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 Bienvenue au Japon

 
Le Japon est un monde à part, un archipel
où s’est développée une civilisation unique. 
Il reste aujourd’hui une terre de contrastes,
entre tradition et modernité, une terre
spirituelle, chaleureuse et accueillante.
 

Culture
 
Le Japon a construit sa culture au fil des millénaires grâce à des apports venus de toute l’Asie, absorbés et intégrés en un tout spécifiquement japonais. De la splendeur d’une danse de geisha de Kyōto à la beauté épurée d’un jardin minéral zen, le pays saura envoûter le plus blasés des voyageurs. La culture traditionnelle n’est toutefois qu’une des facettes d’un pays où le dynamisme de la création contemporaine et les courants de la pop culture sous toutes ses formes créent un mélange captivant d’ancien et de nouveau.


 

L’exotisme à portée de main
 
Cette civilisation sait être tour à tour séduisante, mystérieuse, voire même étrange. Un ryokan (auberge traditionnelle) n’a rien à voir avec un hôtel, et un repas de poisson cru et de légumes dégusté assis en kimono sur un tatami vous changera des dîners chez vous. Sans parler de ce moment où vous ferez trempette dans un onsen (source chaude) nu en compagnie d’inconnus : bizarre au début, mais vous ne tarderez pas à trouver cela très relaxant. La courtoisie des Japonais, les infrastructures impeccables et l’excellence des transports publics facilitent grandement cette plongée dans l’exotisme.


 

Art culinaire
 
La cuisine japonaise : voilà l’une des meilleures raisons d’aller dans ce pays, et l’on peut bâtir un itinéraire autour des spécialités régionales et des restaurants d’exception. Repas dans un établissement de sushis haut de gamme de la capitale ou bol de nouilles avalé au comptoir dans une gare, le génie nippon vous apparaîtra d’emblée. L’attention au moindre détail, l’art de la présentation et la sélection impitoyable des meilleurs ingrédients sont les composantes d’une gastronomie qui modifiera votre perception des limites du possible en matière d’art culinaire.


 

Nature
 
Les merveilles de la nature japonaise restent un secret bien gardé. Les Alpes japonaises et Hokkaidō offrent des possibilités de randonnée de premier ordre, et, grâce à l’excellent réseau de refuges, on peut marcher plusieurs jours équipé simplement de son sac à dos. Dans les récifs de corail d’Okinawa, vous vous demanderez si vous n’avez pas été transporté par miracle en Thaïlande. Pour couronner le tout, au Japon, la nature n’est jamais très loin : même dans des grande villes comme Kyōto, il suffit d’un court trajet pour se retrouver au cœur de montagnes boisées.
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le marché au poisson de Tsukiji (Cliquez ici), Tōkyō
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Pourquoi j’aime le Japon
 
Par Chris Rowthorn, auteur
 
 

 
J’ai vécu la plus grande partie de ma vie adulte au Japon, et je me sens comme chez moi dans ce pays. J’adore la cuisine, roborative et d’une incroyable diversité – si riche que les possibilités de découvertes culinaires semblent sans limites. J’adore enchaîner une randonnée en montagne et un long bain dans un onsen. Mais, plus que tout, j’aime le côté méticuleux et attentionné des Japonais, qui émaille tous les aspects de la vie ici, qu’il s’agisse de trains – d’une ponctualité exemplaire – ou d’œuvres d’art. Tout cela compose un pays qui m’intrigue toujours, après 20 ans de vie sur place !
 
 

 
Pour en savoir plus sur nos auteurs, voir Cliquez ici
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 25 façons de voir le Japon

 


 Les temples et les jardins de Kyōto

 
1 Kyōto comptant plus de 1000 temples, vous en trouverez forcément un qui vous plaira. Si vous aimez les choses imposantes et clinquantes, vous apprécierez la splendeur du Kinkaku-ji (Cliquez ici). Si vous préférez le wabi-sabi (paix et sobriété) au rococo, en revanche, la tranquillité du Hōnen-in (Cliquez ici) ou du Shōren-in (Cliquez ici) vous conviendra davantage. Sachez que les jardins des temples sont parmi les plus beaux qui soient. Allez voir notamment ceux du Ginkaku-ji (Cliquez ici), du Ryōanji (Cliquez ici) et du Tōfuku-ji (Cliquez ici). En bas à gauche : Ginkaku-ji (Cliquez ici)
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Les onsen
 
2 Rien de tel que l’immersion dans le bassin d’un onsen (bain naturel alimenté par une source chaude ; Cliquez ici) traditionnel. On sent les muscles de son dos se relâcher et l’on pousse un soupir de bien-être et de bonheur d’être au Japon ! Avec un peu de chance, le bassin se trouve en plein air et il y a un joli petit cours d’eau juste à côté. Les Japonais ont transformé la simple pratique du bain en une sorte de religion populaire, et à travers tout le pays on peut s’adonner à ce rituel des plus relaxants.
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La cuisine japonaise
 
3 Dans ce paradis des fines bouches, la cuisine (Cliquez ici) est merveilleusement savoureuse et variée, depuis les simples soba (nouilles de sarrasin) jusqu’au repas gastronomique kaiseki (haute cuisine). À Tōkyō ou à Kyōto, vous pouvez très bien savourer un type de cuisine japonaise différent chaque soir pendant un mois sans manger deux fois la même chose ! Une fois de retour chez soi, les plats servis dans les restaurants japonais paraissent bien décevants !
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Hanami
 
4 Au printemps, le Japon n’est que réjouissances quand les cerisiers fleurissent. Les Japonais investissent les parcs, apportant en-cas, bière et saké, pique-niquent sous les arbres, discutent, font connaissance. Certains apportent un karaoké portatif et peut-être même se mettront-ils à danser ! L’Uenokōen, à Tōkyō et le Maruyama-kōen, à Kyōto, comptent parmi les endroits emblématiques où fêter le hanami. Ci-dessus : Yoyogi-kōen (Cliquez ici)
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 Un séjour dans un ryokan

 
5 Manger dans sa chambre. Passer la journée à paresser en kimono. Contempler un jardin en barbotant dans un bassin. Ne pas lever le petit doigt, sauf pour porter quelques mets à la bouche. Si cela vous tente, ne manquez pas de passer la nuit dans un ryokan (auberge traditionnelle japonaise). Bien avant l’industrie des spas, les Japonais savaient ce qu’est un centre de bien-être. Tous les ryokan (Cliquez ici), du plus modeste au plus luxueux, vous donneront une idée du mode de vie traditionnel japonais.
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Les châteaux
 
6 À voir leur silhouette gracieuse dominant les plaines, on n’imagine guère les sinistres réalités ayant présidé à la construction de ces châteaux (Cliquez ici) qui semblent avoir été conçus davantage pour plaire à l’œil que pour protéger les seigneurs de la guerre. Si vous vous intéressez au monde des samouraïs et des shoguns, ces témoins de l’histoire militaire nippone vous passionneront, en particulier le Himeji-jō récemment restauré. Ci-dessus : Himeji-jō (Cliquez ici)
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Shopping à Tōkyō
 
7 Si quelque chose existe, on peut l’acheter au Japon. Depuis le melon à 10 000 ¥ (80 €) jusqu’aux babioles des bazars à 100 ¥ (tout à moins de 1 €), la diversité des produits sur le marché à Tōkyō est inimaginable. Après un détour par Ginza pour voir les célébrités faire leur shopping, rejoignez le commun des mortels à Shibuya et à Shinjuku. Et aucun voyage à Tōkyō ne serait complet sans un passage au marché de Tsukiji, le plus grand marché au poisson du monde. Ci-dessus : carrefour de Shibuya (Cliquez ici)
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La bambouseraie d’Arashiyama
 
8 À l’ouest de Kyōto se trouve l’un des lieux les plus magiques (et les plus connus) du Japon : la forêt de bambous d’Arashiyama. Entre ces tiges d’une hauteur qui semble infinie, on sent une présence, quelque chose qu’aucune photo ne peut saisir. La bambouseraie a servi de cadre à une scène mythique du film d’Ang Lee, Tigre et Dragon.
 

[image: Illustration]
 
LIGHTPOEM / GETTY IMAGES ©





 

Le mont Fuji
 
9 De loin, le mont Fuji (Cliquez ici) a tout de l’icône de carte postale. De près, le cône parfaitement symétrique du plus haut pic du Japon n’est rien moins que grandiose. Le lever du soleil depuis le sommet ? Un moment de pure magie. Intemporel et immensément vénéré, le Fuji-san est gravi chaque année par des centaines de milliers de personnes, qui perpétuent une tradition séculaire de pèlerinage. Le voyageur en quête de panoramas peut mettre ses pas dans ceux des peintres japonais qui immortalisèrent les vues du mont, et s’attaquer aux sommets des environs, moins intimidants.
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Une randonnée dans les Alpes japonaises
 
10 Véritable antidote à la frénésie qui anime les grandes villes de l’archipel, les Alpes japonaises (Cliquez ici) offrent l’un des paysages les plus spectaculaires de Honshū. On peut facilement passer une semaine à marcher sac au dos, de refuge en refuge, sans cesse ébahi par la splendeur de ce massif ponctué de hauts sommets.
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Le Daibutsu (Grand Bouddha) de Nara
 
11 Rendez-vous au Tōdai-ji (Cliquez ici), célèbre temple de Nara, arrêtez-vous un instant avant d’entrer dans le grand pavillon puis, sans regarder en l’air, pénétrez à l’intérieur. Faites le vide en vous et levez alors les yeux vers le Grand Bouddha : on peut presque sentir l’énergie irradier de cette colossale statue, plus grande réalisation en bronze au monde du Bouddha cosmique. À n’en pas douter, l’une des révélations les plus marquantes d’un voyage au Japon.
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Hiroshima
 
12 À voir ses boulevards bordés d’arbres, sa population cosmopolite et sa vie nocturne enjouée, on a du mal à imaginer que cette ville dynamique et énergique (Cliquez ici) n’était plus qu’un champ de ruines quelques minutes après le largage de la première bombe atomique de l’histoire. C’est seulement lors de la visite du musée du Mémorial de la paix que l’effroyable réalité prend corps. Une leçon d’histoire, essentielle.
 

[image: Illustration]
 
parc du Mémorial de la paix (Cliquez ici)
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Le sumo
 
13 Pour les spectateurs assis au bord du cercle, assister à un combat entre deux yokozuna (lutteurs du rang le plus élevé), c’est un peu comme voir deux montagnes s’élancer l’une vers l’autre : on sent pratiquement la terre trembler. Et même lorsqu’on est installé tout en haut, un combat de sumo (Cliquez ici) reste l’un des moments forts de tout voyage au Japon. Rituel de la poignée de sel, appels incantatoires de l’arbitre, interminable période d’observation : tout cela est unique – et exclusivement japonais.
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L’Oku-no-in, au Kōya-san
 
14 Dans le funiculaire qui grimpe jusqu’à l’ensemble monastique bouddhique sacré du Kōya-san, on a presque l’impression de s’élever vers un autre monde. Une atmosphère sacrée empreinte de majesté spirituelle émane de tout le lieu, en particulier du vaste cimetière de l’Oku-no-in. Par des sentiers serpentant sous d’immenses cryptomerias, on parvient au pavillon principal – à ce moment-là, l’apparition d’un Bouddha semblerait la chose la plus naturelle du monde.
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Naoshima et l’art contemporain
 
15 Avec ses galeries d’art contemporain et ses installations remarquables, cette île-musée (Cliquez ici) de la mer Intérieure attire chaque année un nombre croissant de visiteurs. Parcourez à vélo les différents sites en faisant halte dans des cafés originaux. Des îles voisines commencent à suivre l’exemple de Naoshima. Teshima, par exemple, abrite un musée d’art dans une coque de béton toute en courbes et les Archives du Cœur signées Christian Boltanski. En haut à gauche : Pumpkin de Yayoi Kusama (Cliquez ici-483)
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Le ski
 
16 Le Japon est un paradis du ski et du snowboard (Cliquez ici). Entre les Alpes japonaises, dans le centre de Honshū, et les massifs de Hokkaidō, où règne un froid sibérien, vous ne regretterez pas d’avoir mis quelques pulls supplémentaires dans vos valises. Un passage rapide (et peu ruineux) dans une boutique de location de matériel et vous voilà sur les pistes, alors même qu’un onsen vous attend pour une expérience unique après le ski : quoi de mieux en effet qu’un bain brûlant et un saké glacé après une journée à 100 à l’heure sur des pistes noires ? À gauche : Sapporo Teine (Cliquez ici)
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Le kabuki
 
17 Les spectacles de kabuki (théâtre japonais stylisé) offrent une plongée dans un monde un peu étrange et surnaturel. Peu importe finalement de comprendre ou non ce qui se dit : les costumes, le jeu des acteurs, les danses, le comique de situation… suffisent. Et c’est bien cela qui fait du kabuki une expérience marquante. Les deux meilleures salles dédiées à cet art sont le Kabuki-za à Tōkyō et le Minami-za à Kyōto.
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 Les chemins de pèlerinage

 
18 Parmi les itinéraires de pèlerinage séculaires qui sillonnent le Japon, beaucoup sont toujours empruntés par les fidèles. Dans les montagnes sauvages du sud du Kansai, le réseau de sentiers jalonnés de haltes et de gîte accueillants du Kumano Kodō (Cliquez ici) relie des sanctuaires shintoïstes – on se croirait presque au Népal. Le parcours le plus célèbre reste toutefois la route des 88 temples bouddhiques, à Shikoku, praticable à pied, à vélo ou en bus d’excursion. En bas : Kumano Kodō (Cliquez ici)
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Yakushima
 
19 À une courte traversée en ferry de la ville portuaire de Kagoshima, à Kyūshū, l’île de Yakushima (Cliquez ici) présente un décor naturel de montagnes déchiquetées et de forêts primitives moussues. Dans ce paradis de la randonnée inscrit au patrimoine mondial de l’Unesco, des onsen en bord de mer, certains accessibles ou non selon la marée, invitent les marcheurs à se délasser après l’effort. Des plages de sable et des sites de snorkeling complètent le tableau.
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La randonnée Tsumago-Magome
 
20 De la jolie ville-relais de Tsumago (dans le sud de la préfecture de Nagano), qui a conservé les auberges où les seigneurs faisaient étape, suivez l’ancienne route Nakasendō (Cliquez ici), qui passe par de paisibles hameaux de montagne, des forêts de cèdres anciens et des cascades pour rejoindre le col Magome-tōge. Après une halte dans une maison de thé, poursuivez jusqu’à Magome, où les montagnes composent l’arrière-plan des échoppes et auberges anciennes. L’itinéraire (7,8 km) est jalonné de rizières, de fermes et de roues à eau, qui ont résisté au passage des ans. À gauche : Tsumago (Cliquez ici)
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 Les danses de geishas de Kyōto

 
21 On ne le dira jamais assez : si vous vous trouvez à Kyōto (Cliquez ici) à la saison des spectacles de danse de geishas – au printemps et à l’automne, faites votre possible pour assister à une représentation. Ce spectacle plein de charme est des plus divertissants et se déroule comme dans un rêve. Il y a fort à parier qu’une fois le rideau tombé, après l’explosion finale de chants et de couleurs, les geishas continueront longtemps encore à danser dans votre esprit.
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Kamikōchi
 
22 Kamikōchi (Cliquez ici), une vallée d’altitude dominée par les sommets du nord des Alpes japonaises, offre des paysages parmi les plus spectaculaires du Japon. Au départ du joli Kappa-bashi (un pont), des sentiers suivent la rivière Azusagawa à travers de paisibles forêts. Berceau de l’alpinisme japonais, Kamikōchi est la porte d’accès au Yariga-take (3 180 m), mais sert aussi de base pour de simples balades – une petite heure de marche le long de la rivière et vous voilà aux sources chaudes. En hiver, la vallée s’explore en raquettes.
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L’architecture moderne à Tōkyō
 
23 Si le Japon est connu pour ses temples traditionnels, Tōkyō n’en est pas moins un véritable musée en plein air d’édifices contemporains. La capitale n’en est plus à copier la tour Eiffel, tant s’en faut, et l’on y trouve aujourd’hui des dizaines de réalisations originales et visionnaires, fruits du travail des plus grands architectes de la planète : les boutiques chics d’Omote-sandō, les projets postmodernes d’Odaiba, la nouvelle armée de tours de bureaux à Marunouchi… En haut : Tōkyō International Forum (Cliquez ici)
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Les fêtes
 
24 Peut-être pensez-vous que les Japonais sont des gens conformistes et qui restent sur leur quant-à-soi. Venez donc assister à l’un de ces joyeux matsuri (fêtes) dont le pays a le secret, et vous constaterez que les habitants savent parfaitement lâcher la bride à leurs passions. De l’événement d’envergure, comme le Gion Matsuri de Kyōto, à la fête locale organisée dans un petit hameau, ces moments pourraient bien compter parmi les plus mémorables de votre voyage. Et ne vous étonnez pas si l’on vous invite à participer. En haut à droite : Gion Matsuri (Cliquez ici)
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Hokkaidō, terre sauvage
 
25 Dernière région du Japon à avoir été “pacifiée” par le pouvoir central, Hokkaidō (Cliquez ici) demeure la partie la plus préservée du pays. Tout est ici à une échelle différente : le ciel est plus grand, les distances sont plus importantes et la nature est beaucoup plus sauvage que dans le reste du territoire (c’est le dernier refuge de l’ours brun du Japon). Amateurs de paysages vierges, faites le voyage !
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 L’essentiel

 
Pour plus de précisions, voir Japon pratique (Cliquez ici)
 

Monnaie
 
Yen (¥ ; [image: Illustration] en kanji, prononcé én)


 

Langue
 
Japonais


 

Visas
 
Les ressortissants français, suisses, belges et canadiens sont exemptés de visa pour un séjour touristique d’une durée inférieure à 90 jours.


 

Argent
 
Les bureaux de poste et certaines supérettes sont équipés de DAB acceptant les cartes étrangères. C’est aussi le cas de la plupart des hôtels et grands magasins. Seuls quelques restaurants et ryokan les acceptent.


 

Téléphones portables
 
Seuls les téléphones 3G fonctionnent au Japon. Vous pourrez vous procurer des cartes SIM. La location de téléphone portable est facile et courante.


 

Heure locale
 
GMT/UTC plus 9 heures


 

Quand partir
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Haute saison
 
(avr et mai, août)
 
¨Les vols sont onéreux à l’approche de la Golden Week (début mai), d’O-Bon (mi-août) et du Nouvel An.
 
¨Les villes de Honshū sont très fréquentées à la saison des cerisiers en fleur (fin mars à début avril) et des feuillages d’automne (novembre).


 

Saison intermédiaire
 
(juin et juil, sept-déc)
 
¨Juin et juillet correspondent à la saison des pluies dans le pays, hormis Hokkaidō – il ne pleut pas tous les jours, mais il peut faire très humide.
 
¨En automne (septembre à mi-décembre), le temps est frais et clair.


 

Basse saison
 
(jan et mars)
 
¨L’hiver est frais ou froid à peu près partout sur Honshū, mais la saison est néanmoins propice au voyage.
 
¨Attendez-vous à trouver de la neige en montagne.
 
¨Beaucoup d’entreprises ferment pendant la période du Nouvel An (fin décembre et début janvier).




 


 Sites Web

 
Lonely Planet (www.lonelyplanet.fr). Infos, forum, newsletter.
 
 

 
HyperDia (www.hyperdia.com) Horaires des trains et tarifs.
 
 

 
Office national du tourisme japonais (JNTO ; www.tourisme-japon.fr). Site officiel du tourisme au Japon.
 
 

 
Zoom Japon (www.zoomjapon.info). Magazine mensuel en ligne (en français) : infos, actu, culture…
 
 

 
Japon Infos (www.japoninfos.com). Site d’actualité japonaise.
 
 

 
Association des Français du Japon (www.afj-japon.org). Actualités, ateliers, rencontres…
 
 

 
Japan Meteorogical Agency (www.jma.go.jp/jma/indexe.html). Infos et prévisions des cyclones et séismes.


 

Numéros utiles
 
Lorsque vous appelez de l’étranger, ne composez pas le 0 de l’indicatif régional (indiqué sous le nom de la ville dans ce guide).
 
	Ambulance et pompiers 
	
%119

	Police 
	
%110

	Indicatif du pays 
	
%81

	Code d’accès à l’international 
	
%001

	Opérateurs internationaux 
	
%0051

	Renseignements locaux 
	
%104





 

Taux de change
 
	Canada 
	1 $C 
	100 ¥

	Suisse 
	1 FS 
	131 ¥

	Zone euro 
	1 € 
	136 ¥



 
Pour connaître les derniers taux de change, connectez-vous au site www.xe.com.


 

Budget quotidien
 

Moins de 8 000 ¥
 
¨Lit en dortoir : 2 800 ¥
 
¨Menu dans un restaurant décontracté : 800 ¥
 
¨Train et bus : 1 500 ¥
 
¨Visite d’un temple ou d’un musée : 500 ¥


 

8 000-20 000 ¥
 
¨Chambre double en business hotel : 12 000 ¥
 
¨Dîner dans un izakaya (pub japonais) : 4 000 ¥
 
¨Train et bus : 1 500 ¥
 
¨Visites de temples et de musées : 1000 ¥


 

Plus de 20 000 ¥
 
¨Chambre double dans un hôtel haut de gamme : 23 000 ¥
 
¨Repas dans un bon restaurant de sushi : à partir de 10 000 ¥
 
¨Train ou taxi : 4 500 ¥
 
¨Visites de temples et de musées : 1000 ¥




 

Heures d’ouverture
 
Banques 9h-15h, lundi-vendredi
 
 

 
Bars 18h à minuit ou plus, fermés 1 jour par semaine
 
 

 
Bureaux 9h à 17h ou 18h, lundi-vendredi
 
 

 
Grands magasins 10h-19h, fermés 1 ou 2 jours par mois
 
 

 
Musées 9h ou 10h à 17h, fermés le lundi
 
 

 
Petits commerces 9h-17h, parfois fermés le dimanche
 
 

 
Poste bureaux de quartier : 9h-17h, lundi-vendredi ; poste centrale 9h-19h, lundi-vendredi et 9h-15h le samedi
 
 

 
Restaurants 11h-14h et 18h-23h, fermés 1 jour par semaine


 

Arriver au Japon
 
Aéroport de Narita 3000 ¥ (1 à 2 heures) environ pour rejoindre le centre de Tōkyō (train express ou bus empruntant l’autoroute). Transports fréquents, de 6h à 22h30. Taxi : 30 000 ¥.
 
 

 
Aéroport de Haneda 400 à 1 200 ¥ (30-45 minutes) pour rejoindre le centre de Tōkyō (train ou bus). Transports fréquents (5h30-minuit). Avant 5h30, comptez de 4 000 à 10 000 ¥ pour un taxi.
 
 

 
Aérport international du Kansai (KIX) Trains express (jusqu’à minuit) pour Kyōto (à partir de 2 850 ¥, 75 minutes) et Ōsaka (1 430 ¥, 35 minutes). Bus (jusqu’à minuit) pour le centre d’Ōsaka : 1 050-1 550 ¥ (50 minutes) ; 2 550 ¥ pour Kyōto (90 minutes). Taxi collectif pour Kyōto : 3 600 ¥. Taxi normal pour Ōsaka : 14 500 ¥.


 

Comment circuler
 
Le Japon bénéficie d’un excellent réseau de transports en commun. Horaires et tarifs sur www.hyperdia.com.
 
 

 
Train Rapide, efficace et fiable, il permet de rejoindre n’importe quelle destination. Pensez au Japan Rail Pass.
 
 

 
Ferry On peut effectuer en ferry de longs trajets d’île en île à prix modique.
 
 

 
Bus Pour les destinations qui ne sont pas desservies par le train ou le ferry.
 
 

 
Voiture Il est facile de louer une voiture (recommandée à Hokkaidō et à Okinawa les routes sont sûres et en bon état. Roulez à gauche.
 
 

 
Air Le Japon possède un réseau très complet de vols intérieurs.
 
Pour plus de détails sur comment circuler, voir Cliquez ici [image: Illustration]





 




 Pour un premier séjour

 
Pour plus de précisions, voir Japon pratique (Cliquez ici)
 

N’oubliez pas…
 
¨D’acheter un forfait Japan Rail Pass (Cliquez ici) avant de partir
 
¨D’obtenir une traduction certifiée de votre permis de conduire si vous comptez louer une voiture (Cliquez ici)
 
¨De vérifier que votre passeport est bien valable jusqu’à la fin de votre séjour
 
¨D’informer votre banque que vous partez à l’étranger
 
¨De contracter une assurance voyage (Cliquez ici)
 
À emporter
 
¨Des chaussures sans lacets en prévision des nombreuses fois où il vous faudra les ôter.
 
¨Vos médicaments délivrés sur ordonnance, parfois difficiles à se procurer sur place.
 
¨Des produits de toilette et d’hygiène : s’il y a pratiquement de tout au Japon, il peut être difficile de trouver ses marques préférées.
 
¨Le moins de choses possible. Vous pourrez acheter sur place presque tout ce dont vous aurez besoin.


 

Nos conseils
 
¨Procurez-vous un forfait Japan Rail Pass avant votre départ. Il permet d’effectuer un nombre de trajets illimité sur l’immense réseau ferroviaire Japan Rail, aussi rapide qu’efficace.
 
¨À faire au moins une fois : dormir dans un ryokan (auberge traditionnelle) et se baigner dans un onsen (source chaude).
 
¨Apprenez quelques formules usuelles en japonais : les Japonais seront très sensibles à vos efforts.


 

Comment s’habiller
 
Au Japon, il existe quatre saisons bien distinctes. Pour les mois chauds et humides (fin mai à début septembre), emportez des habits légers et aérés. Pour l’hiver (début décembre à mars), munissez-vous d’une polaire et d’un coupe-vent. Le reste du temps, il vous faudra être flexible, prévoyez par exemple une polaire légère, un gilet ou un blouson, facile à enfiler et à retirer.
 
Sachez que les hommes japonais ne portent généralement pas de short (à moins de faire du sport ou de la randonnée). Les étrangers peuvent toutefois s’habiller ainsi sans problème. Dans les bars et restaurants haut de gamme, optez pour une tenue “chic décontractée”.


 

Où se loger
 
Il est absolument impératif de réserver en haute saison (de fin mars à mi-mai, à la mi-août et à la période du Nouvel An), en particulier dans des lieux comme Kyōto et Nara. De manière générale, réservez : les Japonais n’ont pas l’habitude de recevoir des clients “à l’improviste”.
 
¨Hôtels Un vaste choix, de l’hôtel de luxe aux hôtels-capsules exigus, et des business hotels aux (légèrement) sulfureux love hotels.
 
¨Ryokan Séjourner dans une auberge traditionnelle est une expérience mémorable.
 
¨Pensions et auberges de jeunesse Hébergements bon marché, dont beaucoup spécialement destinés aux étrangers. Elles sont légion dans les zones touristiques.


 


 Argent

 
Même si on ne peut pas utiliser les cartes bancaires étrangères dans nombre de DAB japonais, ceux aménagés dans les bureaux de poste et les supérettes 7-Eleven les acceptent. De même, les cartes bancaires ne fonctionnent pas partout dans le pays, mais la plupart des hôtels, grands magasins, restaurants haut de gamme, billetteries ferroviaires JR – et même certains taxis – les acceptent. Mieux vaut toujours prévoir un montant suffisant en espèces.


 

Marchandage
 
Le marchandage n’est pas de mise au Japon. Les marchés aux puces, tels ceux qui ont lieu deux fois par mois à Kyōto, sont les seuls endroits où cette pratique est répandue.


 

Pourboire
 
Donner un pourboire ne se fait pas – les Japonais n’en laissent jamais. Si vous laissez de la monnaie sur la table en quittant le restaurant, le serveur risque de vous courir après dans la rue pour vous la rendre. Si vous estimez avoir reçu un service de grande qualité de la part de votre guide ou de l’employé(e) qui s’est occupé(e) de vous au ryokan, glissez de l’argent dans une enveloppe et remettez-la en main propre à la personne (donner de l’argent sans enveloppe est particulièrement indécent).
 

Phrases utiles
 
	
1 Y at-il des chambres à l’occidentale/à la japonaise ? 
[image: Illustration]
 yō·shi·tsu/wa·shi·tsu wa a·ri·mas ka


Certains hébergements comportent uniquement des chambres à la japonaise, ou les deux – précisez vos préférences.
 
	
2 Pouvez-vous m’apporter un/une (cuillère/couteau/fourchette) ? 
[image: Illustration]
 (spūn/nai·fu/fōku) o ku·da·sai


Si vous ne maîtrisez pas l’art de manger avec des baguettes, n’hésitez pas à demander des couverts au restaurant.
 
	
3 Comment puis-je me rendre à … ? 
[image: Illustration]
 … e wa dō i·ke·ba ī des ka


Au Japon, il peut être compliqué de trouvez un lieu à l’aide de son adresse. Les adresses indiquent généralement un secteur (et non une rue) et les numéros ne se suivent pas toujours. Entraînez-vous à demander votre chemin.
 
	
4 J’aimerais une place en non-fumeur, s’il vous plaît. 
[image: Illustration]
 kin·en·se·ki o o·ne·gai shi·mas


Il y a des places fumeur dans de nombreux restaurants et à bord des trains à grande vitesse : si vous en voulez une non-fumeur, n’oubliez pas de le précisez.
 
	
5 Quelle est la spécialité locale ? 
[image: Illustration]
 ji·mo·to·ryō ·ri wa na·ni ga a·ri·mas ka


La plupart des régions japonaises ont une spécialité culinaire et les Japonais adorent généralement parler cuisine.




 

Pas d’impairs !
 
Personne n’attend de vous que vous connaissiez toutes les règles de la bienséance japonaise. Faites ce qui est considéré comme poli dans votre pays et vous risquez peu de vous tromper.
 
¨Salutations Les Japonais préfèrent s’incliner au lieu de serrer la main, mais on ne s’attend pas à ce que suiviez cette coutume à la lettre. Si un Japonais s’incline devant vous, inclinez la tête en retour. Si votre interlocuteur vous tend la main le premier, serrez-la.
 
¨Donner et recevoir Pour donner ou recevoir un cadeau, des documents importants ou une carte de visite, utilisez les deux mains. Lorsque vous remettez de l’argent, glissez-le dans une enveloppe.
 
¨Chaussures Ôtez vos chaussures pour marcher sur un tatami, en entrant chez quelqu’un ou dans le pavillon d’un temple.
 
¨Sites religieux Les temples sont des sites religieux : n’entrez pas dans l’enceinte ni dans les bâtiments habillé comme pour une journée à la plage, et parlez à voix basse dans les salles principales. Les sanctuaires sont généralement des lieux plus décontractés, mais les tongs et les jeans coupés n’y font pas bonne impression.




 




 Quoi de neuf ?

 


Nouvelle ligne ferroviaire à grande vitesse (shinkansen Hokuriku)

 
La ligne de shinkansen Hokuriku (train à grande vitesse) met Kanazawa à seulement un peu plus de 2 heures de Tōkyō. Elle permet d’effectuer facilement (et confortablement) la boucle Tōkyō-Kyōto-Kanazawa, un des principaux itinéraires d’une semaine au Japon.
 

Le yen moins cher
 
Le yen a beaucoup baissé récemment face à d’autres devises, ce qui fait du Japon (du moins en dehors de Tōkyō) une destination beaucoup moins chère que d’autres.


 

Agrandissement de l’aéroport de Haneda
 
Deuxième aéroport de Tōkyō, l’aéroport international de Haneda accueille de plus en plus de vols internationaux. Une aubaine pour les voyageurs, car il est beaucoup plus proche du centre de Tōkyō que l’aéroport de Narita.


 

Billets Narita Express (NEX) à prix réduit
 
Les touristes peuvent bénéficier de billets aller-retour Narita Express à 4 000 ¥, soit une réduction de plus de 30 % par rapport au tarif normal. Renseignez-vous en ligne (Cliquez ici).


 

Accès Wi-Fi étendu
 
Alors que la plupart des hôtels japonais n’offraient que l’accès Internet filaire dans les chambres, le Wi-Fi est en passe de devenir la norme. Il est aussi de plus en plus courant dans les restaurants, cafés, bars, aéroports, ainsi que dans quelques gares. Certaines grandes villes l’offrent même dans la rue.


 

Multiplication des pass Japan Rail
 
Japan Rail a lancé de nouveaux pass touristiques : un pass de trois jours pour la région du Kantō (Tōkyō et ses environs) couvrant Narita, Nikkō et le mont Fuji ; un pass de quatre jours pour visiter Hiroshima et l’ouest de Honshū ; un pass de quatre jours pour la région de Hokuriku ; et un pass de cinq jours pour le Kansai et Hiroshima (Cliquez ici).


 

Déménagement du marché de Tsukiji
 
Le célèbre marché au poisson de Tsukiji doit emménager dans de nouveaux locaux de la baie de Tōkyō fin 2016. Il ne reste plus beaucoup de temps pour visiter cette curiosité tokyoïte dans son état actuel (Cliquez ici).


 

Nouvelles détaxes
 
Récemment encore, les touristes ne pouvaient acheter en détaxe que certains articles comme les dispositifs électroniques. Désormais, de nombreux articles consommables (produits alimentaires, cosmétiques, boissons et médicaments) peuvent aussi être détaxés lors d’achats supérieurs à 5 000 ¥. Des panneaux indiquent les boutiques pratiquant la détaxe.


 

Musée d’Art Okada
 
Ce musée abritant l’extraordinaire collection d’œuvres japonaises, chinoises et coréennes de l’industriel Okada Kazuo, est venu compléter les musées d’art installés à Hakone (Cliquez ici).






 




 Envie de…

 

Temples, jardins et sanctuaires
 
Jardins soigneusement ratissés, paisibles temples bouddhiques et sanctuaires shintoïstes enveloppés de mystère : le Japon tel que vous l’imaginez est bien au rendez-vous dans tout l’archipel, y compris dans l’ultramoderne Tōkyō.
 
 

 
Kyōto Commencez par des incontournables comme le Ginkaku-ji (Cliquez ici), le Kinkaku-ji (Cliquez ici) et le Fushimi-Inari Taisha (Cliquez ici) avant de trouver votre chouchou parmi une infinité d’autres temples et sanctuaires plus merveilleux les uns que les autres.
 
 

 
Nara Restez sans voix devant le Grand Bouddha (Daibutsu) du Tōdai-ji (Cliquez ici) puis allez méditer dans le superbe jardin Isui-en. (Cliquez ici)
 
 

 
Kanazawa Certains l’appellent la “mini-Kyōto”, mais quand on parle de temples, Kanazawa a véritablement tout d’une grande ; et elle abrite l’un des plus beaux jardins du Japon : Kenroku-en. (Cliquez ici)
 
 

 
Tōkyō C’est au beau milieu du béton que vous trouverez le temple plusieurs fois centenaire du Sensō-ji (Cliquez ici) et le sanctuaire grandiose de Meijijingū. (Cliquez ici)


 

Aventure culinaire
 
Et pourquoi ne pas venir au Japon juste pour les plaisirs du palais ? Des plats, des saveurs, des ingrédients inconnus… mais aussi des spécialités que vous avez goûtées dans votre pays, servies ici dans des versions bien plus réussies.
 
 

 
Tōkyō Avec plus d’étoiles au Michelin que n’importe quelle autre ville du monde, Tōkyō est le haut lieu de la gastronomie japonaise – et compte certains des restaurants français et italiens parmi les meilleurs de la planète. (Cliquez ici)
 
 

 
Tsukiji Une fois que l’on a dit que le marché au poisson de Tsukiji était le plus grand de son genre au monde, on n’a encore rien dit de sa diversité et de la frénésie qui y règne. (Cliquez ici)
 
 

 
Kyōto La ville où faire l’expérience du kaiseki (haute cuisine) dans un cadre traditionnel, dîner en compagnie d’une geisha, et aller de pâtisserie en pâtisserie pour goûter les douceurs japonaises. (Cliquez ici)
 
 

 
Ōsaka La devise culinaire des habitants d’Ōsaka est “mange à te faire éclater la panse” ! La nourriture y est simple et abondante – à vos baguettes, prêt, partez ! (Cliquez ici)
 
 

 
Okinawa La cuisine d’Okinawa est ce que vous trouverez de plus proche de la cuisine chinoise au Japon ; tout gourmand qui se respecte doit goûter son large choix de plats à base de porc ou de nouilles. (Cliquez ici)
 
 

 
Kōya-san Ce centre monastique juché sur une montagne a littéralement hissé la cuisine végétarienne bouddhiste vers de nouveaux sommets. (Cliquez ici)


 

Onsen (sources chaudes)
 
Kinosaki Charme suranné, atmosphère sympathique, onsen et ryokan accueillants : Kinosaki a tout pour elle. (Cliquez ici)
 
 

 
Kayōtei Si votre budget vous le permet, passez une nuit ou deux dans ce sublime onsen – vous ne le regretterez pas. (Cliquez ici)
 
 

 
Hongū Après avoir randonné sur les anciens chemins de pèlerinage de Kumano Kodō, venez détendre vos muscles dans les trois onsen des environs de Hongū. (Cliquez ici)
 
 

 
Takaragawa Onsen Être assis dans un bain chaud et contempler les rives enneigées d’un impétueux cours d’eau : un onsen dans la plus pure tradition japonaise. (Cliquez ici)
 
 

 
 Urami-ga-taki Onsen Impossible d’imaginer cadre plus bucolique et apaisant que celui de l’onsen de l’île de Hachijō-jima. (Cliquez ici)


 

Shopping
 
Oubliez le sumo et le judo : le sport national du Japon, c’est le shopping !
 
 

 
Tōkyō Du gadget au sac de marque, on peut tout acheter dans la capitale du Japon, qui présente le plus bel éventail de magasins au monde. (Cliquez ici)
 
 

 
Kyōto Articles traditionnels, boutiques branchées, grands magasins et les deux meilleurs marchés aux puces du pays : on trouve tout dans l’ancienne capitale du Japon. (Cliquez ici)
 
 

 
Ōsaka Les habitants d’Ōsaka ont la réputation d’être des accros du shopping… (Cliquez ici)
 
 

 
Kanazawa Certains des plus beaux objets en laque et en bois ouvragé du Japon sont produits dans cette charmante ville de la mer du Japon. (Cliquez ici)
 
 

 
Quartier des potiers de Tsuboya Au sud-est de la ville de Naha, sur l’île d’Okinawa, se trouve un des centres de fabrication de céramique les plus dynamiques. (Cliquez ici)


 

Architecture moderne
 
Tōkyō La capitale est un terrain de jeu pour architectes, comme en témoignent les bureaux du gouvernement métropolitain de Tōkyō (Cliquez ici), le Tokyo Sky Tree (Cliquez ici), le Tokyo International Forum (Cliquez ici) et des centaines d’autres édifices.
 
 

 
Naoshima L’île-musée arbore plusieurs réalisations d’Andō Tadao, entre autres fabuleux édifices. (Cliquez ici)
 
 

 
Kanazawa Plus connue pour ses temples et ses jardins, Kanazawa reçoit aussi la visite des passionnés d’architecture qui viennent découvrir son musée d’Art contemporain du XXIe siècle. (Cliquez ici)
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accros du shopping à Akihabara (Cliquez ici)
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Tokashiki-jima (Cliquez ici), îles Kerama
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 Ōsaka Ne manquez pas l’Umeda Sky Building, véritable arc de triomphe d’Ōsaka ; allez ensuite vous émerveiller devant l’Abeno Harukas, l’immeuble le plus haut de la ville (300 m). (Cliquez ici)


 

Fêtes
 
La légendaire réserve des Japonais tombe lors des matsuri (fêtes). Joignez-vous à eux !
 
 

 
Gion Matsuri Le défilé de chars au cœur des festivités reste assez sage, mais des soirées endiablées précèdent cette grande fête d’été à Kyōto. Enfilez un yukata (kimono en coton léger) et promenez-vous dans la ville en faisant les haltes nécessaires pour prendre un verre et grignoter. (Cliquez ici)
 
 

 
Hanami Les festivités liées à la contemplation des cerisiers en fleur (hanami), qui ont lieu dans tout l’archipel en mars et avril, ne sont pas des matsuri au sens strict – mais l’esprit festif est néanmoins bien présent.
 
 

 
Hatsu-mōde La première visite au temple de l’année (hatsu-mōde) n’est pas non plus stricto sensu un matsuri, mais si vous vous trouvez dans un sanctuaire shintoïste connu le 31 décembre ou le jour de l’An, vous comprendrez pourquoi cet événement est répertorié sous cette rubrique.
 
 

 
Kishiwada Danjiri Matsuri C’est l’une des fêtes les plus débridées du pays. Les habitants tirent des chars dans les rues, à une vitesse parfois étonnante. Venez vous amuser vous aussi, mais gardez vos distances quand ces engins passent ! (Cliquez ici)


 

Culture pop
 
Qu’il s’agisse de cosplay (jeu de rôle avec déguisement), de manga (BD japonaise) ou de maid cafes (cafés où les serveuses sont costumées en soubrettes), le Japon adore la culture pop. Vous pourrez vous en rendre compte à Tōkyō, là où tout commence.
 
 

 
Akihabara Plus connu sous le nom de “Akiba”, le principal quartier de matériel électronique de la capitale vit au rythme de la culture otaku (geek). (Cliquez ici)
 
 

 
Shibuya Shibuya est au centre de l’univers des jeunes Tokyoïtes. Ouvrez l’œil pendant que vous déambulez dans la rue et vous découvrirez les modes de demain ! (Cliquez ici)
 
 

 
Musée Ghibli Le musée consacré au maître de l’anime Hayao Miyazaki mérite l’excursion depuis Tōkyō. (Cliquez ici)


 

Plages
 
Peu de gens associent plages et Japon ; le pays compte pourtant des plages superbes, dont beaucoup sont situées dans les îles du Sud-Ouest.
 
 

 
Sakibaru Kaigan Sur Anami-Ōshima, une superbe plage de sable blanc baignée par des eaux claires. (Cliquez ici)
 
 

 
Îles Kerama Impossible de choisir une seule plage parmi celles qui jalonnent ces trois îles charmantes. À vous de les explorer et de trouver votre petit paradis de sable blanc. (Cliquez ici)
 
 

 
Hoshisuna-no-hama Bien que la plage ne soit pas à dédaigner, loin de là, c’est avant tout le récif de corail qui nous intéresse ici. (Cliquez ici)
 
 

 
Shirara-hama Dans la préfecture de Wakayama, au Kansai, cette plage au sable d’un blanc aveuglant borde l’une des villes les plus touristiques du Japon. Il suffit de nager sur quelques centaines de mètres loin du rivage et la foule n’est plus qu’un lointain souvenir. (Cliquez ici)


 


 Châteaux

 
Ceux qui s’intéressent au passé féodal du Japon (l’époque des samouraïs, des shoguns et des daimyo) verront à coup sûr leur imagination s’emballer lors d’une visite d’un château japonais.
 
 

 
Himeji-jō Roi des châteaux japonais, le “château de l’aigrette blanche” est incontournable pour tous les fans de châteaux. (Cliquez ici)
 
 

 
Hikone-jō Facile à visiter lors d’une excursion d’une journée depuis Kyōto, ce beau château compense sa taille réduite par ses lignes gracieuses et la beauté de la vue. (Cliquez ici)
 
 

 
Ōsaka-jō Il ne fait ni dans la dentelle, ni dans l’originalité, mais ne manque pas d’allure de loin, ni quand les cerisiers du parc qui l’entoure sont en fleur. (Cliquez ici)
 
 

 
Matsuyama-jō Dominant la ville de Matsuyama, sur l’île de Shikoku, c’est de loin l’un des plus beaux châteaux japonais. (Cliquez ici)
 
 

 
Shuri-jō Dans le sud d’Okinawa, ce château reconstruit ne ressemble en rien à ses cousins de l’île principale – l’influence chinoise y est patente. (Cliquez ici)




 




 Mois par mois

 

LE TOP 5
 
Gion Matsuri, juillet
 
Contemplation des cerisiers en fleur, avril
 
Takayama Matsuri, avril
 
Yuki Matsuri, février
 
Tenjin Matsuri, juillet


 

Janvier
 
Le Japon s’éveille après la pause des vacances de fin d’année. Le Nord et les montagnes sont pris dans l’étreinte de l’hiver, mais la plupart des endroits restent accessibles.
 


zShōgatsu (Nouvel An)

 
Les festivités du Nouvel An (31 décembre-3 janvier), comptent parmi les plus importantes de l’année. Au centre des célébrations se trouve le hatsu-mōde, la première visite de l’année au temple, où l’on vient prier pour obtenir santé, bonheur et prospérité pour l’année à venir. Beaucoup de magasins et de sites sont fermés durant cette période, et les transports sont souvent pris d’assaut par les Japonais qui rentrent dans leur famille pour les festivités.


 


zSeijin-no-hi (jour du Passage à l’âge adulte)

 
Le second lundi de janvier, des cérémonies sont organisées pour les jeunes qui ont eu 20 ans dans l’année. Les filles revêtent le kimono traditionnel et les garçons leur costume (ou un kimono) pour se rendre au temple.


 


2Saison de ski

 
Beaucoup de stations ouvrent en décembre, mais la saison démarre vraiment en janvier.




 

Février
 
Sauf à Okinawa, il fait encore froid dans la plus grande partie du Japon. La saison du ski bat son plein et la période se prête bien à une trempette dans les onsen (sources chaudes).
 


zSetsubun Matsuri

 
Pour célébrer la fin de l’hiver et chasser les mauvais esprits, les Japonais jettent des haricots grillés en scandant “oni wa soto, fuku wa uchi” (“Les démons, dehors ! Le bonheur, dedans !”). Le 2, le 3 ou le 4 février. Renseignez-vous dans les temples de quartier.


 


zYuki Matsuri

 
La célèbre fête de la Neige organisée à Sapporo début février attire plus de 2 millions de visiteurs et dégèle l’atmosphère à Hokkaidō. Un concours réunit des équipes venues du monde entier pour créer de spectaculaires sculptures de neige et de glace. De nombreux pubs et restaurants de la ville vous accueillent pour vous réchauffer à coup de saké et savourer l’excellente cuisine locale. (Cliquez ici)




 

Mars
 
En mars, le temps commence à se réchauffer dans les grandes îles de l’archipel. Les pruniers entament le bal de la floraison dans le pays. Une époque agréable pour découvrir Honshū, Kyūshū et Shikoku.
 


1Contemplation des pruniers en fleur

 
Moins connus que les cerisiers, mais non moins superbes, les pruniers fleurissent entre fin février et début mars. Ne manquez pas une promenade dans un verger fleuri comme celui de Kitano Tenman-gū, à Kyōto.


 


 zAnimeJapan

 
Anciennement “Tokyo International Anime Fair”, c’est le plus grand festival d’anime (film d’animation japonais). Organisé les 21 et 22 mars au Tokyo Big Sight, c’est un événement incontournable pour les fans de culture pop japonaise (www.animejapan.jp).




 

Avril
 
Le cœur du printemps japonais. En général, la pleine saison des cerisiers en fleur intervient début avril sur la plupart du territoire de Honshū. C’est une période magnifique, mais il peut y avoir beaucoup de monde dans certains endroits – à Kyōto par exemple.
 


1Contemplation des cerisiers en fleur

 
Lorsque les cerisiers se parent de toutes leurs fleurs, les Japonais se livrent aux réjouissances du hanami (contemplation des arbres en fleurs). En étant sur place entre le 25 mars et le 5 avril, vous devriez profiter de la pleine période à Tōkyō et Kyōto.


 


zTakayama Matsuri

 
Le Sanno Matsuri (Cliquez ici), la première partie de la fête de la ville de Takayama, les 14 et 15 avril, est marqué par des défilés de chars très spectaculaires. Réservez bien à l’avance si vous voulez passer la nuit sur place, ou bien venez en octobre pour assister à la seconde partie, le Hachiman Matsuri. (Cliquez ici)




 

Mai
 
L’un des meilleurs mois pour découvrir le Japon. Il fait beau et chaud dans la plus grande partie du pays. Réservez vos hébergements bien à l’avance si vous venez pendant les congés de la “Golden Week”, fin avril et début mai.
 


zGolden Week

 
La plupart des Japonais sont en vacances du 29 avril au 5 mai, quand se succèdent les jours fériés. Transports et hébergements sont alors pris d’assaut.


 


zSanja Matsuri

 
Pour la plus grande des fêtes de Tōkyō, le troisième week-end de mai, des centaines de mikoshi (autels portatifs) sont portés en procession dans Asakusa, à partir du Asakusa-jinja.




 

Juin
 
C’est une période agréable pour voyager au Japon, avec des températures chaudes mais pas étouffantes. La saison des pluies démarre en juin à Kyūshū et Honshū : il ne pleut pas tous les jours, mais il peut faire humide.
 


2Randonnée dans les Alpes japonaises

 
La fonte des neiges a dégagé la plupart des sommets des Alpes japonaises et les randonneurs se lancent sur les sentiers. Avant de partir, renseignez-vous : ils peuvent être encore enneigés l’été.




 

Juillet
 
La saison des pluies s’achève à Honshū et laisse la place à une période très chaude et humide. Préférez les Alpes japonaises ou Hokkaidō pour échapper à la moiteur.
 


2Ascension du mont Fuji

 
La saison officielle pour l’ascension du mont Fuji (Cliquez ici) démarre le 1er juillet. Juillet et août offrent les meilleures conditions. (Cliquez ici)


 


zGion Matsuri

 
La principale fête du Japon se tient les 17 et 24 juillet à Kyōto, où des dizaines de chars immenses sont tirés dans les rues. Les trois soirs qui précèdent le premier défilé, les habitants revêtent un yukata (kimono de coton léger) et se promènent entre les étals dressés dans Shijō-dōri.


 


zTenjin Matsuri

 
Ōsaka la laborieuse se déchaîne les 24 et 25 juillet. Essayez de venir plutôt le deuxième jour, lorsque des mikoshi (autels portatifs) sont portés en procession dans toute la ville par une foule immense.




 

Août
 
Il fait chaud et humide dans la plus grande partie du Japon. Là encore, Hokkaidō et les Alpes japonaises s’avèrent des refuges agréables. Plusieurs des fêtes et manifestations les plus intéressantes ont lieu à cette période.
 


 zFeux d’artifice d’été

 
Villes et villages organisent des feux d’artifice, fin juillet et début août. Parmi les plus importants, citons ceux de Sumida-gawa (Tōkyō, fin juillet), d’Ujigawa (près de Kyōto, début août), du lac Biwa (près de Kyōto, début août) et de Naniwa Yodogawa (Ōsaka, début août).


 


zAomori Nebuta Matsuri

 
Organisée durant les premiers jours d’août, c’est l’une des fêtes les plus pittoresques du pays. Le dernier jour, des chars gigantesques sont tirés dans les rues d’Aomori par des groupes de danseurs qui chantent à tue-tête. (Cliquez ici)


 


zMatsumoto Bon Bon

 
La plus grande fête de Matsumoto a lieu le premier samedi d’août et voit les foules se livrer à une danse bon dans les rues de la ville.


 


zCérémonie au parc du Mémorial de la paix

 
Le 6 août, une cérémonie du souvenir a lieu à Hiroshima, en hommage aux victimes de la bombe atomique lancée sur la ville durant la Seconde Guerre mondiale. Des milliers de lanternes en papier descendent la rivière. (Cliquez ici)


 


zAwa-odori Matsuri

 
La ville de Tokushima, dans l’île méridionale de Shikoku, se déchaîne du 12 au 15 août à l’occasion de la plus grande et la plus célèbre danse bon du pays (Cliquez ici). Ces danses sont exécutées pour accueillir les âmes des défunts qui sont de retour sur cette terre. Des groupes de danseurs se produisent dans la rue et les meilleurs sont récompensés. (Cliquez ici)


 


zO-Bon (Fête des Morts)

 
Cette fête bouddhique en l’honneur de l’âme des défunts se tient à la mi-août, lorsque, selon la tradition, les ancêtres reviennent sur terre pour rendre visite à leurs descendants. Afin de les guider dans leur voyage, des lanternes allumées sont déposées sur les fleuves, les rivières, les lacs et la mer.


 


zDaimon-ji Gozan Okuribi

 
À l’occasion de la fête des Morts, d’immenses feux prenant la forme de caractères chinois et d’autres symboles sont allumés à Kyōto. C’est l’un des spectacles les plus impressionnants auxquels on peut assister au Japon. (Cliquez ici)


 


3Fête de la Terre

 
L’île de Sado (Sadogashima), au large de la côte septentrionale de Honshū, accueille durant la troisième semaine du mois d’août un festival mondialement réputé de danse, d’art et de musique. (Cliquez ici)




 

Septembre
 
La vague de chaleur bat en retraite durant la première quinzaine de septembre, et les températures redeviennent douces dans les grandes îles de l’archipel.
 


zKishiwada Danjiri Matsuri

 
Les 14 et 15 septembre, d’énormes danjiri (chars) sont tirés dans les rues étroites d’Ōsaka à l’occasion de festivités endiablées durant lesquelles l’alcool coule à flots. Les danjiri finissent parfois leur course dans les maisons ! (Cliquez ici)




 

Octobre
 
L’une des meilleures époques pour se rendre au Japon : les températures sont agréables et le soleil est de mise. Dans les Alpes japonaises, les teintes automnales flamboient.
 


zMatsue Suitōro

 
Á Matsue, dans l’ouest de Honshū, cette fête de l’Eau et de la Lumière se déroule les samedis, dimanches et jours fériés d’octobre au Matsue-jō, le pittoresque château de la ville. Essayez d’assister aux duels de groupes de percussions.


 


zAsama Onsen Taimatsu Matsuri

 
Très spectaculaire, la fête du Feu à Asama Onsen se tient début octobre. Les habitants portent à travers les rues étroites des balles de foin enflammées qu’ils apportent jusqu’à un énorme bûcher dressé devant le Misha-jinja.


 


zKurama no Hi-Matsuri

 
Le 22 octobre, d’immenses torches enflammées sont 
portées dans les rues du petit village de Kurama, dans les montagnes au nord de Kyōto. C’est l’une des fêtes les plus authentiques du pays.
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 Takayama Matsuri (Cliquez ici)
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Shichi-go-san
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Novembre
 
Novembre est un mois agréable pour découvrir la plupart des régions du Japon. Le ciel est à peu près dégagé et les températures restent douces. Les montagnes voient les premières chutes de neige, tandis qu’à Kyōto, Nara et ailleurs, c’est la plus belle période pour les couleurs d’automne – vous verrez aussi beaucoup de monde.
 


zShichi-Go-San (fête des 7-5-3)

 
Une fête en l’honneur des petites filles âgées de 3 et 7 ans, et des garçons de 5 ans. Le 15 novembre, on les habille de leurs plus beaux atours, on les conduit au temple ou au sanctuaire et on prie pour leur bonheur.




 

Décembre
 
Dans tout le pays les températures sont fraîches, voire froides. Les Japonais s’affairent à la préparation du Nouvel An. La plupart des magasins, des sites et des services sont en congé à partir du 29 ou du 30 décembre, ce qui complique le voyage (mais les transports fonctionnent et les hébergements restent ouverts).




 




 Itinéraires
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[image: Illustration] Tōkyō, mont Fuji et alentour

 
Reliée à la plupart des points du globe, la capitale est un haut lieu de la gastronomie, du shopping et de la vie nocturne, ce qui fait d’elle une formidable introduction au Japon. Ses alentours recèlent des merveilles naturelles et des trésors de tradition.

 
Afin de profiter au mieux de votre séjour à Tōkyō, logez si possible dans un quartier intéressant et bien desservi par les transports publics, comme Shinjuku, Shibuya, Ginza, Roppongi ou Marunouchi (secteur de la gare). De là, vous pourrez rejoindre à pied quantité de restaurants et de magasins, sachant qu’il y a toujours une gare ou une station de métro à proximité. Bien entendu, rien n’empêche d’opter pour des lieux un peu moins commodes mais plus économiques, tel Asakusa ou Ueno.
 
Le matin du premier jour, a fortiori si le décalage horaire vous réveille tôt, partez explorer le marché de Tsukiji. Après les sushis de rigueur en guise de petit-déjeuner, direction Asakusa pour visiter le temple de Sensō-ji, puis Ueno où se trouve le Musée national de Tōkyō. Le lendemain, prenez la ligne en boucle à destination de Harajuku, marchez jusqu’au Meiji-jingū, 
le plus beau sanctuaire shintoïste de la capitale, et baladez-vous le long de l’avenue chic Omote-sandō. Rendez-vous ensuite à Shibuya pour une immersion dans le Tōkyō moderne. Ne manquez pas non plus de déambuler le soir dans la partie est de Shinjuku, scintillante de néons. Parmi les autres zones à explorer, citons Ginza pour ses boutiques haut de gamme, Akihabara pour le matériel électronique et la culture otaku, Roppongi pour sa vie nocturne cosmopolite.
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 Tour de Tōkyō (Cliquez ici)
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Vous pourrez alterner les visites dans la capitale avec des excursions dans les environs, notamment aux superbes temples et sanctuaires de Nikkō. Authentique plongée dans le Japon d’antan, la découverte des temples zen de Kamakura permet d’échapper à la frénésie urbaine. Enfin, il serait dommage d’effectuer un si long voyage sans aller admirer le mont Fuji. Si l’aller-retour jusqu’au pied de la montagne se fait aisément dans la journée, l’ascension nécessite en revanche de passer la nuit sur place. Quelle que soit la formule choisie, nous vous recommandons de consulter d’abord les prévisions météo, car une couverture de nuages enveloppe le volcan une bonne partie de l’année.
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 Shirakawa-gō (Cliquez ici)
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Kenroku-en (Cliquez ici), Kanazawa
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[image: Illustration] Tōkyō, Alpes japonaises et Kyōto

 
Si vous disposez d’un temps restreint, ce circuit classique offre un avant-goût du Japon, dévoilant trois de ses aspects : l’ultra-modernité de Tōkyō, la culture séculaire de Kyōto et la nature splendide des Alpes japonaises.

 
Bien que le voyage soit envisageable à n’importe quelle saison, gardez à l’esprit que les Alpes japonaises peuvent être recouvertes de neige de début novembre à fin mars, ce qui exclut la randonnée, à moins d’avoir la pratique de l’alpinisme hivernal. Quant aux villes attrayantes de Takayama et de Kanazawa, on peut les visiter à tout moment.
 
Débarquez en avion à Tōkyō et passez-y quelques jours. Pas d’inquiétude si vous ratez quelques sites historiques, car vous pourrez vous rattraper plus tard grâce aux innombrables temples et sanctuaires de Kyōto.
 
De la capitale, prenez le shinkansen (train à grande vitesse) jusqu’à Nagoya, puis un express jusqu’à Takayama, où vous demeurerez une journée pour voir le vieux quartier restauré de Sanmachi-suji, avant de mettre le cap sur les Alpes japonaises via Kamikōchi ou Shin-Hotaka Onsen, la station thermale voisine. Regagnez ensuite Takayama et louez une voiture afin de rallier les villages aux toits de chaume de Shirakawa-gō et Gokayama. Si vous ne vous lassez pas des paysages montagneux, roulez vers le nord-est et revenez dans le massif par la route alpine Tateyama-Kurobe (ouverte de la fin du printemps au début de l’automne). Étape suivante : Kanazawa, où certaines agences de location autorisent le dépôt de véhicule. Sinon, prenez le bus pour cette ville au départ de Takayama en faisant halte à Shirakawa-gō. Kanazawa abrite le célèbre jardin de Kenroku-en, le musée d’Art contemporain du XXIe siècle et le quartier de Nagamachi.
 
De Kanazawa, plusieurs trains express quotidiens desservent Kyōto en un peu plus de 2 heures. Consacrez du temps aux multiples sites de l’ancienne capitale impériale, en partie (17) inscrits au Patrimoine mondial, sans compter les centaines de temples et sanctuaires. Et regagnez Tōkyō par le shinkansen.


 


[image: Illustration] Le Kansai et l’Ouest

 
Si beaucoup de voyageurs adoptent Tōkyō comme camp de base, le Kansai, siège de l’ancienne capitale impériale de Kyōto, est un point de chute plus séduisant pour les amateurs de tradition japonaise. De surcroît, le Japan Rail Pass permet de rallier facilement Hiroshima, Miyajima et Naoshima, à l’ouest.

 
Desservie par l’aéroport international du Kansai depuis de nombreuses parties du monde, Kyōto est incontestablement l’endroit où loger : elle se situe plus ou moins au centre de la région et comporte un large éventail d’hébergements d’excellente qualité, sans parler des temples, jardins et sanctuaires les plus remarquables du pays. Passez une journée à explorer le nord et le sud du quartier de Higashiyama, puis une autre à arpenter les bambouseraies d’Arashiyama. Après quoi, sautez dans un train pour une excursion à Nara, où vous admirerez les sites du parc Nara-kōen, en particulier le Tōdai-ji et son gigantesque bouddha en bronze.
 
Si vous souhaitez faire l’expérience d’une métropole japonaise moderne par excellence, Ōsaka n’est qu’à 30 minutes de Kyōto par le train.
 
Pour approcher la spiritualité bouddhique, l’excursion au Kōya-san est à recommander. Plusieurs temples de cet ensemble monastique perché sur un plateau assurent le gîte. Les voyageurs plus aventureux voudront sans doute emprunter aussi la route de pèlerinage Kumano Kodō, qui sillonne le sud du Kansai.
 
 Kyōto constitue un bon point de départ pour visiter certains sites majeurs de l’ouest de Honshū et de la mer Intérieure. En prenant le shinkansen tôt le matin, l’aller-retour à Hiroshima est réalisable dans la journée. Dormir dans la ville voisine de Miyajima, où se dresse l’emblématique “torii flottant” du sanctuaire Itsukushima-jinja, vous évitera toutefois du stress. Les amateurs d’art pourront envisager une halte d’une nuit ou deux à Naoshima, une île de la mer Intérieure transformée en domaine artistique.
 
Enfin, une excursion de deux jours à Kinosaki pour barboter dans la chaleur de ses eaux thermales vous remettra du périple.
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rituel shintoïste du Kangen-sai à l’Itsukushima-jinja (Cliquez ici), Miyajima
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femme en tenue de geisha, quartier de Gion (Cliquez ici), Kyōto

 
DAN HERRICK / GETTY IMAGES ©



 
[image: Illustration]

 

[image: Illustration]
 
 Otaru (Cliquez ici)

 
BY ALAN TSAI
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 ferme horticole, Furano (Cliquez ici)
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[image: Illustration] Hokkaidō

 
Loin des itinéraires touristiques, rejoignez Hokkaidō, la plus septentrionale des grandes îles japonaises. 5 % de la population japonaise – dont les Aïnous, le peuple autochtone d’Hokkaidō – y occupe 20 % de la surface totale. Parcs nationaux, montagnes, lacs, onsen, tout ravit les yeux. Un véhicule facilite la découverte.

 
Les tarifs modiques proposés par les petites compagnies rendent Hokkaidō tout à fait accessible par avion. Arrivé au nouvel aéroport Chitose, porte d’entrée de l’île, il suffit de louer une voiture avec GPS en anglais (étonnamment bon marché !). Il y a peu de lignes ferroviaires et les sites sont assez éloignés.
 
Posez-vous quelques jours à Sapporo, chef-lieu de la préfecture. La cinquième ville du Japon (1,9 million d’habitants) est fort animée, notamment en février lors de la célèbre fête de la Neige. En reprenant la route, champs de lavande et spécialités culinaires de Furano et de Biei captiveront votre attention. Si vous aimez la montagne, rejoignez Asahidake Onsen et allez randonner dans le parc national de Daisetsuzan.
 
Après une halte à Asahikawa et la dégustation du saké Otokoyama, montez jusqu’à Wakkanai, où vous verrez des panneaux en russe dans les rues. Allez en ferry jusqu’aux îles Rishiri-tō et Rebun-tō. Au retour, contournez le cap Sōya-misaki, à l’extrême nord du Japon, avant de longer la côte désolée de la mer d’Okhotsk jusqu’à Abashiri : une “Blue d’Okhotsk” vous attend à la brasserie Abashiri Beer. Classé au Patrimoine mondial, le parc national de Shiretoko invite à de superbes randonnées, puis à un bain dans un onsen, tout comme au sud-ouest le parc national d’Akan, où est mise en avant la culture aïnoue. Vaste zone humide, le parc national de Kushiro Shitsugen abrite des grues du Japon. Enfin rejoignez la région viticole d’Ikeda.
 
Pour mieux découvrir les Aïnous, visitez le village de Nibutani, puis le parc national de Shikotsu-Tōya et ses deux lacs de cratère. Faites trempette au Noboribetsu Onsen. Après vous être dépensé à Niseko, dégustez des produits de la mer à Otaru avant de rejoindre Sapporo la cosmopolite.


 


[image: Illustration] Kyūshū et Shikoku

 
Peu de touristes font le voyage jusqu’à Kyūshū et Shikoku. Dommage, car ces deux îles recèlent des paysages magnifiques, une population accueillante et une cuisine délicieuse. Le sud de Kyūshū donne aussi l’occasion d’échapper à la froidure hivernale.

 
Si quelques vols internationaux desservent Fukuoka, à Kyūshū, il est plus probable que vous atterrissiez dans le Kansai ou à Tōkyō. Il vous faudra alors prendre le shinkansen jusqu’à Okayama, dans l’ouest de Honshū, puis l’express spécial Nampū qui franchit la mer Intérieure pour rejoindre le cœur montagneux de Shikoku. Vous pourrez passer une nuit ou deux dans une maison au toit de chaume dans la vallée de l’Iya (venez en voiture : cela offre davantage de liberté pour se déplacer). Vous aurez ensuite le choix entre faire du surf à Ohkihama, au sud, ou gravir le mont sacré Ishizuchi-san, à l’ouest, avant de vous délasser dans le quartier thermal de Dōgo Onsen à Matsuyama, une ville au pied d’un château féodal.
 
De Matsuyama, retraversez la mer Intérieure et empruntez la ligne Sanyō du shinkansen pour rallier l’île de Kyūshū, en faisant éventuellement halte en route à Hiroshima. Première étape, Fukuoka, la plus grande ville de l’île, dont les quartiers de Tenjin et Daimyō regorgent de restaurants de rāmen et de bars animés. Continuez ensuite vers le sud-est jusqu’à la station thermale de Beppu ou vers le sud-ouest jusqu’à Nagasaki. Surtout connue pour son histoire tragique, cette dernière surprend la plupart des visiteurs par sa vitalité, sa cuisine et les traces de son passé colonial portugais et hollandais.
 
De Beppu ou de Nagasaki, direction le sud, avec une halte possible au volcan Aso-san en semi-activité. Puis gagnez Kagoshima, à l’atmosphère détendue, quasi tropicale. Ne manquez pas le jardin traditionnel Sengan-en et le volcan Sakurajima. Plus au sud, faites l’expérience du bain de sable en bordure de mer à Ibusuki.
 
 

 
 
S’il vous reste du temps, un ferry vous emmènera jusqu’à l’île de Yakushima, propice à la promenade en forêt, qui compte plusieurs onsen.
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Umi Jigoku (Cliquez ici), Beppu
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 rāmen (nouillles au bouillon de porc) de Hakata, Fukuoka (Cliquez ici)
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 Skier au Japon

 
Fort de quelque 500 stations de sports d’hiver et malgré un enneigement très régulier, de superbes paysages et des pistes bien entretenues, le Japon reste une destination de ski méconnue. L’accueil cordial des habitants, la cuisine savoureuse et les nombreux onsen (sources thermales) sont très appréciables.
 

L’essentiel
 
La saison
 
Elle démarre généralement en décembre, mais l’enneigement est très variable. Janvier et février correspondent à la période d’affluence maximale. Le climat commence à se réchauffer en mars, annonçant la clôture de la saison en avril.
 
La neige
 
Les versants donnant sur la mer du Japon sont plus enneigés et, plus on va vers le nord, plus il y a de neige. À Hokkaidō, la station de Niseko reçoit chaque année pas moins de 15 m de neige !
 
À apporter
 
Vous trouverez au Japon presque tout ce dont vous aurez besoin. Si vous chaussez grand (taille 46 et plus), apportez vos chaussures. Si vous êtes plutôt corpulent, apportez aussi vos vêtements et vos gants.
 
Prix
 
On peut pratiquer le ski et le snowboard pour des prix très raisonnables au Japon. Les prix des remontées et des hébergements sont compétitifs.
 
Sites Web
 
L’excellent site www.snowjapan.com (en anglais) vous renseignera davantage sur le domaine skiable nippon.


 


 Où skier

 
Les stations de ski les plus réputées se situent dans les Alpes japonaises, au centre de Honshū, et dans l’île septentrionale de Hokkaidō. Les premières possèdent les plus hauts sommets, les secondes bénéficient de la couverture neigeuse la plus profonde et la plus régulière.
 
Bien qu’elles aient souffert des effets du grand séisme de la côte pacifique, les stations du nord de Honshū offrent toujours de formidables possibilités. Sans oublier Niigata, facilement accessible en shinkansen depuis Tōkyō.
 
Voici un tour d’horizon des dix destinations phares (sachant qu’il en existe environ 500 autres !) :
 
¨Niseko (Cliquez ici). Très prisée des touristes étrangers, “Niseko” rime avec poudreuse. Cette station de Hokkaidō, qui reçoit environ 15 m de neige par an, se compose de quatre domaines reliés entre eux : Niseko Annupuri, Niseko Village (ou Higashiyama), Grand Hirafu et Hanazono.
 
¨Furano (Cliquez ici). Plus ou moins au centre de Hokkaidō, la ville organise à ce titre une fête célébrant le nombril. Elle s’est fait connaître sur le plan international en accueillant les coupes du monde de ski et de snowboard, mais demeure assez méconnue par rapport à Niseko. Ses pistes bien lisses traversent des forêts de bouleaux préservées.
 
¨Sapporo Teine (Cliquez ici). Des bus au départ des hôtels s’y rendent depuis Sapporo, la capitale de Hokkaidō toute proche. On peut y 
descendre dans la journée les pistes utilisées lors des Jeux olympiques d’hiver de 1972 et profiter, le soir, des restaurants, bars ainsi que des clubs très animés de Susukino.
 
 ¨Hakuba (Cliquez ici). Inscrite dans un cadre naturel somptueux, la destination de ski par excellence des Alpes japonaises comprend sept stations offrant des conditions de ski variées, dont la célèbre Happō-One. Les Jeux olympiques d’hiver de 1998 s’y sont déroulés.
 
¨Shiga Kōgen (Cliquez ici). Également dans les Alpes japonaises, Shiga Kōgen fait partie des plus grandes stations de ski du monde, avec pas moins de 21 domaines reliés par des sentiers et des remontées mécaniques utilisables avec le même forfait. Bref, il y en a pour tous les goûts.
 
¨Nozawa Onsen (Cliquez ici). Ce pittoresque petit village de style suisse, haut perché dans les Alpes japonaises, dispose de pistes variées, dont plusieurs pistes de bosses difficiles. Les adeptes du snowboard peuvent s’en donner à cœur joie dans le parc à neige et le half-pipe. Enfin, un parcours de ski de fond traverse les sommets.
 
¨Echigo-Yuzawa Onsen (Cliquez ici). Très accessible, l’endroit possède sa propre gare de shinkansen sur la ligne Jōetsu à destination de Niigata, ce qui rend possible l’aller-retour dans la journée depuis Tōkyō (le train le plus rapide met 1 heure 17). Choisissez en priorité la station GALA Yuzawa.
 
¨Naeba (Cliquez ici). Dragondola, le plus long téléphérique du monde (5,5 km), dessert les deux immenses pistes de ski de Naeba, organisées autour du luxueux Prince Hotel Naeba.
 
¨Myōkō Kōgen (Cliquez ici). Moins développée que les précédentes, cette station se tient juste au nord de Nagano, à proximité de la mer du Japon. C’est là qu’il faut aller pour un séjour de ski hors des sentiers battus sur le mont Myōkō fortement enneigé.
 

LE SAVIEZ-VOUS ?
 
	
¨Les premiers Jeux olympiques d’hiver organisés hors d’Europe et d’Amérique du Nord eurent lieu à Sapporo en 1972.
 
	
¨C’est lors des Jeux d’hiver de Nagano en 1998 que furent disputées les premières épreuves olympiques de snowboard.
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Skieur dans la préfecture de Nagano (Cliquez ici)
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¨Zaō Onsen (Cliquez ici) Les meilleures pistes du nord de Honshū. Pour débutant et pour niveau intermédiaire, des larges pour le slalom et des onsen pour se détendre après le ski.
 
¨Tazawa-ko (Cliquez ici) Plus grande station de sports d’hiver de la préfecture d’Akita, ses pistes serpentent le long de l’Akita Komaga-take et surplombent les rives du lac Tazawa-ko. Moins d’étrangers. L’accueil y est sympathique.
 
¨Daisen (Cliquez ici). Notre joker ! Présentant les meilleures conditions de ski de l’ouest du pays, ce volcan (1 729 m) à 10 km de la mer du Japon, dans la préfecture de Tottori, jouit d’abondantes chutes de neige en hiver. Le Daisen White Resort vous y attend.
 

Hors-piste
 
Il existe de bons endroits pour faire du hors-piste au Japon, mais ils relèvent du domaine relativement nouveau du tourisme d’aventure et la plupart des skieurs s’en tiennent au ski classique, d’autant que le hors-piste est souvent interdit.
 
¨Asahi-dake (Cliquez ici). Expérience extrême sur un volcan fumant dans le parc national de Daisetsuzan. Plus haut sommet d’Hokkaidō, l’Asahi-dake, équipé d’un téléphérique (500 mètres de dénivelé), offre une poudreuse sèche et des vues spectaculaires, mais il est n’est pas adapté aux débutants.
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LE SKI À LA MODE NIPPONE
 
Certes, le ski reste le ski, mais le pratiquer au Japon comporte quand même quelques différences : 


	
¨L’assistance aux remontées mécaniques peut laisser curieusement à désirer.
 
	
¨Les stations n’adoptent pas toutes le code couleur vert/bleu/noir pour indiquer la difficulté des pistes.
 
	
¨La majorité des skieurs japonais arrivent sur les pistes à 9h, déjeunent à midi pile et s’en vont à 15h. En suivant des horaires légèrement décalés, vous éviterez les foules.
 
	
¨Bien que tentant, le hors-piste est interdit dans la plupart des domaines skiables ; vous encourez la confiscation de votre forfait si des gardes vous surprennent.



 
¨Kuro-dake (Cliquez ici). À Sōunkyō Onsen dans le nord-est du parc national de Daisetsuzan à Hokkaidō, le Kuro-dake, équipé d’un téléphérique et d’une remontée mécanique, est de plus en plus prisé des amateurs de pistes verticales et de relief difficiles.
 
¨Rishiri-tō (Cliquez ici). On peut pratiquer le ski extrême sur le Rishiri-zan, un cône volcanique posé sur cette île isolée du nord d’Hokkaidō. Il faut beaucoup marcher, faute de remontée mécanique, et louer les services d’un guide du Rishiri Nature Guide Service.




 

Budget
 
Bien que le Japon ait la réputation d’être une destination onéreuse, dévaler les pistes au pays du Soleil-Levant est souvent moins cher qu’en Europe. Quelques chiffres pour vous convaincre :
 
¨Forfaits remontées et location d’équipement Le forfait journalier s’échelonne généralement entre 4 000 et 5 500 ¥ (30-40 €), soit bien moins que dans la plupart des stations européennes de taille moyenne. La location d’un équipement complet de ski/snowboard ne dépasse pas les 5 000 ¥/jour (35 €). Les Japonais privilégiant la qualité, vous ne risquez pas de tomber sur du matériel obsolète ou en mauvais état.
 
¨Hébergement Dans les grandes stations, nombre d’hôtels haut de gamme facturent entre 6 500 et 10 000 ¥ (45-75 €), souvent avec un ou deux repas compris, soit près de la moitié des prix pratiqués en Europe. Les budgets serrés opteront pour les auberges pour randonneurs installées à proximité. Enfin, les familles profiteront de la gratuité ou des réductions consenties aux enfants de moins de 6 ans.
 
¨Alimentation Un repas sur les pistes coûte au maximum quelque 1000 ¥ (7 €), soit moins cher qu’en Europe. Quelle que soit la destination, vous profiterez d’un choix de restaurants variés proposant rāmen (nouilles aux œufs), udon (nouilles de blé), karē-raisu (riz au curry) et gyūdon (bœuf émincé sur du riz), ainsi que de fast-foods à l’offre plus familière (sandwichs, pizzas, burgers, kebabs…).
 
¨Transports Pas plus chers qu’ailleurs, les transferts entre l’aéroport et la station sont souvent plus rapides et efficaces ; vous n’aurez pas besoin de louer une voiture.


 

Savez-vous dire “ski” en japonais ?
 
Le mot est le même, mais se prononce “su-ki”. Quoi qu’il en soit, la communication ne devrait pas être un problème lors de votre séjour si vous parlez anglais. En effet, la plupart des stations emploient des étrangers anglophones aux remonte-pentes, dans les cafétérias, les hôtels et les ryokan fréquentés par les étrangers.
 
Les principales cartes et indications sont traduites en anglais, et l’organisation des stations correspond peu ou prou à ce que l’on connaît en Occident.
 
Serviable et poli, le personnel des comptoirs d’informations, qui se tiennent généralement au pied des pistes, répondra à toutes vos questions.




 




 Voyager avec des enfants

 
 Le Japon est une destination idéale pour voyager avec des enfants. Les inquiétudes habituelles des parents concernant la sécurité et l’hygiène ne sont tout simplement pas de mise dans ce pays très sûr où règne la propreté. Les curiosités et les divertissements ne manquent pas et il y en a pour tous les goûts. Voici quelques suggestions.
 

Le top des régions
 
Tōkyō
 
Le Disney Resort, Shibuya et Harajuku ne sont que quelques-uns des innombrables attraits de la capitale pour les enfants.
 
Kansai
 
Nara possède un parc gigantesque peuplé de daims, ainsi que des curiosités comme le Daibutsu (Grand Bouddha). Il y a même un restaurant où les enfants peuvent déjeuner tout en jouant avec un train électrique géant.
 
Okinawa et les îles du Sud-Ouest
 
Sable blanc, eau chaude, coraux magnifiques… Vous pourrez aussi visiter l’un des plus beaux aquariums du monde.
 
Kyōto
 
Balade à vélo dans les ruelles, pique-nique au bord de l’eau et randonnée dans les collines sont autant d’activités qui plairont aux enfants. Kiyomizu-dera est adapté au jeune public.
 
Sapporo et Hokkaidō
 
Si vos enfants aiment skier ou faire du snowboard, la poudreuse des montagnes de Hokkaidō les comblera de bonheur.


 

Le Japon pour les enfants
 
Les Japonais adorent les petits. Vous les entendrez d’ailleurs souvent leur dire qu’ils sont kawaii (mignons).
 

Activités
 
Voyager avec des enfants au Japon ne pose pas de problème, et il est facile de les divertir. La plupart des villes disposent d’aires de jeux et de parcs destinés aux plus petits. Les plus grands apprécieront les salles de jeux vidéo, les parcs d’attractions, les quartiers commerçants et les cinémas (films en anglais). Certains aimeront visiter les sanctuaires, les temples et les musées, ou pratiquer des activités de plein air (randonnée, ski et snorkeling).


 

Alimentation
 
Si vos enfants sont difficiles, l’alimentation peut poser problème. Mais il y a des solutions.
 
¨Si vous allez dans un restaurant de gastronomie kaiseki (grande cuisine), demandez à votre hôtel de téléphoner au préalable pour faire préparer des plats au goût des enfants. Faites de même si vous comptez manger dans un ryokan (auberge traditionnelle).
 
¨Si nécessaire, demandez à votre hôtel d’écrire en japonais les restrictions alimentaires ou allergies de vos enfants.
 
¨On trouve au Japon quantité de restaurants dits “familiaux” qui servent des plats occidentaux (pizza, poulet frit, frites), ou proposent des menus enfant (o-ko-sama ranchii). Les shokudō (petits restaurants bon marché) proposent aussi des plats susceptibles de plaire aux enfants.
 
¨Les grandes villes abondent en restaurants internationaux, et l’on trouve des fast-foods même dans les petites agglomérations. Avant de vous rendre dans les zones rurales, faites des provisions dans un supermarché.


 

Équipements
 
¨On trouve des espaces-bébés dans des lieux publics (grands magasins, gares principales…).
 
¨La plupart des hôtels (à l’exception des ryokan, où ils sont plus rares) disposent de lits pour bébés, que l’on peut réserver.
 
¨Des chaises hautes sont disponibles dans de nombreux restaurants (sauf, bien sûr, dans ceux où l’on s’assied tout simplement par terre).
 
¨Il y a des agences de baby-sitting dans les grandes villes. Seul obstacle : la langue.


 

Tout-petits
 
¨On trouve très facilement des couches jetables. La photo sur le paquet indique en principe si elles sont pour filles ou garçons. Biberons, lingettes et médicaments sont en vente dans les grandes pharmacies.
 
¨S’il n’est pas d’usage d’allaiter en public, cette pratique, dans un coin tranquille d’un parc, en couvrant l’enfant d’un châle, n’attire pas de regards réprobateurs. Certains grands magasins, hôpitaux et sites publics disposent de salles où les mères peuvent allaiter.
 

PRÉPARATIFS
 
Il n’y a pas grand-chose de spécifique à préparer pour un séjour au Japon avec des enfants. Toutefois, pensez à emporter les médicaments nécessaires si vos enfants prennent un traitement régulier. Enfin, emportez éventuellement des fourchettes et cuillères en plastique car on n’en trouve pas dans tous les restaurants.


 
¨La plupart des supermarchés proposent de la nourriture pour bébés. L’aide d’un employé peut être utile pour déchiffrer le contenu.


 

Comment circuler
 
¨La plupart des trains et des bus ont des yūsen zaseki (places prioritaires réservées aux personnes âgées, aux handicapés, aux femmes enceintes ou aux jeunes enfants).
 
¨Il n’y a pas de siège-auto dans les taxis. La plupart des agences de location de voitures vous en fourniront un si vous le demandez à l’avance.
 
¨Les villes sont d’accès facile avec une poussette. Les gares et beaucoup de grands bâtiments sont équipés d’ascenseurs. Mais nombre de sites (temples et sanctuaires) n’ont pas de rampe d’accès. À Kyōto, l’absence relative de trottoirs en dehors des artères principales pose problème. Par chance, les conducteurs japonais sont prudents !




 

À ne pas manquer
 
Voici quelques suggestions de divertissements variés.
 
 

 
Parcs d’attractions Le Japon est réputé pour ses parcs d’attractions, dont le Disney Resort (Cliquez ici) de Tōkyō et le parc Universal Studios Japan (Cliquez ici).
 
 

 
Trains Les enfants vont adorer les trains japonais. Et, si vous visitez Kyōto, ne manquez pas le musée de la Locomotive à vapeur d’Umekōji (Cliquez ici).
 
 

 
Musées Le Japon compte quantité de musées adaptés aux enfants, notamment le musée international du Manga de Kyōto (Cliquez ici) et le musée Ghibli à Tōkyō (Cliquez ici), un incontournable pour les fans des films d’animation de Hayao Miyazaki.
 
 

 
Shōtengai Les boutiques à 100 ¥ et les salles de jeux vidéo des shōtengai (rues commerçantes) des centres-villes occuperont les enfants.
 
Leur avantage : elles sont couvertes et vous protègeront les jours de pluie. Tōkyō, Kyōto et Ōsaka abritent beaucoup de shōtengai.
 
 

 
Ski et snowboard Si vous venez au Japon en hiver, parions que vos enfants se régaleront sur les pentes enneigées. Rendez-vous à Shiga Kōgen (Cliquez ici), à Nagano, ou à Niseko United (Cliquez ici) dans Hokkaidō.
 
 

 
Plages Si les plus belles plages du pays sont à Okinawa, vous en trouverez de très correctes sur les côtes de la plupart des îles de l’archipel.
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Nabe (potée)
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 À table !

 
Déguster une authentique cuisine japonaise, réputée comme étant l’une des plus raffinées, variées et savoureuses au monde, représente pour la plupart des visiteurs un des attraits majeurs de leur voyage. Il est hautement probable que vous prendrez au Japon quelques-uns des repas les plus inoubliables de votre vie.
 


 Au fil des saisons

 
Rares sont les cultures à ce point soucieuses d’une harmonie avec les saisons. Ainsi, l’ancien calendrier nippon comptait 24 saisons. Ce souci de l’instant présent trouve son expression ultime dans la culture gastronomique du pays.
 
Printemps (mars-mai)
 
Takenoko (pousses de bambou), sansai (légumes de montagne) et wagashi (friandises traditionnelles) décorés de motifs évoquant les fleurs de prunier ou de cerisier font leur apparition dans les assiettes.
 
Été (juin-août)
 
Les Japonais combattent la chaleur avec les reimen (rāmen froides) et les zaru soba (nouilles froides accompagnées de fines lamelles d’algues nori). L’unagi (anguille), prisée, aiderait l’organisme à affronter les températures élevées. Pêches, poires et pastèques font office de desserts.
 
Automne (sept-nov)
 
Au menu : châtaignes, kaki et wagashi décorés de motifs en feuilles d’érable.
 
Hiver (déc-fév)
 
Les Japonais se réchauffent avec les nabe (fondues), accompagnées d’amazake (lait de riz fermenté, servi chaud). C’est la saison du fugu (poisson-globe) et des huîtres.


 

Cuisine japonaise
 

Repas inoubliables
 
¨Kitcho Arashiyama (Cliquez ici) Un repas dans ce restaurant de kaiseki (haute cuisine japonaise) de Kyōto tient parfois de l’expérience mystique.
 
¨Kyūbey (Cliquez ici) Si vous cherchez des sushis exceptionnels dans un cadre abordable, vous ne serez jamais déçu dans ce paradis des amateurs de sushis à Tōkyō.
 
¨Dōtombori (Cliquez ici) Adonnez-vous au passe-temps favori des Japonais – kuidaore (manger à se faire éclater la panse) – dans les restaurants simples et bon marché et les stands culinaires de Dōtombori à Ōsaka.
 
¨Gyōshintei (Cliquez ici) Ce restaurant de Nikkō donnant sur un beau jardin propose des plats végétariens relevant de la haute cuisine.
 
¨Yabure-Kabure (Cliquez ici) À Shimonoseki dans l’ouest de Honshū, cette adresse animée propose l’un des plats japonais les plus vantés (et les plus célèbres) – le fugu (poisson-globe) – préparé de mille manières délicieuses.
 
¨Azumaya Honten (Cliquez ici) Rendez-vous dans ce restaurant de nouilles à volonté de Morioka (nord de Honshū) pour goûter la célèbre spécialité locale : le wanko-soba, un plat de nouilles que l’on consomme généralement en quantité abondante. Le client moyen en avale une cinquantaine de bols.
 
¨Hirome Ichiba (Cliquez ici) Ce marché animé situé à Kōchi, sur l’île de Shikoku, est idéal pour goûter les délices régionaux et côtoyer les Japonais autour des tables communes.
 
¨Marché aux poissons de Tsukiji (Cliquez ici) Visitez le plus grand marché au poisson du monde pour aiguiser votre appétit et dégustez-y les sushis les plus frais de la planète au petit-déjeuner.


 

Gourmandises bon marché
 
¨Restaurants tachi-kui Leur nom signifie “mangez debout” et, si vous ne voyez pas d’inconvénient à ne pas vous asseoir, vous y mangerez de bons plats de nouilles ou de riz pour 200 ¥ environ.
 
¨Supérettes Les supérettes japonaises proposent une étonnante variété d’aliments, de boissons et d’en-cas, notamment des bentos (boîte-repas) tout prêts et des onigiri (sandwichs au riz).
 
¨Depachika Ces rayons alimentations des grands magasins proposent généralement un grand choix de plats tout prêts. Une heure environ avant la fermeture, les prix baissent, parfois jusqu’à 50 %.
 
¨Boulangeries Omniprésentes au Japon, elles proposent généralement un grand choix de sandwiches et de pâtisseries.


 

Défis culinaires
 
¨Fugu Le poisson-globe, spécialité de l’ouest de Honshū, s’apprécie surtout en hiver.
 
¨Nattō Ce soja partiellement fermenté, à la forte odeur d’ammoniaque, permet d’évaluer les aptitudes à l’aventure culinaire d’un visiteur 
(ne vous étonnez pas qu’on vous demande alors si vous êtes capable de manger du nattō).
 
¨Uni La couleur orangée et la saveur marine de l’oursin sont bien connues des Japonais, qui en sont les premiers consommateurs mondiaux (principalement sous forme de sashimis).
 
¨Namako Même la plupart des Japonais répugnent à consommer du concombre de mer. Chapeau bas si vous en appréciez le goût !
 
¨Shirako Glande reproductrice d’un poisson mâle, remplie de laitance. Pour les plus endurcis !




 

Spécialités locales
 
Chaque île et région du Japon possède sa propre meibutsu (spécialité).
 

Tōkyō
 
¨Sushis À consommer très frais au marché au poisson de Tsukiji ou dans un restaurant de sushis haut de gamme de la ville.
 
¨Rāmen Vous trouverez toutes sortes de recettes régionales de rāmen à Tōkyō, mais vous pourrez aussi goûter des versions revisitées de ces nouilles incontournables.


 

Mont Fuji et environs de Tōkyō
 
¨Nouilles hōtō Spécialité de la région du mont Fuji, les nouilles hōtō (coupées à la main) sont servies dans de copieux ragoûts des montagnes, avec un épais bouillon miso, du potiron, des patates douces et d’autres légumes.
 
¨Yuba Plat traditionnel prisé de la région de Nikkō, le yuba est la peau du lait de soja qui se forme lors de la fabrication du tofu. Coupé en lanières, il accompagne aussi bien les plats d’udon (épaisses nouilles blanches à la farine de blé) que les sashimis et les age yuba manju (beignets garnis de pâte de haricots rouges).


 

Alpes japonaises et centre de Honshū
 
¨Kishimen Une variété plate et nourrissante de nouilles udon très appréciée à Nagoya.
 
¨Miso-katsu Sorte de tonkatsu (côtelette de porc panée) accompagnée d’une sauce relevée au miso.
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Femme mangeant des huîtres
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¨Soba Nagoya s’enorgueillit de fabriquer certaines des meilleures soba (nouilles de sarrasin) du pays.
 
¨Sashimis et sushis Kanazawa et la péninsule de Noto sont réputées pour l’extrême fraîcheur de leurs fruits de mer.


 

Kyōto
 
¨Kaiseki Kyōto est l’endroit idéal pour découvrir la grande cuisine traditionnelle nippone.
 
¨Pâtisseries Vous trouverez des wagashi (friandises) partout, d’Okinawa à Hokkaidō, mais Kyōto offre le plus vaste choix et compte d’innombrables pâtisseries ayant pignon sur rue.
 
¨Tofu Réputée pour la pureté de ses eaux souterraines et la qualité de son soja, Kyōto passe pour proposer le meilleur tofu du pays.


 

Kansai
 
¨Okonomiyaki Le quartier de Dōtombori, à Ōsaka, est l’endroit parfait pour déguster de copieux okonomiyaki (savoureuses crêpes au chou garnies d’ingrédients variés et cuites sur une plaque chauffante).
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 Sashimis
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¨Rāmen Ōsaka est le meilleur endroit du pays pour découvrir les rāmen.
 
¨Cuisine de rue Ōsaka offre un vaste choix de stands de restauration en plein air, dont plusieurs stands de tako-yaki (boulettes de pâte fourrées de morceaux de poulpe grillé) qui attirent les foules du matin au soir.


 

Hiroshima et ouest de Honshū
 
¨Hiroshima-yaki Vous ne pouvez pas visiter Hiroshima sans goûter la recette locale d’okonomiyaki, dont les nouilles sont l’un des principaux ingrédients.
 
¨Huîtres En hiver, les amateurs d’huîtres se mettent en quête de celles qui proviennent de la mer Intérieure, près d’Hiroshima.


 

Nord de Honshū (Tōhoku)
 
¨Gyūtan Langue de bœuf cuite au charbon de bois et relevée d’un filet de citron. Délicieux !
 
¨Kiritanpo Riz cuit écrasé puis enroulé autour d’une brochette en bambou. Savoureux, surtout lorsqu’il est accompagné d’un bouillon à base de soja et d’une fondue de légumes.
 
¨Jaja-men Ces nouilles plates servies froides et recouvertes de viande de porc et de légumes au miso constituent le plat le plus réputé de Morioka, généralement servi à volonté.
 
¨Saké Tanrei karakuchi Un saké léger et sec de la préfecture de Niigata, connue pour ses eaux pures et son riz.


 

Sapporo et Hokkaidō
 
¨Bière artisanale Sapporo voit fleurir sa production de bières artisanales, qui suscitent l’engouement des amateurs du monde entier.
 
¨Crabe Hokkaidō est réputée pour son crabe royal. Quoi de meilleur qu’un crustacé fraîchement pêché, cuit à l’eau et servi avec du beurre fondu et du citron ?
 
¨Jingisukan Ce plat à base de mouton et de chou, dont le nom correspond à la prononciation japonaise de “Genghis Khan”, est servi à volonté et se consomme généralement avec de la bière.
 
¨Rāmen de Sapporo Copieuse recette de rāmen à base de miso.


 

Shikoku
 
¨Sanuki udon Ces nouilles plongées dans une soupe et accompagnées de thon et d’algue, spécialité de la préfecture de Kagawa, ont une texture et une saveur caractéristiques. Elles 
sont servies dans de très petits bols et les clients cherchent souvent à en consommer le plus grand nombre possible !
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 Serpent dans une bouteille d’ awamori
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Kyūshū
 
¨Hakata rāmen Rāmen servies dans un bouillon très parfumé à base de porc.
 
¨Yaki-curry Riz au curry parsemé de fromage et gratiné.
 
¨Chikin nanban Poulet frit sucré servi avec une sauce tartare.
 
¨Chirin-chirin Spécialité de Nagasaki ; glace pilée aux agrumes.
 
¨Shippoku-ryori Sorte de cuisine kaiseki aux influences portugaises et chinoises ; autre spécialité de Nagasaki.


 

Okinawa et les îles du Sud-Ouest
 
¨Gōyā champurū Fricassée de goya (melon amer d’Okinawa).
 
¨Sōki-soba Bols de nouilles chaudes servies avec d’épaisses lanières de porc mariné.
 
¨Mimigā Oreilles de porc en tranches, marinées au vinaigre.
 
¨Awamori Eau-de-vie d’Okinawa à base d’alcool de riz ; un serpent venimeux est parfois glissé dans la bouteille !




 

Se restaurer et prendre un verre
 

Quand se restaurer
 
¨Petit-déjeuner Le petit-déjeuner japonais traditionnel se compose de riz, d’un bol de miso et de quelques accompagnements (du poisson ou du nattō). Aujourd’hui, les Japonais se contentent souvent d’épaisses tranches de pain, parfois accompagnées d’un œuf à la coque, et de thé ou de café.
 
¨Déjeuner Pris vers midi, il comporte généralement un plat à base de riz accompagné de viande ou de poisson. Les nouilles (soba, udon ou rāmen) sont très appréciées.
 
¨Dîner Généralement pris entre 18h et 20h, c’est souvent un repas à base de riz accompagné de viande ou de poisson cuits, mais les nouilles figurent parfois au menu. Lorsqu’on dîne au restaurant, surtout dans les grandes villes, on mange aussi volontiers étranger que japonais.


 

Où se restaurer
 
Le Japon compterait le plus grand nombre de restaurants par habitant au monde ! En effet, les Japonais reçoivent rarement chez eux. La plupart des établissements se spécialisent dans un plat ou un type de cuisine.
 
Les villes japonaises abritent également un vaste choix de restaurants étrangers.


 

Décrypter le menu
 
Pour plus d’informations sur les plats, voir le chapitre La cuisine japonaise Cliquez ici.
 
¨Ippin ryōri ([image: Illustration]) À la carte
 
¨Morning setto ([image: Illustration]) Menu petit-déjeuner (œufs, toasts et café)
 
¨Nomi-hōdai ([image: Illustration]) Boisson à volonté
 
¨Nomimono ([image: Illustration]) Boissons
 
¨Resutoran ([image: Illustration]) Restaurant
 
¨Setto ([image: Illustration]) Menu
 
¨Teishoku ([image: Illustration]) Autre terme pour Menu
 
¨Tabe-hōdai ([image: Illustration]) À volonté
 
¨Viking ([image: Illustration]) Autre terme pour À volonté






 




 Le Japon à peu de frais

 
Loin d’être la destination onéreuse que l’on croit, le Japon est très abordable. Surtout depuis la récente baisse du yen. Voici malgré tout quelques conseils pour tirer au mieux parti de vos yens.
 

Pas si cher !
 
Le cliché qui veut que le Japon soit une destination onéreuse n’est rien d’autre qu’un… cliché. Quiconque s’est récemment rendu dans l’archipel sait qu’il revient moins cher d’y voyager que dans certains pays d’Europe de l’Ouest ou aux États-Unis, voire dans certaines grandes villes chinoises. N’imaginez cependant pas que le Japon possède le même niveau de vie que la Thaïlande ! Voici quelques suggestions qui devraient permettre d’épargner votre porte-monnaie.
 

Hébergement
 
¨Business hotels Dans bien des cas, les omniprésents hôtels d’affaires affichent de meilleurs tarifs que les auberges de jeunesse, surtout si vous voyagez en couple. Comptez quelque 6 500 ¥ (47 €) la chambre double ou à lits jumeaux dans plusieurs chaînes hôtelières bon marché. Parmi les plus avantageuses, la chaîne Toyoko Inn offre l’accès à Internet, le petit-déjeuner (parfois le dîner), les communications téléphoniques vers le Japon et d’autres petits plus.
 
¨Hôtels-capsule Dans ces “établissements” voués le plus souvent à des hôtes masculins, la nuit ne dépasse guère 3 000 ¥ (22 €) environ. De nouvelles versions design se répandent, destinées davantage aux voyageurs (femmes incluses) qu’aux employés de bureau éméchés.
 
¨Pensions Nombre de villes disposent de pensions (guesthouses) bon marché et de qualité où la nuit n’est guère facturée plus de 3 500 ¥ (26 €) par personne.
 

Le top des sites gratuits
 
Tōkyō
 
Au cœur d’un apaisant espace boisé, le sanctuaire shintoïste Meiji-jingū (Cliquez ici) est le plus époustouflant de Tōkyō. Côté vue panoramique sur la ville, grimpez au sommet de l’une ou l’autre des tours jumelles des Bureaux du gouvernement métropolitain de Tōkyō (Cliquez ici) : chacune offre un observatoire d’où l’on voit même le Fuji-san par temps clair.
 
Kyōto
 
Libres d’accès, les domaines impériaux de Kyōto – le Palais impérial de Kyōto (Cliquez ici), celui du Sentō Gosho (Cliquez ici), et les villas impériales Katsura Rikyū (Cliquez ici) et Shūgaku-in Rikyū (Cliquez ici) – ont tous de magnifiques jardins. Pique-nique, balade ou sieste… ceux du Palais impérial (Cliquez ici) sont l’idéal. Également gratuit et site majeur du Japon : le sanctuaire Fushimi Inari-Taisha (Cliquez ici).
 
Nara
 
Trésors nationaux, les daims suivent assidûment vos pas à travers les vastes étendues du parc Nara-kōen (Cliquez ici) entre temples et musées.
 
Ise
 
Le Gekū (sanctuaire extérieur) de l’Ise-jingū (Cliquez ici) est l’un des lieux les plus spirituels du Japon.


 

 


 Transports

 
¨Japan Rail Pass (Cliquez ici) Ce forfait permet un nombre de voyages illimités sur l’excellent réseau ferroviaire japonais, y compris en shinkansen, train à grande vitesse. C’est le meilleur moyen d’explorer le Japon sans se ruiner.
 
¨Seishun Jūhachi Kippu (Cliquez ici) Moyennant 11 850 ¥, soit quelque 87 € environ, vous recevez cinq billets, chacun valable une journée sur n’importe quelle ligne Japan Railways du pays. On peut ainsi découvrir le pays d’un bout à l’autre pour une somme modique. Seule restriction : ces billets ne sont disponibles qu’à certaines périodes.
 
¨Forfaits locaux Renseignez-vous systématiquement sur les forfaits disponibles dans la région visitée, les offres se renouvelant en permanence. L’office de tourisme local saura vous conseiller.
 
¨Location de voitures (Cliquez ici) Dans les secteurs mal desservis par les transports publics ou bien là où ils sont onéreux, il peut être avantageux de louer une voiture en considérant néanmoins le coût élevé des péages d’autoroute. Mais il est toujours possible de n’emprunter que les routes locales.
 
¨Bus (Cliquez ici) Ces dernières années ont été créées plusieurs lignes longue distance à petit prix. Un moyen de réduire considérablement le coût des transferts, notamment entre grandes villes, telles Kyōto et Tōkyō.


 

Se restaurer
 
¨Shokudō Partout présents, ces restaurants populaires japonais servent un bon repas roboratif pour quelque 700 ¥ (5 €). Le thé est gratuit. Qui dit mieux ?
 
¨Bento Comptez environ 500 ¥ (3,70 €) la boîte-repas japonaise. En vente partout, elle est à la fois nourrissante et équilibrée.
 
¨Rāmen Un bol fumant de savoureuses nouilles aux œufs ne dépasse guère 500 ¥. Pour en commander un, dites simplement “rāmen”. Les soba (nouilles de sarrasin) et udon (épaisses nouilles blanches à la farine de blé) sont encore moins chères : comptez 350 ¥ (2,60 €) le bol.


 

Achats
 
¨Boutiques Hyaku-en Comme l’indique l’enseigne (Hyaku-en signifie “100 ¥”), ces magasins ne vendent que des articles à 100 ¥ (0,70 €). Vous serez étonné par le choix, et l’on y trouve parfois même de la nourriture.
 
¨Marchés aux puces Si un kimono neuf de qualité coûte près de 200 000 ¥ (1 460 €), on peut dénicher au marché aux puces de beaux articles d’occasion pour 1000 ¥ (7,30 €). Que vous cherchiez des souvenirs ou des cadeaux à rapporter à votre famille, ces marchés recèlent d’excellentes affaires.


 

À voir
 
¨Sanctuaires et temples On pénètre gratuitement dans la grande majorité des sanctuaires shintoïstes du Japon. Les jardins de nombreux temples se découvrent aussi sans bourse délier (généralement, seul l’accès aux pavillons ou aux jardins clos est payant).
 
¨Musées et galeries Un nombre étonnant de musées et de galeries sont gratuits. Si certains ouvrent gracieusement leurs portes plusieurs jours par mois, il en existe un nombre étonnant dont l’accès est libre. L’office du tourisme local fournit généralement leur liste.
 
¨Parcs et jardins La plupart des parcs et nombre de jardins nippons ne pratiquent aucun droit d’entrée.
 
¨Sentō Pour quelque 400 ¥ (3 €) la séance, voici une expérience typiquement japonaise. Renseignez-vous auprès de votre hôte pour savoir s’il existe des bains publics à proximité.
 
¨Promenades Un plaisir tout simple qui ne coûte rien. Découvrir à pied la ville ou le village où vous séjournez constitue non seulement une détente, mais aussi souvent l’un des plus pertinents moments du voyage.






 




 Randonner au Japon

 
Le climat du Japon, pays aux deux tiers montagneux, est le plus varié de toute l’Asie. Des rivages accidentés et sommets d’Hokkaidō aux jungles des îles d’Okinawa, il y en a pour tous les goûts.
 

Où randonner
 

Mont Fuji et environs de Tōkyō
 
Mont Fuji Plus de 300 000 personnes font chaque été la rude ascension du sommet mythique du Japon (3 776 m, Cliquez ici). Souvent de nuit, pour jouir du lever du soleil tout en haut.
 
Takao-san Parfaite escapade en famille, une randonnée à la journée praticable en toute saison (Cliquez ici), à moins d’une heure de Shinjuku.
 
Région d’Oku-Tama Parfait pour une journée de marche (Cliquez ici) près de Tōkyō. Cascades, forêts et sentiers ponctuent la contrée du Mitake-san.
 
Kamakura Le sentier du Daibutsu (Cliquez ici) serpente sur 3 km entre temples et sanctuaires jusqu’à la statue du Grand Bouddha, à Hase.


 

Alpes japonaises et centre de Honshū
 
Le centre de Honshū est un haut lieu de la randonnée au Japon.
 
Alpes du Nord Excellents sentiers de haute montagne. De Kamikōchi (Cliquez ici), montez jusqu’au Yariga-take (3 180 m) et au Oku-Hotaka-dake (3 190 m). De Murodō, sur la route alpine Tateyama-Kurobe (Cliquez ici), gravissez le Tateyama (3 015 m) et le Tsurugi-dake (2 999 m). Au départ de Hakuba (Cliquez ici), empruntez les remontées mécaniques pour grimper au Karamatsu-dake (2 695 m).
 
Hakusan La “montagne blanche” du parc national de Hakusan (Cliquez ici) est sillonnée de sentiers.
 

L’essentiel
 
Relief
 
Sur la ceinture de feu du Pacifique, le Japon est l’une des zones géologiques les plus actives au monde. On y trouve des hautes montagnes, des volcans, des tremblements de terre et des sources chaudes. Outre le Fuji-san culminant à 3 776 m, 21 sommets dépassent les 3 000 m.
 
Saison
 
La randonnée se pratique à basse altitude toute l’année. Les plus hauts sommets des Alpes japonaises et de Hokkaidō ne sont accessibles que de juillet à octobre. Et l’ascension du mont Fuji s’entreprend entre le 1er juillet et la mi-septembre.
 
À emporter
 
Seuls ceux qui taillent grand emporteront chaussures et vêtements adaptés car tout le matériel de randonnée se trouve aisément.
 
Sur plusieurs jours
 
Les refuges fournissant repas et literie à la demande, on peut marcher léger, même pour une randonnée d’une semaine.
 
Ressources
 
Le guide Hiking in Japan (en anglais) de Lonely Planet réunit 69 grandes randonnées à découvrir. Le site Internet japanhike.wordpress.com vous renseignera plus précisément.


 
Nakasendō Ces 8 km (Cliquez ici) entre Magome et Tsumago se trouvent dans la jolie vallée de Kiso.


 

Kyōto
 
Site culturel entre tous, Kyōto n’en est pas moins entourée de beaux massifs.
 
 

 
Fushimi Inari-Taisha Au sud-est, cet itinéraire de 4 km serpente jusqu’au sommet du mont Inari entre torii rouges et renards de pierre (Cliquez ici).
 
 

 
Kurama et Kibune À une demi-heure au nord, ce chemin de crête reliant deux paisibles vallées offre une belle escapade extra-urbaine (Cliquez ici).
 
 

 
Daimonji-yama Il n’est pas plus belle promenade à Kyōto que de grimper (30 minutes) jusqu’au point de vue surplombant le temple Ginkaku-ji, dans le nord de Higashiyama (Cliquez ici).


 

Kansai
 
Une région riche en itinéraires de marche.
 
 

 
Kumano Kodō Des chemins millénaires dévoilent les étendues sauvages de la péninsule de Kii (Cliquez ici), terre de pèlerinage. Autre option : l’intégralité du pèlerinage de Kannon (500 km) et ses 33 temples sacrés.
 
 

 
Randonnées depuis Tenri Envisageables dans la journée en partant d’Ōsaka ou de Kyōto, les randonnées du Rokku Gaaden depuis Ashiya (est de Kōbe) et de Yamanobe-no-michi sillonnent la campagne de Nara.


 

Hiroshima et ouest de Honshū
 
Daisen Du haut de ses 1 729 m (5 heures aller-retour), ce volcan dévoile une vue imprenable sur la région de San-in (Cliquez ici).
 
 

 
Gorge de Sandan À quelque 50 km au nord-ouest de Hiroshima, cette gorge (Cliquez ici) est entre cascades et forêts.
 
 

 
Miyajima Près d’Hiroshima, cette île permet notamment l’ascension du mont Misen (530 m), son point culminant (Cliquez ici).


 

Nord de Honshū (Tōhoku)
 
Dewa Sanzan C’est le nom collectif des trois monts sacrés : Haguro-san, Gas-san et Yudono-san représentant la naissance, la mort et la renaissance. Les 1 984 m du second se méritent (Cliquez ici).
 
 

 
Bandai-san Cette montagne de la préfecture de Fukushima (Cliquez ici) culmine à 1 819 m. Plusieurs chemins au choix.
 
 

 
Hakkōda-san Un tracé à travers les marais couverts de fleurs, puis un chemin de crête dans la préfecture d’Aomori (Cliquez ici).


 

Sapporo et Hokkaidō
 
On peut passer des semaines entières dans les étendues sauvages du Nord.
 
 

 
Parc national de Daisetsuzan Des itinéraires à la journée ou à la semaine dans cet immense parc (Cliquez ici) du centre de Hokkaidō.
 
 

 
Parc national de Shiretoko Inscrit au patrimoine mondial de l’Unesco, le Shiretoko (Cliquez ici) regorge de promenades, de sources chaudes et de higuma (ours bruns).
 
 

 
Parc national d’Akan De superbes excursions à la journée : le Me-Akan-dake (1 499 m, Cliquez ici) ou le O-Akan-dake (1 371 m, Cliquez ici).
 
 

 
Rishiri-zan Un volcan (1 721 m) sur son île au large de la côte nord de Hokkaidō (Cliquez ici).


 

Shikoku
 
Ishizuchi-san Le plus haut sommet (1 982 m, Cliquez ici) de l’ouest du Japon. De belles randonnées dans la préfecture d’Ehime.
 
 

 
Tsurugi-san Pour de courtes balades à la journée comme des itinéraires de plusieurs jours (1 955 m, Cliquez ici).
 
 

 
Pèlerinage des 88 temple Ce légendaire pèlerinage (Cliquez ici), long de 1 400 km, à travers Shikoku, a fêté son 1 200e anniversaire en 2015.


 

Kyūshū
 
Aso-san Avec ses 128 km de circonférence, c’est la plus grande caldeira au monde (Cliquez ici).
 
 

 
Parc national de Kirishima-Yaku L’ascension du Karakuni-dake (1 700 m), point culminant de Kirishima (Cliquez ici).
 
 

 
Kaimon-dake Un cône symétrique de 924 m (Cliquez ici) pour une balade à la journée sur la péninsule de Satsuma.


 

Okinawa et les îles du Sud-Ouest
 
Yakushima Au patrimoine mondial de l’Unesco (Cliquez ici), cette île possède une myriade de sentiers et le Miyanoura-dake (1 935 m).
 
 

 
Iriomote-jima Une randonnée dans la jungle (Cliquez ici) sur l’une des îles les plus à l’ouest de la préfecture d’Okinawa.






 




 Les onsen

 
Avec à disposition des milliers d’onsen (sources chaudes) disséminés dans l’archipel, les Japonais pratiquent l’art du bain depuis des siècles. L’état de bien-être intense que procure une longue immersion risque fort de vous convertir à ce rituel typiquement japonais.
 

Présentation
 
Des Japonais vous diront que le seul trait distinctif de leur culture qui ne provienne pas du continent asiatique et qui soit typiquement japonais est le bain. Les premiers récits historiques mentionnent l’usage de l’onsen, et, au fil des siècles, cette coutume s’est transformée en une sorte de rituel quasi religieux.
 
L’eau des onsen provient de sources thermales naturellement chaudes. Elle a la réputation de rendre la peau subesube (douce) et, selon sa composition, de traiter des maux comme l’hypertension, la mauvaise circulation sanguine, voire la stérilité.
 
Les minéraux que contiennent certaines sources peuvent décolorer les bijoux, notamment ceux en argent. Si vous oubliez de les enlever, sachez que la décoloration s’atténue normalement après quelques heures.
 
Il existe au Japon une autre forme de bain public, le sentō, qui utilise de l’eau courante chauffée.


 


 Types de onsen

 
Si l’on trouve des onsen indépendants, beaucoup sont regroupés dans des lieux spécifiques, comme à Hakone, Beppu et Noboribetsu. Si vous souhaitez vous baigner en plein air dans un beau cadre naturel, optez pour un rotemburo ou notemburo.
 


 À savoir

 
Glossaire
 
[image: Illustration] (otoko-yu) terme le plus courant pour désigner des bains destinés aux hommes
 
[image: Illustration] (onna-yu) terme le plus courant pour désigner des bains destinés aux femmes
 
[image: Illustration] (dansei-no-yu) bain pour hommes
 
[image: Illustration] (josei-no-yu) bain pour femmes
 
[image: Illustration] (kazoku-no-yu) bain familial
 
[image: Illustration] (rotemburo) bain en plein air
 
[image: Illustration] (soto-yu) bain public
 
[image: Illustration] (uchi-yu) bain privé
 
Tarifs
 
Certains des plus beaux onsen du pays sont gratuits. Il suffit de se munir d’une serviette, de se déshabiller, de s’asperger d’eau puis de se baigner. En cas d’entrée payante, vous débourserez rarement plus de 1000 ¥ (7,50 €).
 
Sites Web
 
Sento Guide (www.sentoguide.info). La meilleure source d’information en anglais sur les bains dans tout le pays.
 
 

 
Onsen Soaker (www.onsensoaker.blogspot.com). Le blog d’un internaute qui a testé plus de 1 500 bains.


 
Les installations peuvent être publiques ou rattachées à une auberge japonaise traditionnelle – minshuku ou ryokan – la plupart accepte les visiteurs à la journée. Pour une expérience inoubliable, rien de tel qu’une nuit dans ce genre d’établissement, dont les chambres comportent parfois un bain privatif et où l’on sert une cuisine fabuleuse.


 


 Us et coutumes

 
Appelé hadaka no tsukiai (communion dans la nudité), le bain collectif est perçu par les Japonais comme un bon niveleur social. Il ne s’agit pas d’un simple passe-temps, mais d’un véritable rituel, à tel point ancré dans la culture nippone que personne n’ignore quel comportement adopter. Cela peut être intimidant pour le néophyte, mais la principale chose à savoir pour ne pas susciter l’émoi des autres baigneurs est qu’il faut se laver avant d’entrer dans le bain. Mieux vaut aussi mémoriser les caractères signifiant “hommes” ([image: Illustration]) et “femmes” ([image: Illustration]), inscrits sur les noren (rideaux) à l’entrée.
 
Les konyoku (bains mixtes) constituaient la norme jusqu’à leur interdiction sous la Restauration de Meiji, époque à laquelle le pays entreprit de s’occidentaliser. Aujourd’hui, on en rencontre rarement dans les centres urbains, davantage dans les campagnes et sur les petites îles. Là, les onsen se résument parfois à un tronçon de rivière bloqué par des rochers ou un bassin de marée sur le rivage.
 
En pénétrant dans un onsen ou un sentō, vous verrez d’abord une rangée de casiers destinés aux chaussures. Après avoir payé l’entrée, dirigez-vous vers le vestiaire approprié qui comporte d’autres casiers ou paniers pour les vêtements. Déshabillez-vous entièrement et ne conservez que la petite serviette fournie gratuitement ou moyennant une petite somme.
 
Cette serviette remplit plusieurs fonctions : on l’utilise pour se laver (dans ce cas, rincez-là bien après) ou se couvrir en dehors du bain. N’entrez pas dans l’eau avec ; laissez-la sur le bord du bassin ou portez-la pliée sur votre tête à l’instar des autochtones.
 
Avant la baignade, asseyez-vous sur un tabouret devant l’un des robinets afin de procéder à une toilette complète en n’oubliant pas de vous rincer soigneusement. Il est également d’usage de débarrasser le tabouret de la mousse de savon pour la personne suivante. Dans les établissements les plus modestes, vous ne disposerez peut-être que d’une louche. Utilisez-la pour prendre de l’eau dans le bain et vous en asperger – veillez à ne pas éclabousser le bassin et frottez-vous un peu avec la serviette.
 
À l’intérieur du bain, évitez de patauger et gardez la tête hors de l’eau. Avant de regagner le vestiaire, essuyez-vous pour ne pas dégouliner sur le sol.


 

Nos onsen favoris
 
Vu les multiples onsen qui émaillent le territoire, il est parfaitement possible d’inclure certains des plus réputés dans n’importe quel itinéraire de voyage. Voici notre sélection :
 
 

 
Tōkyō Situé sur l’île artificielle d’Odaiba dans la baie de Tōkyō, le gigantesque onsen Ōedo Onsen Monogatari (Cliquez ici) a été conçu comme une ville de la période d’Edo. Il comprend une multitude de bains divers, dont certains en plein air, des restaurants, des salles de détente et des boutiques.
 
 

 
Environs de Tōkyō Proche de la capitale, Hakone (Cliquez ici) se distingue par un formidable mélange d’établissements publics et de luxueux ryokan avec bains. Le Kanaya Ryokan (Cliquez ici) à Rendai-ji, sur la péninsule d’Izu, possède un vaste onsen en bois très pittoresque acceptant les deux sexes.
 
 

 
Alpes japonaises et centre de Honshū Le Shirahone Onsen (Cliquez ici) et le Kaga Onsen (Cliquez ici) se classent en tête, suivis de près par l’étonnant et isolé Nakabusa Onsen (Cliquez ici).
 
 

 
Kyōto À seulement 30 minutes au nord de Kyōto, le Kurama Onsen (Cliquez ici) fait oublier le stress de la ville ou délasse les muscles après une randonnée dans les collines alentour.
 
 

 
Kansai Kinosaki (Cliquez ici) est le parfait exemple d’une ville d’onsen, avec sept bains publics et des dizaines de ryokan onsen. Détendez-vous dans votre chambre, prenez un bain quand bon vous semble, puis arpentez les rues en yukata (kimono en coton léger) et geta (socques en bois) jusqu’aux bains publics.
 
 

 
Ouest de Honshū et mer Intérieure Art moderne et culture du bain font bon ménage 
au Heart Yū (Cliquez ici) de Naoshima, seul sentō du pays où vous tomberez nez à nez avec un éléphant grandeur nature. Sur la côte de la mer du Japon, la ville thermale de Yunotsu (Cliquez ici) recèle des bâtiments en bois bien conservés et deux beaux bains publics.
 


 TATOUAGES INDÉSIRABLES

 
Sachez que les tatouages peuvent vous priver d’accès aux onsen ou aux sentō (bains publics). Les tatouages qu’arborent presque tous les yakuza (mafia japonaise) expliquent cette interdiction – un moyen détourné de se protéger des gangsters. Afin de se prémunir de toute accusation de discrimination (et parce que le Japon est un pays où les règles sont scrupuleusement observées), cette disposition s’applique également aux étrangers. Si vous avez un petit tatouage, n’hésitez pas à le couvrir d’un pansement adhésif. Sinon, demandez à la réception de l’onsen si vous pouvez obtenir l’autorisation d’entrer malgré vos tatouages. Dites simplement “Irezumi wa daijōbu desu ka” (les tatouages sont-ils acceptés ?). Si quelques établissements publics commencent à accueillir les tatoués, certains clients s’en plaignent ouvertement devant les intéressés.
 
Une autre option consiste à fréquenter les onsen publics et les ryokan comprenant des bains privatifs.


 
Nord de Honshū Le Rampu-no-yado (Cliquez ici) d’Aoni Onsen donne l’occasion de barboter à la lueur des lampes à huile. À Nyūtō Onsen, faites trempette dans les eaux laiteuses riches en minéraux du Tsuru-no-yu (Cliquez ici), en activité depuis quatre siècles.
 
 

 
Hokkaidō Le Fukiage Onsen Roten-no-yu (Cliquez ici), mixte (konyoku) et gratuit, s’inscrit au milieu d’une forêt hors des sentiers battus, dans le centre de l’île. Difficile de faire plus nature.
 
 

 
Shikoku Selon la légende, le Dōgō Onsen (Cliquez ici) de Matsuyama aurait été découvert “à l’époque des dieux”. Depuis la construction en 1894 de son bâtiment évoquant un château, il a figuré dans plusieurs classiques de la littérature nippone, dont Botchan de Natsume Sōseki.
 
 

 
Kyūshū Plutôt qu’à Beppu (Cliquez ici), haut lieu du tourisme thermal, rendez-vous à Ibusuki (Cliquez ici), célèbre pour ses bains de sable, où la vapeur du onsen traverse le sable et où l’on enterre les baigneurs jusqu’au cou.
 
 

 
Okinawa et les îles du Sud-Ouest Dans les rochers en bord de mer et à la vue de tous, le Hirauchi Kaichū Onsen (Cliquez ici) de Yakushima s’adresse aux braves, mais offre un cadre incomparable pour la modique somme de 100 ¥.




 




 Le Japon en un clin d’œil
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Tōkyō
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Sushis & Co
 
Non seulement Tōkyō compte plus de restaurants que n’importe quelle capitale au monde, mais ceux-ci brillent par leur qualité. Qu’il s’agisse des sushis en provenance directe du marché de Tsukiji que l’on déguste au petit-déjeuner ou d’un bol de rāmen le soir sur le pouce, on est assuré de se régaler.


 

Hier, aujourd’hui, demain
 
Célèbre pour sa pop culture – mode urbaine excentrique, anime et personnages kawaii (“mignons”) – , Tōkyō recèle également d’excellent musées illustrant l’histoire du pays.


 

Paradis du shopping
 
Vous êtes sûr de ne pas revenir les mains vides, car les boutiques de la capitale déploient une offre pléthorique, de l’artisanat traditionnel aux gadgets dernier cri.
 
 

 
Cliquez ici




 

[image: Illustration]

 
Mont Fuji et environs de Tōkyō
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Plaisir du bain
 
Certains des ryokan et onsen les plus prisés du pays se situent à quelques heures à peine de la capitale : villes thermales d’altitude au nord, stations en bord de lac à l’ouest et villages côtiers reposant au sud.


 

Vacances dynamiques
 
Randonnée dans les forêts de cèdres, ascension de volcans, rafting, ski, surf ou baignade en compagnie des dauphins : vous ne risquez pas de vous ennuyer.


 

Temples et sanctuaires
 
Les édifices multicolores de Nikkō et ceux plus austères de Kamakura témoignent du riche passé de la région.
 
 

 
Cliquez ici
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Alpes japonaises et centre de Honshū
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Sublimes onsen
 
Le cœur montagneux du Japon recèle de formidables sources chaudes et auberges traditionnelles. On peut faire trempette en contemplant les pics neigeux dans un nuage de vapeur.


 

Escapade rurale
 
Au village reculé de Shirakawa-gō (ou celui plus lointain d’Ainokura), on peut dormir dans une ferme séculaire au toit de chaume, bercé par le chant des grenouilles.


 

Sommets enneigés
 
Le nord des Alpes japonaises réserve des pistes de ski parmi les meilleures d’Asie, sur fond de paysages à couper le souffle. On peut se détendre ensuite dans les sources chaudes.
 
 

 
Cliquez ici
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Trésors de la ville impériale
 
Avec plus de 1 000 temples bouddhiques et quelque 400 sanctuaires shintoïstes, Kyōto permet de découvrir l’architecture religieuse et les jardins japonais. Si certains accueillent une foule de fidèles, d’autres sont de véritables havres de paix.


 

Capitale culturelle
 
Qu’il s’agisse des geishas, de la cérémonie du thé, du théâtre ou des textiles, Kyōto se pose en gardienne des traditions japonaises séculaires.


 

Mille et une saveurs
 
Les restaurants de kaiseki au cadre somptueux côtoient un choix étonnant de tables plus populaires où déguster un bol de rāmen fumant.
 
 

 
Cliquez ici
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Découvertes gastronomiques
 
Kyōto est le haut lieu de la cuisine kaiseki, art culinaire japonais très raffiné, tandis qu’Osaka est connue pour ses énormes portions d’une cuisine simple et consistante.


 

Montagnes et routes de pèlerinage
 
La partie méridionale du Kansai (Wakayama et le sud de Nara) se distingue par son cadre montagneux, ses rivières et ses sanctuaires shintoïstes où les pèlerins convergent


 

Onsen au bord de l’eau
 
De la pittoresque Kinosaki, au nord, à la ville fluviale de Hongū, au sud, le Kansai compte de nombreuses sources chaudes en bordure de mer ou de rivière où il fait bon se délasser.
 
 

 
Cliquez ici
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Hiroshima et ouest de Honshū
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Aventures insulaires
 
Un week-end consacré à l’art, une randonnée en montagne, une journée à la plage ou une escapade dans un lieu tranquille et isolé sont possibles sur les nombreuses îles à l’ouest de Honshū.


 

Poisson à gogo
 
Les produits de la mer dominent la cuisine du littoral. Peut-être hésiterez-vous cependant à risquer votre vie pour un plat de fugu à Shimonoseki.


 

Histoire
 
Vous pourrez visiter Izumo Taisha, un sanctuaire vénéré mentionné dans les plus anciens textes historiques japonais, explorer une mine d’argent du XVIIe siècle ou visiter la ville d’Hiroshima.
 
 

 
Cliquez ici
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Nord de Honshū (Tōhoku)
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Parcs et sommets
 
Les montagnes spectaculaires du nord de Honshū séduisent à toute période : en été les randonneurs, en hiver les amateurs de ski.


 

Onsen ruraux
 
Tōhoku convoque l’image de sources chaudes sous les étoiles et de bains en bois fumants perdus dans la montagne.


 

Fêtes et rites ancestraux
 
Au cœur de cette région où coutumes et croyances ont été préservées par des siècles d’isolement, on célèbre les fêtes comme nulle part ailleurs. Vous y goûterez des recettes transmises de génération en génération et pourrez marcher sur les traces des ascètes dans la montagne.
 
 

 
Cliquez ici
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 Sapporo et Hokkaidō
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Nature sauvage et sports d’hiver
 
Avec ses parcs nationaux permettant des treks de plusieurs jours, ses bateaux qui naviguent au milieu des glaces flottantes et ses stations de ski très enneigées, Hokkaidō bouleverse les clichés sur le Japon.


 

Le Nord dans votre assiette
 
Les sashimis de saumon gelé, la soupe au curry, les crabes géants et la bière Sapporo ne sont que quelques-unes des spécialités culinaires reconnues de Hokkaidō.


 

Bains bucoliques
 
Des sources chaudes vous attendent au creux de forêts épaisses cernées par de hautes montagnes.
 
 

 
Cliquez ici
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Vallée de rêve
 
À une courte distance en voiture de la cacophonie urbaine, la vallée de l’Iya présente des gorges impressionnantes, des ponts en lianes et un projet de tourisme durable. La rivière Yoshino se prête au rafting, ses berges sauvages à la randonnée.


 

Sur le chemin de l’Éveil
 
Le pèlerinage des 88 temples est un rite de passage pour de nombreux Japonais, dans les pas de Kōbō Daishi, fondateur de l’école bouddhique Shingon.


 

À vos planches !
 
Des villages de pêcheurs du Tokushima-ken aux falaises du cap Ashizuri, les spots de surf abondent. Sur la plage d’Ohkinohama, vous aurez les vagues pour vous seul ou presque.
 
 

 
Cliquez ici
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Kyūshū
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Excursion historique
 
À la répression de la révolte chrétienne succédèrent deux siècles d’isolement au cours desquels l’enclave hollandaise de Dejima, près de Nagasaki, demeura la seule fenêtre du Japon sur le monde.


 

Montagnes de feu
 
Les volcans Aso-san et Sakurajima, les deux monts les plus célèbres de Kyūshū, donnent l’occasion de formidables randonnées. Au risque d’éruption toujours présent, les habitants opposent une inébranlable joie de vivre.


 

L’eau et le sable
 
Kurokawa Onsen, au bord d’une rivière, les sources chaudes de Beppu et les bains de sable d’Ibusuki invitent à la détente. Même Fukuoka, la grande métropole de l’île, possède des onsen naturels.
 
 

 
Cliquez ici
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Okinawa et les îles du Sud-Ouest
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Farniente et cétacés
 
On ne se bouscule guère sur le sable doré des superbes îles Kerama, et en hiver, on peut observer au large les baleines à bosse.


 

Cèdres géants
 
De magnifiques randonnées vous attendent à travers les forêts anciennes d’immenses yakusugi qui tapissent le relief montagneux de Yakushima.


 

Délices insulaires
 
Goûtez le gōyā champurū (fricassée de concombre amer), le plat emblématique d’Okinawa, arrosée d’awamori (alcool local), et vous serez prêt à faire la fête au son du sanshin (instrument à 3 cordes pincées).
 
 

 
Cliquez ici






 




 Sur la route
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 Tōkyō

 
%03 / 13 390 000 HABITANTS


Dans ce chapitre

Histoire

À voir et à faire

Cours

Circuits organisés

Fêtes et festivals

Où se loger

Où se restaurer

Où prendre un verre et faire la fête

Où sortir

Achats




Le top des restaurants
 
	
¨Kyūbey (Cliquez ici)
 
	
¨Shinsuke (Cliquez ici)
 
	
¨Nagi (Cliquez ici)
 
	
¨Tonki (Cliquez ici)
 
	
¨Yanmo (Cliquez ici)





Le top des hébergements
 
	
¨Sawanoya Ryokan (Cliquez ici)
 
	
¨Shibuya Granbell Hotel (Cliquez ici)
 
	
¨Nui (Cliquez ici)
 
	
¨Claska (Cliquez ici)
 
	
¨Hotel S (Cliquez ici)





Pourquoi y aller
 
Résolument tournée vers le futur, Tōkyō ([image: Illustration]) présente, par endroits, un paysage urbain de science-fiction, où les enseignes en néon le disputent aux gratte-ciel. Cette mégalopole en perpétuelle mutation n’en demeure pas moins fidèle à ses traditions et laisse entrevoir, entre frénésie architecturale et addiction aux nouvelles technologies, des fragments de la vieille culture nippone.

Outre d’excellents musées, la capitale compte nombre de temples, de bâtiments à l’architecture d’avant-garde, de jardins et même de sources chaudes. Les visites touristiques peuvent toutefois le céder à l’immersion pure et simple dans la vie locale, entre découvertes culinaires, shopping et vie nocturne débridée. De Ginza à Harajuku en passant par Yanaka et Kagurazaka, chacun peut trouver un quartier qui lui correspond.




Quand partir
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Mars et avril Les cerisiers sont en fleur. Apportez une couverture et un bento pour pique-niquer.

 


Mai-sept Il fait chaud et humide, mais les festivals d’été font oublier cet inconvénient.

 


Oct-déc Journées fraîches et temps clair. En décembre, les rues se parent de l’or des feuilles des ginkgo.
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À ne pas manquer
 
1 Toutes les richesses de la mer au marché au poisson de Tsukiji (Cliquez ici).

2L’ambiance du Sensō-ji (Cliquez ici), temple multiséculaire d’Asakusa.

3Un verre dans le quartier coloré de Shinjuku (Cliquez ici), haut lieu de vie nocturne.

4Frayer, en plein shopping, avec une foule d’excentriques à Harajuku (Cliquez ici).

5La culture singulière et les vestiges de la vieille ville à Yanaka (Cliquez ici).

6Le rituel solennel des tournois de sumos au Ryōgoku Kokugikan (Cliquez ici).

7L’affluence et les néons du carrefour de Shibuya (Cliquez ici).

8La plus grande collection d’art japonais au musée national de Tōkyō (Cliquez ici).

9Une plongée dans les entrailles d’Akihabara (Cliquez ici), havre de culture populaire.
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 Histoire

 
Jadis appelée Edo (littéralement “porte de la rivière”) du fait de son emplacement à l’embouchure de la Sumida, ce qui n’était qu’une bourgade de pêcheurs isolée en terres marécageuses gagna en importance quand le poète guerrier Ōta Dōkan y édifia un château au XVe siècle. En 1603, le seigneur de la guerre Tokugawa Ieyasu décida d’en faire le siège de son shogunat (gouvernement militaire). Edo prit alors rapidement son essor et devint, dès la fin du XVIIIe siècle, l’une des villes les plus peuplées du monde.

En 1868, après la guerre civile et le retrait du dernier shogun Tokugawa, l’autorité revint à l’empereur. La capitale passa alors de Kyōto à Edo, rebaptisée Tōkyō (“capitale de l’Est”).

À l’issue de cette période dite de la Restauration de Meiji, le Japon, tout juste sorti de 250 ans d’isolement, sut composer à son avantage avec les influences étrangères. Désireuse d’intégrer le panthéon des grandes métropoles du monde, Tōkyō adopta la mode et les idées occidentales.

En 1923, le grand séisme du Kantō et les incendies qui s’ensuivirent dévastèrent la majeure partie de la cité. Elle fut de nouveau ravagée par les raids aériens des Alliés à la fin de la Seconde Guerre mondiale.

Se relevant de ses cendres après l’occupation américaine, Tōkyō prit le train de la modernité dans les années 1950 et 1960. L’économie y atteignit des sommets vertigineux dans les années 1980, avec pour point d’orgue la bulle spéculative nippone.

L’effondrement qui s’ensuivit, dans les années 1990, mena à une récession dont les effets se font encore sentir. Tōkyō n’en reste pas moins le poumon de cette nation insulaire. Se réinventant perpétuellement, elle garde un rôle de premier plan sur la scène mondiale au travers de la culture pop, du design et de la technologie.





 1À voir et à faire

 
Tōkyō est si vaste qu’elle évoque davantage une conurbation qu’un ensemble unique et cohérent. À l’époque d’Edo, elle se composait de Yamanote (la “ville haute”) et de Shitamachi (la “ville basse” ou centre-ville). Construit sur les hauteurs à l’ouest du château (aujourd’hui le Palais impérial), Yamanote rassemblait les résidences de l’élite féodale. À l’est, sur les berges de la Sumida, Shitamachi était habité par les ouvriers, les marchands et les artisans.

Cette distinction subsiste aujourd’hui, comme en témoignent l’enchevêtrement de ruelles et les quartiers très compacts caractéristiques de l’est de la ville. Des quartiers comme Asakusa et Ueno conservent une atmosphère simple, une architecture plus traditionnelle et une tradition artisanale qui rappellent l’ancienne Edo.

Yamanote est devenu un secteur commerçant et d’affaires. Plus à l’ouest, les quartiers plus récents tels que Shinjuku et Shibuya se sont épanouis après le grand tremblement de terre du Kantō et la Seconde Guerre mondiale. Avec leurs néons et leurs écrans géants, ils incarnent le Tōkyō hypermoderne.

Le charme de la ville tient également à son caractère protéiforme, le très ancien y voisinant avec le dernier cri.



1Marunouchi (quartier de la gare de Tōkyō) [image: Illustration]

 
Le Palais impérial se dresse au centre de la ville. Si le bâtiment est fermé aux visiteurs, une grande partie du domaine a été transformée en parcs publics, comme le Kitanomaru-kōen, qui abrite plusieurs musées.

À l’est du palais s’étend Marunouchi, un quartier d’affaires animé. Ces dix dernières années, plusieurs tours ont remplacé les édifices de béton fatigués qui le caractérisaient naguère. Entre les stations Hibiya et Ōtemachi et parallèle au palais, la jolie avenue arborée Naka-dōri est jalonnée de boutiques haut de gamme et de cafés sur cour. Autrefois connu pour être désert le soir et le week-end, le quartier de Marunouchi est désormais un lieu de rendez-vous de plus en plus populaire.



 oPalais impérial

 
PALAIS

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Kōkyo ; carte Cliquez ici ; %03-3213-1111 ; sankan.kunaicho.go.jp/english/index.html ; 1 Chiyoda, Chiyoda-ku ; bligne Chiyoda jusqu’à Ōtemachi, sorties C13b et C10). FLa résidence de l’empereur occupe le site de l’Edo-jō, château du shogunat Tokugawa. À son apogée, cette forteresse, dont ne subsistent que les douves et les remparts, était la plus grande du monde. L’édifice actuel, achevé en 1968, remplace celui de 1888, pour grande part détruit durant la Seconde Guerre mondiale.

Le palais ne se visite que deux fois dans l’année, le 23 décembre et le 2 janvier, mais on peut découvrir gratuitement les jardins alentour. Des circuits (environ 1 heure 15) ont lieu deux fois par jour (10h et 13h30) du lundi au vendredi, sauf les jours fériés et l’après-midi de fin juillet à fin août. Il faut réserver le plus tôt possible, entre 1 mois et 4 jours à l’avance, sur le site Internet de l’Agence de la Maison impériale) ou par téléphone. Le jardin oriental, principal espace vert, ne nécessite pas de réservation ; prenez un jeton à l’arrivée que vous restituerez en partant.

Autrement, deux ponts – le Nijū-bashi métallique et le Megane-bashi en pierre – forment un ensemble visible depuis le côté sud-ouest de la place du palais. Derrière s’élève la tour de guet Fushimi-yagura remontant à l’ère d’Edo.





 ¨Jardin oriental du Palais impérial

 
JARDIN

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Kōkyo Higashi-gyoen ; carte Cliquez ici ; sankan.kunaicho.go.jp ; 1 Chiyoda, Chiyoda-ku ; h9h-16h nov-fév, 9h-16h30 mars – mi-avr, sept et oct, 9h-17h de mi-avr à août, fermé lun et ven toute l’année ; bligne Chiyoda jusqu’à Ōtemachi, sortie C13b ou C10). FDans ce joli jardin paysager, aménagé dans l’enceinte du château d’origine, il est possible d’observer de près les énormes pierres utilisées pour bâtir les remparts. On peut même grimper sur les vestiges d’un des bastions, non loin de la pelouse supérieure. La visite étant limitée à un certain nombre de personnes à la fois, il n’y a pas trop de monde. La plupart des gens arrivent par Ōte-mon, la porte la plus proche de la gare de Tōkyō, qui constituait jadis l’entrée principale de l’Edo-jō.





 Kitanomaru-kōen (parc Kitanomaru)

 
PARC

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.env.go.jp/garden/kokyogaien/english/index.html ; bligne Hanzōmon jusqu’à Kudanshita, sortie n° 2, ou ligne Takebashi, sortie n° 1a). Au nord du Palais impérial, ce vaste parc renferme des musées notables ainsi que la salle de concert Nippon Budōkan ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %3216-5100 ; nipponbudokan.web.fc2. com ; 2-3 Kitanomaru-kōen, Chiyoda-ku ; bligne Hanzōmon jusqu’à Kudanshita, sortie n° 2). La porte à l’extrémité nord, Tayasu-mon (1636), est la plus ancienne encore debout de l’enceinte du château d’Edo. Au printemps, les cerisiers en fleur le long des douves attirent moult photographes.
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 ¨Musée national d’Art moderne (MOMAT)
 
MUSÉE
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 ([image: Illustration] ; Kokuritsu Kindai Bijutsukan ; carte Cliquez ici ; %03-5777-8600 ; www.momat.go.jp/english ; 3-1 Kitanomaru-kōen, Chiyoda-ku ; tarif plein/étudiant 420/130 ¥, supplément pour les expositions temporaires ; h10h-17h mar-jeu, sam et dim, 10h-20h ven ; bligne Tōzaito jusqu’à Takebashi, sortie n° 1b). Parmi les plus belles du pays, cette collection de 9 000 pièces rassemble des tableaux, photos, sculptures et vidéos d’artistes japonais de la période Meiji à nos jours, ainsi que des œuvres occidentales. Superbe vue sur le jardin oriental du Palais impérial.





¨Galerie d’Art populaire
 
MUSÉE

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.momat.go.jp/english ; 1 Kitanomaru-kōen, Chiyoda-ku ; adulte/enfant 210/70 ¥, gratuit 1er dim du mois ; h10h-17h mar-dim ; bligne Tōzai jusqu’à Takebashi, sortie n° 1b). Cette annexe du MOMAT a élu domicile dans l’ancien quartier général en brique rouge de la garde impériale, reconstruit après la Seconde Guerre mondiale. Elle accueille d’excellentes expositions temporaires de mingei (art populaire), notamment de céramiques, objets en laque ou en bambou, textiles et poupées réalisés par des “trésors vivants” ou des artisans contemporains.





 Gare de Tōkyō
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyostationcity.com/en ; 1-9 Marunouchi, Chiyoda-ku ; glignes de JR jusqu’à Tokyo Station). À l’issue des travaux de rénovation et d’agrandissement massifs achevés pour son centenaire en 2014, la gare de Tōkyō a recouvré sa splendeur d’antan. L’élégant bâtiment en brique conçu par Kingo Tatsuno du côté de Marunouchi arbore à nouveau ses dômes, détruits durant la Seconde Guerre mondiale. Le Tōkyō Station Hotel (Cliquez ici) se tient à l’extrémité sud, la Tokyo Station Gallery (carte Cliquez ici ; www.ejrcf.or.jp/gallery ; gare de Tōkyō, 1-9-1 Marunouchi, Chiyoda-ku ; variable suivant les expositions ; h10h-18h mar-jeu, sam et dim, 10h-20h ven ; dlignes JR jusqu’à Tōkyō, sortie Marunouchi nord) au nord. Cette dernière abrite des expositions intéressantes ainsi que l’utile JR East Travel Service Center (Cliquez ici).

 La Tokyo Station City, nom donné à l’ensemble du complexe, comprend, à l’est du côté de Yaesu, le grand magasin Daimaru (carte Cliquez ici ; % 03-3212-8011 ; www.daimaru.co.jp/tokyo ; 1-9-1 Marunouchi, Chiyoda-ku ; h10h-21h, restaurants 11h-23h ; gJR lignes de JR jusqu’à la Gare de Tōkyō, sortie Yaesu) et un vaste réseau souterrain de centres commerciaux et d’espaces de restauration. Vous pourrez acheter ici un bento (boîte repas) – pratique pour les longs trajets en train – et des souvenirs provenant de tout le pays.





 Intermediatheque

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

(carte Cliquez ici ; %03-5777-8600 ; www.intermediatheque.jp ; 2e et 3e niv, JP Tower, 2-7-2 Marunouchi, Chiyoda-ku ; h11h-18h mar, mer, sam et dim, 11h-20h jeu et ven ; gligne JR Yamanote jusqu’à Tokyo, sortie Marunouchi). FCe lieu à l’esprit résolument contemporain puise dans l’important fonds scientifique et culturel de l’université de Tōkyō (Tōdai) pour monter de fascinantes expositions interdisciplinaires. La plus belle collection d’oiseaux naturalisés du pays et un squelette de dinosaure y côtoient des affiches Pop Art. Une jolie salle de lecture de Tōdai a été reconstituée pour accueillir des événements tels que diffusion de disques de jazz des années 1920 sur gramophone ou projections de vieux films.





 Tokyo International Forum

 
ARCHITECTURE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5221-9000 ; www.t-i-forum.co.jp ; 3-5-1 Marunouchi, Chiyoda-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Yūrakuchō, sortie centrale). FCette merveille architecturale signée Rafael Viñoly accueille un centre de conférences et d’art fort de 7 auditoriums et de vastes cours où se déroulent concerts et autres manifestations. L’aile est évoque un vaisseau en verre voguant sur l’océan urbain ; prenez l’ascenseur jusqu’au 7e niveau et regardez d’en haut les allées et venues des passants.


TŌKYŌ EN...
 
Deux jours
 
Commencez par un pèlerinage au Meiji-jingū (Cliquez ici) à Harajuku, et poursuivez par une balade le long de Takeshita-dōri (Cliquez ici), temple marchand de la culture populaire. Admirez ensuite la remarquable architecture contemporaine d’Omote-sandō (Cliquez ici), puis rejoignez Shibuya et son fameux carrefour (Cliquez ici). Le soir, direction Shinjuku pour un repas de nouilles au restaurant Nagi (Cliquez ici) et un verre dans l’un des bars bohèmes de Golden Gai.

Le lendemain, rendez-vous à l’aube au marché au poisson de Tsukiji (Cliquez ici), où un petit-déjeuner de sushis vous requinquera. Continuez par la visite du jardin paysager Hama-rikyū Onshi-teien (Cliquez ici) et Ginza, siège des grands magasins et des galeries d’art. Enfin, assistez à un spectacle de kabuki au Kabuki-za (Cliquez ici).

Quatre jours
 
Le troisième jour, explorez la partie ancienne de la ville, en particulier Asakusa et Ueno. Terminez par une balade tranquille l’après-midi dans le pittoresque quartier de Yanaka, puis dînez chez Shinsuke (Cliquez ici).

Le quatrième jour, accordez-vous une matinée de détente au Ōedo Onsen Monogatari (Cliquez ici), avant de consacrer l’après-midi à la découverte de quartiers plus originaux comme Shimo-Kitazawa à l’atmosphère bohème, ou Akihabara, haut lieu de la culture geek et des fans d’anime. Le soir, mettez le cap sur Roppongi, où l’excellent musée d’art Mori (Cliquez ici) reste ouvert jusqu’à 22h. Pour conclure, plongez dans la vie nocturne un brin canaille du secteur.



 On y vient également pour le marché aux puces d’Oedo (Cliquez ici), qui se tient deux fois par mois, et pour les camions de restauration, où se ravitaillent quotidiennement les employés des environs.





 National Film Centre

 
CINÉMATHÈQUE
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.momat.go.jp/english/nfc/index.html ; 3-7-6 Kyōbashi, Chūō-ku ; projections tarif plein/étudiant 500/300 ¥, musée 200/70 ¥ ; hmusée 11h-18h30 mar-sam, horaires des projections sur le site Web ; bligne Ginza jusqu’à Kyōbashi, sortie n° 1). Ce centre rassemble des archives de films japonais et étrangers ainsi que des livres, périodiques, affiches et autres objets relatifs au septième art. Il projette chaque jour des classiques, mais rarement sous-titrés en anglais. Le musée au 7e niveau, qui retrace l’histoire du cinéma nippon (en anglais) et organise des expositions thématiques, vaut le coup d’œil.





 Nihombashi (Nihonbashi)

 
PONT
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.nihonbashi-tokyo.jp ; bligne Ginza jusqu’à Mitsukoshimae, sorties B5 et B6). Gardé par des lions et dragons en bronze, ce beau pont en granit de 1911 enjambant la Nihombashi-gawa est hélas caché par la double voie express qui passe au-dessus. Il s’agissait du centre géographique de la ville, d’où l’on mesurait toutes les distances à la période d’Edo, et du point de départ des grandes routes nationales (Tōkaidō, Nikkō Kaidō…) reliant la capitale aux provinces des daimyo (seigneurs féodaux) d’alors.





 Musée du Cerf-Volant

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3271-2465 ; www.tako.gr.jp/eng/museums_e/tokyo_e.html ; 5e niv, 1-12-10 Nihombashi, Chūō-ku ; adulte/enfant 200/100 ¥ ; h11h-17h lun-sam ; bligne Ginza jusqu’à Nihombashi, sortie C5). Ce petit musée au-dessus du restaurant Taimeiken ([image: Illustration] [image: Illustration]) réunit quelque 300 cerfs-volants en papier, dont de superbes exemplaires inspirés de personnages du folklore nippon, d’armures de samouraï ou peints de motifs au pochoir. Bien qu’assez récentes, les pièces séduisent par leur esthétique. Demandez la brochure en anglais à l’accueil.







1Ginza et Tsukiji [image: Illustration]

 
Ginza est à Tōkyō ce que la Madeleine est à Paris. Dans les années 1870, ce fut l’un des premiers quartiers modernisés, avec la construction de nombreux bâtiments en brique de style occidental. C’est ici qu’apparurent également les premiers grands magasins, lampadaires à gaz et autres éléments du monde urbain moderne.



8 MUSÉES À PRIX RÉDUIT

 
Valable 2 mois, le Grutt Pass (www.rekibun.or.jp/grutto ; pass 2 000 ¥) garantit l’accès à prix réduit (parfois gratuit) à plus de 70 musées du grand Tōkyō, dont de grands noms (Musée national de Tōkyō, musée d’Edo-Tōkyō, Mori Art Museum, etc.). Il s’achète dans n’importe quel musée affilié.



Si d’autres secteurs commerçants rivalisent aujourd’hui avec Ginza en termes d’opulence, de dynamisme et de popularité, ce dernier demeure le temple du snobisme. Idéal pour faire du lèche-vitrines et observer les passants, il est aussi le quartier d’origine des galeries d’art, toujours présentes en nombre.

Le carrefour Yon-chōme, à l’intersection de Chūō-dōri et Harumi-dōri, forme le cœur de Ginza. Les après-midi de week-end, Chūō-dōri devient zone piétonnière.

À courte distance à pied au sud-est, le marché de Tsukiji propose des denrées de luxe d’un tout autre genre.



 oMarché au poisson de Tsukiji

 
MARCHÉ

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3261-8326 ; www.tsukiji-market.or.jp ; 5-2-1 Tsukiji, Chūō-ku ; h5h-13h ; fermé dim, mer et jours fériés ; bligne Hibiya jusqu’à Tsukiji, sortie n° 1). FDans le plus grand marché au poisson du monde, quelque 2 000 tonnes de marchandises transitent chaque jour. Outre des produits de la mer, on y vend aussi de la viande, des fruits et légumes et des fleurs. Le frénétique marché intérieur (jōnaishijō) – officiellement appelé “secteur des grossistes intermédiaires” – déménagera à Toyosu, à 2 km de son emplacement actuel, en novembre 2016. Avec ses centaines de stands d’alimentation et de restaurants, le marché extérieur (jōgai-shijō), tout aussi captivant, restera en place.

Consultez le site Internet pour vérifier les dates d’ouverture et assister aux enchères au thon qui débutent à 5h.





 ¨Secteur des grossistes intermédiaires
 
MARCHÉ
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; h9h-11h). Cette partie du marché, ouverte au public à partir de 9h, donne à voir toutes sortes 
de créatures marines exposées dans des caisses en polystyrène – un régal pour les photographes, mais attention à ne pas gêner et à ne toucher que ce que vous comptez acheter. Au milieu de la chorégraphie échevelée des chariots élévateurs et des charrettes à bras, on ne prête guère attention aux touristes. Mieux vaut ne pas venir en groupe, accompagné de petits enfants ou encore chaussé de beaux souliers. Dès 11h, la foule a disparu et les équipes des camions de nettoyage préparent les lieux désertés pour le lendemain.



8 LES ENCHÈRES AU THON

 
 Si elles sont l’un des temps forts d’un séjour à Tōkyō, les enchères au thon de Tsukiji se méritent. Chaque jour, 120 visiteurs au maximum sont autorisés à y assister depuis une galerie entre 5h25 et 6h15. Il faut être au Centre d’information du marché ([image: Illustration] [image: Illustration] ; Osakana Fukyū Senta ; carte Cliquez ici ; Kachidoki Gate, 6-20-5 Tsukiji, Chūō-ku), à 5h pour s’inscrire.

Premiers arrivés, premiers servis… Aussi, pour être sûr d’avoir une place, tâchez de vous y présenter vers 4 h. Les transports en commun ne circulant pas assez tôt pour vous y conduire à temps, vous devrez venir en taxi ou attendre toute la nuit sur place.

Par le passé, l’attitude indélicate de certains touristes a conduit à interdire l’accès des enchères au public. Comportez-vous par conséquent avec le plus grand respect. Notez que les enchères sont souvent fermées aux visiteurs en décembre-janvier afin d’éviter l’affluence liée aux vacances.

Le marché déménagera en novembre 2016 à Toyosu, un polder dans la baie de Tōkyō, et l’on ignore encore si les enchères resteront accessibles aux non-professionnels.







¨Marché extérieur
 
MARCHÉ

([image: Illustration] ; Jōgai Shijō ; carte Cliquez ici ; h5h-14h ; bligne Hibiya jusqu’à Tsukiji, sortie n° 1). Sur des rangées d’étals, sont vendus ici des produits tels que poisson et algues séchés, bottes en caoutchouc et vaisselle. L’endroit est plus adapté aux promeneurs que le précédent. On y trouve de surcroît le sanctuaire shintoïste du marché, le Namiyoke-jinja, consacré à Inari, la divinité protectrice du commerce.





 Jardin Hama-rikyū Onshi-teien

 
JARDIN

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyo-park.or.jp/park/format/index028.html ; 1-1 Hama-rikyūteien, Chūō-ku ; adulte/enfant 300 ¥/gratuit ; h9h-17h ; bligne Ōedo jusqu’à Shiodome, sortie A1). Ce beau jardin constitue l’unique vestige du domaine de chasse des Tokugawa sis à l’emplacement de l’actuel marché de Tsukiji. Au milieu d’un vaste étang peuplé de canards, le charmant pavillon de thé Nakajima no Ochaya ([image: Illustration] [image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyo-park.or.jp/park/format/restaurant028.html ; formule thé 500 ¥ ; h9h-16h30) se dresse sur un îlot aux arbres (pins noirs du Japon, abricotiers du Japon, hydrangeas…) bien taillés, certains sont vieux de plusieurs siècles.





 Ginza Graphic Gallery

 
GALERIE D’ART
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3571-5206 ; www.dnp.co.jp/gallery/ggg ; 7-7-2 Ginza, Chūō-ku ; h11h-19h mar-ven, 11h-18h sam ; bligne Ginza jusqu’à Ginza, sortie A2). FCette galerie présente chaque mois des expositions d’art graphique japonais et, sporadiquement, occidental. L’accent est mis sur la publicité et l’affiche. La Tokyo Art Directors Conference annuelle a lieu ici en juillet.





 Shiseido Gallery

 
GALERIE D’ART
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3572-3901 ; www.shiseido.co.jp/e/gallery/html ; sous-sol, 8-8-3 Ginza, Chūō-ku ; h11h-19h mar-sam, 11h-18h dim ; bligne Ginza jusqu’à Shimbashi, sortie n° 1 ou 3). FAu sous-sol de l’ensemble de cafés et de restaurants Shiseido Parlour, la galerie d’art expérimental de la célèbre entreprise de cosmétiques expose des œuvres régulièrement renouvelées. L’espace haut de plafond se prête particulièrement aux installations.







1Roppongi et alentour [image: Illustration]

 
Autrefois surtout connu pour sa vie nocturne de débauche, Roppongi a changé de visage ces dix dernières années et affiche désormais un air de sophistication (du moins en journée).

La métamorphose a commencé avec l’inauguration, en 2003, de l’immense complexe Roppongi Hills. Le promoteur Minoru Mori ne mit pas moins de 17 ans à planifier et réaliser ce royaume 
labyrinthique qui, selon sa vision utopiste, devait améliorer la qualité de vie des citadins en regroupant habitations, travail et loisirs dans un même microcosme urbain.

 Peut-on parler d’une réussite ? Question d’opinion, mais des structures similaires ont vu le jour à la suite de ce projet, comme Tokyo Midtown (2005), de l’autre côté de Roppongi. La dernière en date est Toranomon Hills (2014), œuvre de Mori Building.

L’ouverture de trois musées majeurs – le musée d’Art Mori, le musée d’Art Suntory et le National Art Center Tokyo – a aussi contribué à la transformation du quartier. Ils forment ensemble l’“Art Triangle Roppongi”, émaillés d’autres espaces artistiques.



 Roppongi Hills

 
COMPLEXE
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.roppongihills.com/en ; 6-chōme Roppongi, Minato-ku ; h11h-23h ; ligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 1). Bien qu’âgé de plus de 10 ans, Roppongi Hills demeure la référence en matière de développement immobilier à Tōkyō. Ce complexe polyvalent a pour pièce maîtresse la Mori Tower, sur 54 niveaux, qui renferme le musée d’Art Mori et l’observatoire Tokyo City View. Des œuvres d’art comme Maman, l’araignée géante de Louise Bourgeois, et les bancs-sculptures le long de Keyakizaka-dōri, agrémentent l’espace public. De même le jardin Mohri de style Edo.





 oMusée d’Art Mori
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.mori.art.museum ; 52e niv, Mori Tower, Roppongi Hills, 6-10-1 Roppongi, Minato-ku ; tarif plein/étudiant/ enfant 1 500/1 000/500 ¥ ; h10h-22h mer-lun, 10h-17h mar, Sky Deck 10h-22h ; bligne Hibiya jusu’à Roppongi, sortie n° 1). Perché au sommet de la Mori Tower, ce gigantesque musée haut de plafond à la vue panoramique présente des expositions thématiques dont on parle, à l’image de Roppongi Hills. Les œuvres d’artistes contemporains de renom, japonais et étrangers, y sont magnifiquement mises en valeur.

 Le billet comprend l’accès à l’observatoire Tokyo City View ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-6406-6652 ; www.roppongihills.com/tcv/en ; 52e niv, Mori Tower, Roppongi Hills, 6-10-1 Roppongi, Minato-ku ; inclus dans l’entrée du musée d’Art Mori, observatoire seul tarif plein/ étudiant/enfant 1 500/1 000/500 ¥ ; h10h-23h lun-jeu et dim, 10h-1h ven et sam ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 1), au 52e niveau, qui dévoile une vue panoramique sur la mégalopole du haut de ses 250 m. Par temps clément, le Sky Deck (500 ¥ ; 11h-20h) sur le toit permet de profiter du spectacle en plein air.





 Tokyo Midtown
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyo-midtown.com/en ; 9-7 Akasaka, Minato-ku ; h11h-23h ; bligne Ōedo jusqu’à Roppongi, sortie n° 8). Construit selon un plan et des principes d’urbanisme comparables à ceux de Roppongi Hills, cet ensemble architectural, aux lignes épurées, rassemble bars, restaurants, boutiques, et galeries d’art sophistiqués ainsi qu’un hôtel et des espaces publics végétalisés. Des escalators montent au milieu de cascades artificielles bâties à partir de roche et de verre, de passerelles jalonnées de lampes en washi (papier japonais) et de hauts bambous, dressés à l’ombre de tours vertigineuses.

Derrière le complexe s’étend le Hinokichō-kōen, ancien jardin d’une demeure de l’époque d’Edo converti en parc public. Avec ses pelouses bordées de cerisiers, le Midtown Garden attenant se prête au pique-nique.





 Musée d’Art Suntory
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3479-8600 ; www.suntory.com/sma ; 4e niv, Tokyo Midtown, 9-7-4 Akasaka, Minato-ku ; tarifs variables, gratuit pour les enfants ; h10h-18h dim-jeu, jusqu’à 20h ven et sam ; bligne Ōedo jusqu’à Roppongi, sortie n° 8). Depuis ses débuts en 1961, le musée Suntory promeut l’art de vivre au travers d’expositions temporaires soulignant la beauté d’objets utilitaires tels que céramiques, laques, verres, tissages, etc. Ses espaces conçus par l’architecte Kengō Kuma, sont tous deux d’une grande sobriété et d’une beauté à couper le souffle.





 21_21 Design Sight

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3475-2121 ; www.2121designsight.jp ; Tokyo Midtown, 9-7-6 Akasaka, Minato-ku ; adulte/enfant 1 000 ¥/ gratuit ; h11h-20h mer-lun ; bligne Ōedo jusqu’à Roppongi, sortie n° 8). Dévolu au design sous toutes ses formes, ce lieu d’exposition et de rencontre s’adresse aux passionnés d’art, professionnels ou simples visiteurs. L’étonnant bâtiment aux angles aigus, en béton et en verre, a été dessiné par le grand architecte Tadao Andō.





 Tokyo Midtown Design Hub

 
GALERIE D’ART

Plan offline GoogleMaps

(carte Cliquez ici ; %03-6743-3776 ; www.designhub.jp ; 5e niv, Midtown Tower, 9-7-1 Akasaka, Minato-ku ; bligne Ōedo jusqu’à Roppongi, sortie n° 8). F Tokyo Midtown se vante d’être à la pointe du design contemporain japonais. La galerie au 5e niveau de la Midtown Tower organise à ce titre des expositions intéressantes, certaines autour de questions sociales, d’autres destinées à faciliter le dialogue interdisciplinaire.
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 National Art Center Tokyo

 
MUSÉE
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5777-8600 ; www.nact.jp ; 7-22-1 Roppongi, Minato-ku ; tarif variable selon expo ; h10h-18h mer, jeu et sam-lun, 10h-20h ven ; bligne Chiyoda jusqu’à Nogizaka, sortie n° 6). Conçu par Kishō Kurokawa, ce bijou d’architecture n’a pas de collection permanente. Il s’enorgueillit néanmoins du plus grand espace du pays dédié aux expositions temporaires, comme celles du Japan Media Arts Festival. La façade de verre ondulée, les cafés au sommet de gigantesques cônes inversés et la boutique-cadeaux Souvenir From Tokyo (Cliquez ici) justifient à eux seuls la visite.





 Nogi-jinja

 
SANCTUAIRE SHINTOïSTE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.nogijinja.or.jp ; 8-11-27 Akasaka, Minato-ku ; h9h-17h ; bligne Chiyoda jusqu’à Nogizaka, sortie n° 1). L’endroit rend hommage au général Nogi Maresuke, héros de la guerre russo-japonaise (1904-1905). Quelques heures après la procession funéraire de l’empereur Meiji, en 1912, l’officier et son épouse commirent un suicide rituel afin de suivre leur souverain dans la mort. Un marché aux puces se tient ici le quatrième dimanche du mois (9h-16h).





 Aoyama Rei-en

 
CIMETIÈRE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 2-32-2 Minami-Aoyama, Minato-ku ; bligne Chiyoda jusqu’à Nogizaka, sortie n° 5 ou ligne Ginza jusqu’à Gaienmae, sortie n°1B). Le premier cimetière public du Japon, aux tombes finement travaillées, compose un cadre paisible pour la promenade. Ses allées, plantées de cerisiers, tiennent lieu de raccourcis aux riverains pour traverser le quartier et d’emplacement de pique-nique durant le hanami.





 Tour de Tōkyō

 
TOUR
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyotower.co.jp/english ; 4-2-8 Shiba-kōen, Minato-ku ; adulte/ enfant plateforme principale 900/400 ¥, plateforme spéciale 1 600/800 ¥ ; hobservation 9h-22h ; bligne Ōedo jusqu’à Akabanebashi, sortie Akabanebashi). Pour les Tokyoïtes, cette tour érigée en 1958 reste le symbole de la renaissance de la ville après la Seconde Guerre mondiale. Haute de 333 m, elle dépasse de 13 m la tour Eiffel dont elle s’inspire. Elle a été peinte en orange et blanc pour être en conformité avec les règles de sécurité aérienne internationales. La plateforme d’observation principale se situe à 145 m, la plateforme “spéciale” à 250 m, mais leur vue ne saurait rivaliser avec celle dont on jouit depuis le sommet du Tokyo Sky Tree, plus onéreux d’accès.


 100 % LOCAL

LES CERISIERS EN FLEUR
 
Pour admirer les cerisiers en fleur, les parcs comme Ueno-kōen (Cliquez ici), Yoyogi-kōen (Cliquez ici), Inokashirakōen (Cliquez ici) et Shinjuku-gyoen (Cliquez ici) s’imposent. Voici toutefois deux endroits seulement connus des habitants et qui restent délicieusement hors des sentiers battus au printemps :

Meguro-gawa : le canal de Naka-Meguro est bordé de sakura (cerisiers) dont les frondaisons forment une magnifique canopée rose pâle. Les restaurants installent des étals de nourriture et, plutôt que de s’attabler, les gens mangent en se promenant.

Aoyama Rei-en (Cliquez ici) : Dans ce vaste cimetière, dernière demeure de nombreux personnages célèbres, les cerisiers parent de leurs couleurs les tombes et statues. Bien qu’inhabituel, c’est un lieu parfait pour le hanami (observation des fleurs).







 Zōjō-ji

 
TEMPLE BOUDDHIQUE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3432-1431 ; www.zojoji.or.jp/en/index.html ; 4-7-35 Shiba-kōen, Minato-ku ; haube-crépuscule ; bligne Ōedo jusqu’à Daimon, sortie A3). FParmi les lieux de culte majeurs du mouvement bouddhique du Jōdō shū (Terre pure), l’ancien temple funéraire des Tokugawa édifié en 1393 présente une architecture impressionnante. Sangedatsumon ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici), la porte principale datant de 1605, comporte trois niveaux qui symbolisent les étapes pour accéder au nirvana. La gigantesque Daibonsho (1673), qui pèse 15 tonnes, est considérée comme l’une de trois grandes cloches de la période d’Edo.





 Musée Tomo

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5733-5131 ; www.musee-tomo.or.jp ; 4-1-35 Toranomon, Minato-ku ; tarif plein/étudiant 1 000/500 ¥ ; h11h-18h mar-dim ; bligne Hibiya jusqu’à Kamiyachō, sortie n° 4B). Ce musée raffiné porte le nom de Kikuchi Tomo, dont la collection de céramiques japonaises contemporaines fit sensation à Washington et à Londres avant d’être montrée dans son pays natal. Renouvelées tous les quelques mois, les expositions brillent toujours par leur esthétique.





 Toranomon Hills

 
COMPLEXE
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(carte Cliquez ici ; toranomonhills.com ; 1-23 Toranomon, Minato-ku ; W ; bligne Ginza jusqu’à Toranomon, sortie n° 1). Inauguré en juin 2014, ce complexe de 247 m de haut et 52 niveaux constitue la dernière contribution en date de Mori Buildings au paysage tokyoïte. En dehors de l’Andaz Hotel qui le surmonte, il comprend des bars et restaurants agréables ainsi qu’un petit jardin public.

Toranomon Hills se dresse au début du nouveau boulevard Shin-Tora-dōri (alias General MacArthur Rd) arboré, un tronçon de l’autoroute circulaire C2 qui devrait relier Ariake, sur Odaiba, à Yotsuya et Kanda d’ici aux Jeux olympiques de 2020.







1Ebisu et Meguro [image: Illustration]

 
Portant le nom de la grande brasserie qui faisait autrefois vivre la majorité des habitants du quartier, Ebisu est aujourd’hui un secteur branché fort d’excellents bars et restaurants.

 Un court trajet le long de la “Skywalk” au départ de la gare d’Ebisu conduit au Ebisu Garden Place ([image: Illustration] [image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.gardenplace.jp ; 4-20 Ebisu, Shibuya-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est), autre “micro-cité” comportant boutiques et restaurants, immeubles de bureaux et deux musées. La vaste esplanade centrale accueille régulièrement des manifestations et des marchés le week-end.

Meguro, à un arrêt au sud d’Ebisu sur la ligne JR Yamanote, demeure méconnu des touristes malgré quelques sites dignes d’intérêt. Il est par ailleurs associé, dans les mentalités, à la décoration d’intérieure, avec des dizaines de boutiques spécialisées jalonnant l’artère principale, Meguro-dōri.

Au-delà s’étendent certains des plus jolis quartiers résidentiels de la capitale, notamment Daikanyama et Naka-Meguro. Enclave huppée à l’atmosphère tranquille, le premier abrite des cafés en terrasse et des magasins à la mode. Plus bohème, le second compte des boutiques d’occasion et des barslounges secrets.



 Musée métropolitain de la Photographie

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3280-0099 ; www.syabi.com ; 1-13-3 Mita, Meguro-ku ; 600-1 650 ¥ ; h10h-18h mar, mer, sam et dim,10h-20h jeu et ven ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est). Fermé pour rénovation jusqu’à fin août 2016, le principal musée de la 
photographie de Tōkyō se tient au bout du Ebisu Garden Place, du côté droit en arrivant de la gare d’Ebisu. Il combine collection permanente et expositions temporaires, dont plusieurs ont souvent lieu en même temps (le prix dépendant alors du nombre visité).





 Musée de la Bière Ebisu

 
MUSÉE
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5423-7255 ; www.sapporoholdings.jp/english/guide/yebisu ; 4-20-1 Ebisu, Shibuya-ku ; h11h-19h mar-dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est). FAu Ebisu Garden Place, derrière le grand magasin Mitsukoshi, ce petit musée occupe le site de la brasserie Ebisu d’origine (1889). Il retrace l’histoire de la marque et de la bière en général au Japon à travers des photos, des affiches et des bouteilles anciennes. Dans le salon de dégustation, vous pourrez goûter à quatre variétés de bière (400 ¥ chacune).





 Musée d’Art Yamatane

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5777-8600 ; www.yamatane-museum.or.jp ; 3-12-36 Hiroo, Shibuya-ku ; tarif plein/étudiant/enfant 1 000/800 ¥/gratuit, expositions en sus ; h10h-17h mar-dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie ouest). Cette collection de nihonga – style d’aquarelles japonaises réalisées sur soie ou papier à l’aide de pigments naturels – rassemble quelque 1 800 œuvres datant de l’ère Meiji et de la période suivante, dont seule une petite sélection est montrée à la fois dans le cadre d’expositions thématiques. Deux noms à retenir : Gyoshu Hayami (1894-1935) et Togyu Okumura (1889-1990).





 Meguro-gawa

 
RIVIÈRE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; bligne Hibiya jusqu’à Naka-Meguro). Bordée de cerisiers et par un sentier pédestre, la Meguro (plus un canal qu’une rivière) confère au quartier de Naka-Meguro un air villageois inattendu. Des boutiques originales et des cafés donnant sur l’eau la jalonnent de part et d’autre.





 Musée métropolitain d’Art Teien

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.teien-art-museum.ne.jp ; 5-21-9 Shirokanedai, Minato-ku ; tarif variable ; h10h-18h, fermé 2e et 4e mer du mois ; gligne JR Yamanote jusqu’à Meguro, sortie est). Cette ancienne résidence princière Art déco, conçue en 1933 par l’architecte français Henri Rapin, accueille essentiellement des expositions d’arts décoratifs. Rouvert en 2014 à l’issue de longs travaux de rénovation, le musée inclut désormais une annexe moderne signée Hiroshi Sugimoto.





 Institut pour l’étude de la nature

 
PARC

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Shizen Kyōiku-en ; carte Cliquez ici ; %03-3441-7176 ; www.ins.kahaku.go.jp ; 5-21-5 Shirokanedai, Meguro-ku ; adulte/enfant 310 ¥/gratuit ; h9h-16h30 mar-dim sept-avr, 9h-17h mar-dim mai-août, dernière entrée 16h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Meguro, sortie est). À quoi ressemblerait donc Tōkyō si la nature y reprenait ses droits ? Depuis 1949, ce parc, affilié au Musée national de Tōkyō, laisse librement croître la végétation endémique. Ses forêts, marais et étangs réservent d’agréables balades à pied dans un cadre d’autant plus serein qu’il n’admet que 300 visiteurs à la fois.





 Musée de Parasitologie Meguro

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3716-1264 ; kiseichu.org ; 4-1-1 Shimo-Meguro, Meguro-ku ; h10h-17h mar-dim ; g2 ou 7 de la gare de Meguro à Ōtori-jinja-mae, gligne JR Yamanote jusqu’à Meguro, sortie ouest). FCe petit musée, créé en 1953 par un médecin inquiet de l’augmentation du nombre de parasites du fait des conditions sanitaires déplorables qui faisaient suite à la guerre, plaira aux amateurs d’incongruités. Sa peu ragoûtante pièce maîtresse est un ténia de 8,8 m découvert dans le corps d’un quadragénaire de Yokohama.

Le musée est à 1 km à pied de la station Meguro ; l’entrée est au rez-de-chaussée d’un petit immeuble d’habitation, juste au-dessus de l’arrêt de bus Ōtori-jinja-mae.


VAUT LE DÉTOUR

SHIMO-KITAZAWA
 
Ce quartier ([image: Illustration]) de rues étroites, qui a vu se succéder des générations d’étudiants et d’artistes, possède une scène musicale et théâtrale underground, ainsi qu’une profusion d’enseignes créatives, boutiques d’occasion, bars et cafés branchés. Minami-guchi shōtengai (rue du marché), l’axe principal devant la sortie sud de la gare ferroviaire, fait un bon point de départ pour explorer les parages (plans et informations sur www.shimokitazawahills.com).

Les lignes Odakyū (7 minutes de Shinjuku ; 154 ¥) et Keiō Inokashira (3 minutes de Shibuya ; 124 ¥) desservent Shimo-Kitazawa.







 Sengaku-ji

 
TEMPLE BOUDDHIQUE
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.sengakuji.or.jp ; 2-11-1 Takanawa, Minato-ku ; h7h-18h avr-sept, jusqu’à 17h oct-mars ; bligne Asakusa jusqu’à Sengaku-ji, sortie A2). Les 47 ronins (samouraïs errants) qui vengèrent leur maître, le seigneur Asano, puis le suivirent dans la mort en se faisant hara-kiri (suicide par éventration) en 1703 sont légendaires au Japon. Ce sombre sanctuaire où s’élèvent des fumées d’encens renferme leurs tombes.
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 1Shibuya et alentour [image: Illustration]

 
 Shibuya est le centre névralgique de la culture adolescente tokyoïte. Les vêtements aux couleurs vives et les cheveux décolorés y sont monnaie courante.

Si un ami tokyoïte vous donne rendez-vous à Shibuya, vous vous retrouverez certainement sur la place Hachikō ([image: Illustration] [image: Illustration]), devant la gare. Débordant d’animation, le carrefour de Shibuya mène de la gare à la rue piétonne Center-gai, artère principale de Shibuya, abritant quantité de commerces, de bars et de restaurants.

Du côté est de la gare, l’immeuble Shibuya Hikarie sur 38 niveaux, inauguré en 2012, s’impose comme le tout nouvel emblème du quartier. Ses boutiques et restaurants haut de gamme ont toutes les chances d’attirer dans le secteur une clientèle plus âgée et sophistiquée.



 oCarrefour de Shibuya

 
GRAND CARREFOUR
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([image: Illustration] ; Shibuya Scramble ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). L’intersection, devant la gare de Shibuya passe pour être la plus fréquentée au monde. Ses écrans géants et ses néons composent un spectacle saisissant comme on n’en voit qu’à Tōkyō. Les gens arrivent de toutes les directions en même temps – ils sont parfois plus d’un millier à chaque changement des feux tricolores – et parviennent pourtant à s’éviter avec autant d’habileté que de nonchalance.





 Statue de Hachikō

 
STATUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; Hachikō Plaza ; gligne Jr Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Hachikō, un chien akita, appartenait à un professeur qui habitait près de la gare de Shibuya. L’homme mourut en 1925, mais l’animal continua de venir l’attendre tous les jours à la gare pendant les 10 ans qu’il lui survécut. Cette histoire entra dans la légende, et l’on érigea une petite statue à la mémoire du chien sur le parvis de la gare.





 Myth of Tomorrow

 
ART PUBLIC
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([image: Illustration] ; Asu no Shinwa ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Réalisée en 1967 pour un hôtel de luxe mexicain, cette peinture murale de Tarō Okamoto disparut deux ans plus tard et ne refit surface au Japon qu’en 2003. Depuis 2008, l’œuvre de 30 m de long illustrant l’explosion de la bombe atomique sur Hiroshima orne la gare de Shibuya, au 2e niveau en direction de la ligne Inokashira.





 Shibuya Center-gai

 
RUE
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([image: Illustration] ; Shibuya Sentā-gai ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). La rue piétonne Center-gai, artère principale de Shibuya, est festonnée de fast-foods et d’enseignes de prêt-à-porter prisées des ados. Éclairé de nuit comme en plein jour, ce lieu cacophonique où l’activité commerciale déborde sur les trottoirs évoque une version tokyoïte des marchés nocturnes d’Asie du sud-Est ou des kermesses de quartier.





 Dōgenzaka

 
QUARTIER

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Love Hotel Hill ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Baptisé d’après un bandit de grand chemin du XIIIe siècle, ce lacis de rues étroites plutôt glauques regroupe la plus grande concentration d’hôtels tarifés à l’heure de Tōkyō, d’où son surnom de Love Hotel Hill. Quelques 
établissements anciens, aux belles façades décrépites, justifient néanmoins le détour.





 Spain-zaka

 
RUE
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 ([image: Illustration] ; carte ci-dessus ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Censée évoquer l’Espagne, cette ruelle en brique sinueuse où se mêlent styles architecturaux hétéroclites, boutiques de vêtements mièvres et restaurants variés ne manque pas de pittoresque.





 Shibuya Hikarie

 
ÉDIFICE
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([image: Illustration] ; carte ci-dessus ; %03-5468-5892 ; www.hikarie.jp ; 2-21-1 Shibuya, Shibuya-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie est). Cette tour étincelante de 34 niveaux, inaugurée en 2012, constitue la première étape de ce qui promet d’être un réaménagement massif de Shibuya. Entre les boutiques du bas et les bureaux des niveaux supérieurs, le 8e niveau renferme plusieurs lieux culturels dignes d’intérêt.





 ¨d47 Museum
 
MUSÉE
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(carte ci-dessus ; www.hikarie8.com/d47museum ; 8e niv, Hikarie bldg, 2-21-1 Shibuya, Shibuya-ku ; h11h-20h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie est). FLa marque D&D Department ratisse les 47 préfectures du Japon à la recherche d’objets domestiques du quotidien – balais, ouvre-bouteilles, salières, pour n’en citer que quelques-uns – à la fois intemporels et d’irréprochable facture. Vous pourrez admirer ses dernières trouvailles dans l’unique salle de ce musée. L’excellente boutique d47 Design Travel se trouve à côté.





 ¨Tomio Koyama Gallery
 
 GALERIE D’ART

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte ci-dessus ; www.tomiokoyamagallery.com ; 8e niv, Hikarie bldg, 2-21-1 Shibuya, Shibuya-ku ; h11h-20h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie est). FL’une des galeries d’art contemporain les plus influentes de Tōkyō, qui expose des artistes japonais et internationaux.
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	B3
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	A1
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	A3
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	Shidax Village 
	C2
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	C3
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3Où sortir

	25 
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7Achats

	27 
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 Purikura no Mecca

 
PHOTO

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte ci-contre ; 1-23-10 Jinnan, Shibuya-ku ; purikura 400 ¥ ; h10h-21h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Les adolescents nippons raffolent des purikura (contraction de print club dans la prononciation japonaise), des cabines photographiques qui permettent de gommer les imperfections des clichés, de se dessiner des yeux de biche façon anime et d’ajouter des décorations à l’aide de stylos tactiles.







1Harajuku [image: Illustration]

 
Harajuku est le haut lieu de la mode, que les Tokyoïtes fréquentent tout autant pour s’adonner au shopping que pour parader. Toutefois, ces frivolités ne doivent pas faire oublier la présence dans le quartier d’un illustre temple shintoïste et de musées d’art de premier ordre.

Les mordus d’architecture contemporaine arpenteront quant à eux Omote-sandō, le boulevard dont les boutiques ont été imaginées par des architectes japonais de renom.



 oMeiji-jingū

 
SANCTUAIRE SHINTOïSTE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.meijijingu.or.jp ; 1-1 Yoyogi Kamizono-chō, Shibuya-ku ; haube-crépuscule ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). FLe sanctuaire shintoïste le plus grandiose de Tōkyō rend hommage à l’empereur Meiji et à l’impératrice Shōken. Érigé en 1920, il fut détruit par les bombardements de la Seconde Guerre mondiale, puis rebâti en 1958. Cependant, contrairement à tant d’autres édifices ayant connu le même sort au Japon, Meiji-jingū a conservé son authenticité. Le torii (portique) en bois haut de 12 m de l’entrée a été sculpté dans un cyprès de Taïwan vieux de 1 500 ans.





 ¨Meiji-jingū Gyoen
 
JARDIN

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; jardin intérieur ; carte Cliquez ici ; 500 ¥ ; h9h-16h30, jusqu’à 16h nov-fév ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Sur le domaine du Meiji-jingū, le Meiji-jingū Gyoen était autrefois un terrain féodal. L’empereur Meiji lui-même dessina ce jardin vallonné pour l’impératrice Shōken. Son atmosphère intime et paisible en semaine invite à la promenade. En juin, les iris composent un magnifique tableau.





 Yoyogi-kōen

 
PARC

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Par un bel après-midi de week-end ensoleillé, vous pourrez être sûr de voir de nombreux 
Tokyoïtes lézarder sur cette vaste pelouse, idéale pour pique-niquer.





 Takeshita-dōri

 
RUE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; gligne Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Takeshita). Temple de la mode adolescente, cette ruelle piétonne très animée est un lieu culte pour les jeunes des quatre coins du Japon. Les tendances vestimentaires du moment y côtoient les accessoires des cultures alternatives (tutus decora et robes de lolitas gothiques).





 Omote-sandō

 
RUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; bligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sorties A3 et B4, dligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Cette avenue majestueuse, conçue à l’origine comme voie d’accès officielle au Meiji-jingū, accueille désormais des boutiques haut de gamme imaginées par des designers dans des bâtiments à la pointe de l’architecture contemporaine.





 Musée d’Art mémorial Ukiyo-e Ōta

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3403-0880 ; www.ukiyoe-ota-muse.jp ; 1-10-10 Jingūmae, Shibuya-ku ; adulte/enfant 700-1 000 ¥/gratuit ; h10h30-17h30 mar-dim, fermé du 27 à la fin du mois ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Ce musée tranquille donne à voir la belle collection d’ukiyo-e (littéralement “image du monde flottant”) réunie par Seizo Ōta, ancien directeur de la Toho Life Insurance Company. Les estampes font l’objet d’expositions thématiques temporaires, visitables en 1 heure, qui incluent le plus souvent des œuvres de grands maîtres comme Hokusai et Hiroshige.

La boutique au sous-sol vend de jolies tenugui (fines serviettes en coton teintes artisanalement) imprimées.





 Cat Street

 
RUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Pour échapper à la cohue de Harajuku, tournez à droite dans Cat Street, une rue serpentine bordée de magasins divers où l’on se sent plus au large. L’architecture des commerces vaut le coup d’œil car c’est ici que les marques moins connues installent leurs enseignes quand elles n’ont pas les moyens de s’établir sur l’artère principale.
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 Design Festa

 
GALERIE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3479-1442 ; www.designfestagallery.com ; 3-20-2 Jingūmae, Shibuya-ku ; h11h-19h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Takeshita). FLa pointe de l’avant-garde artistique de Tōkyō depuis plus de 10 ans. Complètement fou, car évolutif, le bâtiment mérite à lui seul la visite. Il renferme une dizaine de petites galeries louées à la journée. Design Festa sponsorise également, deux fois par an, le plus grand salon artistique d’Asie au Tōkyō Big Sight.





 Musée d’art contemporain Watari

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Watari-Um ; carte Cliquez ici ; www.watarium.co.jp ; 3-7-6 Jingūmae, Shibuya-ku ; tarif plein/étudiant 1 000/800 ¥ ; h11h-19h mar et jeu-dim, 11h-21h mer ; gligne Ginza jusqu’à Gaienmae, sortie n° 3). Progressiste et volontiers provocateur, ce musée d’art contemporain fut construit en 1990 sur les plans de l’architecte suisse Mario Botta. Les expositions vont des rétrospectives consacrées à des noms connus (comme Yayoi Kusama et Nam June Paik) aux artistes de street art.

Une excellente librairie d’art, On Sundays (h 11h-20h), se trouve au sous-sol.





 Musée Nezu

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3400-2536 ; www.nezu-muse.or.jp ; 6-5-1 Minami-Aoyama, Minato-ku ; tarif plein/étudiant/enfant 1 000/800 ¥/gratuit, expos spéciales 200 ¥ en supp ; h10h-17h mar-dim ; gligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie A5). Ce musée affiche un saisissant mélange de nouveau et d’ancien : sa collection réputée d’antiquités japonaises, chinoises et coréennes est exposée dans une galerie dessinée par l’architecte contemporain Kengō Kuma. Des pièces choisies, issues de la vaste collection, sont présentées lors d’expositions saisonnières.


100 % LOCAL

FÊTES DE HARAJUKU
 
À la belle saison, des fêtes battent leur plein presque tous les week-ends sur la place en face du Yoyogi-kōen (Cliquez ici).







 Musée mémorial Taro Okamoto

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; taro-okamoto. or.jp ; 6-1-19 Minami-Aoyama, Minato-ku ; adulte/ enfant 620/310 ¥ ; h10h-18h mer-lun ; bligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie A5). Avant-gardiste mais néanmoins populaire, le peintre et sculpteur Tarō Okamoto (1911-1996) fut l’artiste le plus reconnu de l’après-guerre au Japon, avec des œuvres à la fois espiègles et sombres, positives et chaotiques. Ce musée assorti d’un jardin de sculptures occupe sa maison et atelier.







1Shinjuku et ouest de Tōkyō [image: Illustration]

 
Quartier affairé, Shinjuku réunit la plupart des caractéristiques de Tōkyō : grands magasins haut de gamme, vieux bars anachroniques, marée humaine, écrans vidéo le long des rues, clubs à hôtesses, sanctuaires discrets et immenses gratte-ciel.

 Au cœur de Shinjuku s’étend l’une des gares les plus fréquentées du monde, où transitent chaque jour plus de 3 millions de voyageurs. À l’ouest de celle-ci, Nishi-Shinjuku est un quadrillage de rues parfaitement pensé où s’élèvent de hautes tours administratives. Les autorités municipales de Tōkyō ont quitté Yūrakuchō pour s’établir ici en 1991. Dernier gratte-ciel marquant en date, la Mode Gakuen Cocoon Tower (carte Cliquez ici ; 1-7-3 Nishi-shinjuku, Shinjuku-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie ouest) se distingue par sa structure réticulée en forme de cocon.


VAUT LE DÉTOUR


 RIKUGI-EN

 
Plan offline GoogleMaps

Créé en 1702 pour un seigneur féodal, le superbe parc Rikugi-en ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 6-16-3 Hon-Komagome, Bunkyō-ku ; adulte/enfant 300 ¥/ gratuit ; h9h-17h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Komagome, sortie sud) reflète l’esthétique de la poésie traditionnelle waka. Ses sentiers et ses ponts en pierre traversent un paysage vallonné inspiré d’œuvres célèbres. Une maison de thé en terrasse donnant sur l’étang central sert du matcha (thé vert en poudre ; 500 ¥).



La partie est de Shinjuku constitue l’une des zones les plus étendues et animées pour sortir. Elle englobe en outre Kabukichō, le grand quartier chaud de la ville.

La ligne JR Chūō va à l’ouest de Shinjuku jusqu’à des faubourgs originaux, caractérisés par des galeries marchandes typiques des années 1960 et une attitude ambivalente, voire dédaigneuse, à l’égard de la fureur de construire qui sévit partout ailleurs en ville. C’est là que vous trouverez le charmant quartier de Kichijōji, souvent élu meilleur cadre de vie à Tōkyō, son superbe parc et le musée Ghibli juste après.



 oBureaux du gouvernement métropolitain de Tōkyō

 
ÉDIFICE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Tōkyō Tochō ; carte Cliquez ici ; www.metro.tokyo.jp/english/tmg/observat.htm ; 2-8-1 Nishi-Shinjuku, Shinjuku-ku ; hplateformes panoramiques 9h30-23h ; bligne Ōedo jusqu’à Tochōmae, sortie A4). FLe siège de la municipalité de Tōkyō, dessiné par Kenzō Tange, se distingue par son architecture monumentale évoquant une sorte de cathédrale pixelisée. Prenez l’ascenseur au rez-de-chaussée du bâtiment 1 jusqu’à l’une des deux plateformes panoramiques (la vue sur la ville est quasiment la même du haut de chacune des tours). Par temps dégagé, on aperçoit, à l’ouest, le mont Fuji.





 Shinjuku I-Land

 
ART PUBLIC

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 6-5-1 Nishi-Shinjuku, Shinjuku-ku ; bligne Marunouchi jusqu’à Nishi-Shinjuku). Ce complexe de bureaux, édifié en 1995, compense son architecture ordinaire par une douzaine d’œuvres d’art public, dont une sculpture dite Love de Robert Indiana et deux Tokyo Brushstroke de Roy Liechtenstein. Avec ses restaurants à l’ombre de l’horloge astronomique de Giulio Paolini, la cour circulaire fait un endroit agréable pour une pause café ou déjeuner.





 Musée du Sabre japonais

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.touken.or.jp ; 4-25-10 Yoyogi, Shibuya-ku ; tarif plein/étudiant/enfant 600/300 ¥/gratuit ; h9h-16h30 mar-dim ; gligne Keiō New jusqu’à Hatsudai, sortie est). En 1948, après la restitution, par les Américains, d’une bonne partie des katana (sabres japonais) confisqués pendant l’occupation d’immédiat après-guerre, le ministère de l’Éducation fonda une société afin de préserver l’art féodal de la fabrication des sabres. 
Ce musée, qui expose plusieurs dizaines de pièces légendées en anglais, fut également créé à cette occasion.

 Sis dans un quartier résidentiel, le lieu n’est pas évident à trouver. Descendez Kōshūkaidō jusqu’au Park Hyatt, tournez à gauche, puis prenez la deuxième à droite sous la voie express, enfin, tournez tout de suite à droite puis à gauche. Plan sur le site Internet.





 Kabukichō

 
QUARTIER

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie est). Le quartier chaud le plus connu de Tōkyō, qui couvre plusieurs pâtés de maisons au nord de Yasukunidōri, tire son nom d’un théâtre de kabuki finalement jamais construit. À la place se succèdent soaplands (genre de maison close), peep-shows, cabarets, love hotels et bars fétichistes. On peut généralement s’y promener en toute sécurité, mais mieux vaut ne pas s’y rendre seul.





 Hanazono-jinja

 
SANCTUAIRE SHINTOïSTE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 5-17 Shinjuku, Shinjuku-ku ; h24h/24 ; bligne Marunouchi jusqu’à Shinjuku-sanchōme, sorties B10 et E2). En journée, les commerçants du quartier voisin de Kabukichō viennent ici prier pour la bonne santé de leurs affaires. Le soir, malgré les panneaux demandant aux fêtards de bien se tenir, les réjouissances des bars alentour résonnent jusqu’aux marches du sanctuaire.





 Shinjuku-gyoen

 
PARC

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %3350-0151 ; www.env.go.jp/garden/shinjukugyoen ; 11 Naito-chō, Shinjuku-ku ; adulte/enfant 200/50 ¥ ; h9h-16h30 mar-dim ; bligne Marunouchi jusqu’à Shinjuku-gyoenmae, sortie n° 1). Le Shinjuku-gyoen a beau avoir été conçu à l’origine comme retraite impériale (achevée en 1906), c’est aujourd’hui le parc de tout le monde. Les vastes pelouses offrent un agréable répit aux citadins las du tohu-bohu de la ville. Ne manquez pas la serre récemment rénovée, ses nénuphars géants, ses superbes orchidées et les cerisiers en fleur au printemps.




Harmonica-yokochō
 
MARCHÉ

([image: Illustration] ; hamoyoko.com ; 1-2 Kichijōji-Honchō, Musashino-shi ; gligne JR Chūō jusqu’à Kichijōji, sortie nord). Avec son plafond bas et ses chōchin (lanternes) en papier, ce vieux marché couvert à l’air résolument rétro se tient le dimanche matin (7h-10h) toutes les trois semaines. Si certains commerçants – les poissonniers par exemple – semblent eux aussi d’un autre temps, quelques boutiques et bars branchés ajoutent une note de modernité. Entrée en face de la sortie nord de la station Kichijōji.




Inokashira-kōen
 
PARC

([image: Illustration] ; www.kensetsu.metro.tokyo.jp/seibuk/inokashira/index.html ; 1-18-31 Gotenyama, Musashino-shi ; gligne JR Chūō jusqu’à Kichijōji, sortie Kōen). Ce splendide écrin de verdure entoure un vaste étang où l’on peut louer des barques et des pédalos en forme de cygne. Un sanctuaire ancien dédié à Benzaiten, la déesse de la Mer, se dresse sur un îlot. De la sortie Kōen, traversez au feu, tournez à hauteur du grand magasin Marui (“0101”) et suivez la rue jusqu’au bout. En chemin, vous passerez devant des échoppes de yakitori (brochettes de poulet), de hot-dogs et d’autres en-cas à emporter.





oMusée Ghibli

 
MUSÉE

([image: Illustration] ; www.ghibli-museum.jp ; 1-1-83 Shimo-Renjaku, Mitaka-shi ; adulte 1 000 ¥, enfant 100-700 ¥ ; h10h-18h mer-lun ; gligne JR Chūō jusqu’à Mitaka, sortie sud). Le maître de l’anime Hayao Miyazaki, dont le Studio Ghibli (prononcez “djibouri”) a produit entre autres Princesse Mononoké et Le Voyage de Chihiro, a conçu ce musée lui-même. Les amateurs apprécieront les croquis originaux, et les enfants, même s’ils ne sont pas familiers de ces films, adoreront l’ambiance de conte de fées (et le gros chat-bus du film Mon voisin Totoro). Ne manquez pas l’anime de 20 minutes projeté au 1er niveau.

Les billets s’achètent à l’avance, et il faut choisir le jour et l’heure exacts de la visite. On peut le faire en ligne via une agence de voyages avant d’arriver au Japon (le plus simple) ou acheter ses billets aux billetteries automatiques des supérettes Lawson à Tōkyō (il faut comprendre le japonais pour se servir du distributeur). Dans les deux cas, les explications sur la manière de s’y prendre sont indiquées sur le site Internet, lequel affiche également un plan très utile.

Le trajet jusqu’à Ghibli participe de l’aventure. Un minibus (aller-retour/aller simple 320/210 ¥) à destination du musée part environ toutes les 20 minutes de la station Mitaka (arrêt de bus n° 9). Sinon, vous pourrez vous y rendre à pied (environ 15 minutes) en suivant le canal puis en tournant à droite une fois arrivé au parc d’Inokashira. Le musée se trouve à la bordure ouest du parc. Vous pouvez y aller en traversant le parc depuis la station Kichijōji (comptez environ 30 minutes).
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 1Kōrakuen et alentour [image: Illustration]

 
Kōrakuen et ses abords faisaient partie de la zone résidentielle où vivait l’élite du gouvernement du Yamanote de l’époque d’Edo. À une courte distance à pied se situe le pittoresque Kagurazaka, ancien quartier de geishas.



 Koishikawa Kōrakuen

 
JARDIN

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 1-6-6 Kōraku, Bunkyō-ku ; adulte/enfant 300 ¥/gratuit ; h9h-17h ; gligne JR Sōbu jusqu’à Iidabashi, sortie C3). Créé au milieu du XVIIe siècle, ce jardin, jadis propriété – bien plus vaste – du clan Tokugawa, intègre des éléments d’aménagement paysager chinois et japonais. Aujourd’hui, le shakkei (“paysage emprunté”) inclut le stade Tokyo Dome. Ne manquez pas l’Engetsu-kyō (pont de la Pleine Lune), qui date du début de la période d’Edo.





 Tokyo Dome City Attractions

 
PARC D’ATTRACTIONS

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3817-6001 ; www.tokyo-dome.co.jp/e ; 1-3-61 Kōraku, Bunkyō-ku ; attractions 420-1 030 ¥ ; h10h-21h ; gligne JR Chūō jusqu’à Suidōbashi, sortie ouest). Ce parc voisin du Tokyo Dome a pour manège phare les ébouriffantes montagnes russes “Thunder Dolphin” (1 030 ¥) qui se faufilent au milieu des bâtiments serrés du centre-ville. Il compte aussi de nombreuses attractions moins impressionnantes destinées aux enfants. On peut payer à chaque fois ou opter pour un forfait journalier (adulte/ enfant 3 900/2 100 ¥ ; après 17h adulte 2 900 ¥).





 Baseball Hall of Fame & Museum

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.baseball-museum.or.jp ; 1-3-61 Kōraku, Bunkyō-ku ; adulte/enfant 600/200 ¥ ; h10h-18h mar-dim mars-sept, jusqu’à 17h oct-fév ; gligne JR Chūō jusqu’à Suidōbashi, sortie ouest). Comment le base-ball en est-il arrivé à passionner les Japonais ? Ce musée retrace son essor, du simple passe-temps introduit par un enseignant américain en 1872 à la médaille de bronze remportée par l’équipe nippone aux Jeux olympiques de 2004. Pensez à prendre la brochure détaillée en anglais. L’entrée jouxte la porte 21 du Tokyo Dome.





 Yasukuni-jinja

 
SANCTUAIRE SHINTOïSTE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3261-8326 ; www.yasukuni.or.jp ; 3-1-1 Kudan-kita, Chiyoda-ku ; h6h-17h ; bligne Hanzōmon jusqu’à Kudanshita, sortie n° 1). Littéralement “sanctuaire du pays apaisé”, ce mémorial rend hommage aux quelque 2,5 millions de Japonais morts pour la patrie, au cours des différentes guerres, de 1868 à la Seconde Guerre mondiale. Achevé en 1869, il possède des torii (portes) peu communes en acier et en bronze. Il s’agit aussi d’un lieu hautement controversé car 14 grands criminels de la dernière guerre, dont le général Tōjō Hideki, y ont été inhumés en 1979.
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	Kōrakuen et Akihabara
	
1Les incontournables
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	Akihabara Electric Town 
	F2
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	2 
	3331 Arts Chiyoda 
	F1

	3 
	Akihabara Radio Center 
	G2

	 
	Baseball Hall of Fame & Museum 
	(voir 16)

	4 
	Galerie d’Artisanat 
	C4

	5 
	Kitanomaru-kōen (parc Kitanomaru) 
	C4

	6 
	Koishikawa Kōrakuen 
	C1

	7 
	Musée national d’Art moderne (MOMAT) 
	D4

	8 
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	C3

	9 
	Origami Kaikan 
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	10 
	Tokyo Anime Center Akiba Info 
	G2

	11 
	Tokyo Dome City Attractions 
	D1

	12 
	Yasukuni-jinja 
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	13 
	Yūshū-kan 
	B3

	
2Activités

	14 
	Spa LaQua 
	D1

	15 
	Super Potato Retro-kan 
	F2

	16 
	Tokyo Dome 
	C1

	
4Où se loger

	17 
	Hilltop Hotel 
	E3

	18 
	Sakura Hotel Jimbōchō 
	D3

	19 
	The Agnes Hotel 
	A2

	20 
	Tokyo Central Youth Hostel 
	B2

	
5Où se restaurer

	21 
	Canal Cafe 
	B2

	22 
	Kado 
	A1

	23 
	Kanda Yabu Soba 
	F3

	24 
	Kikanbō 
	G3

	 
	Komaki Shokudō 
	(voir 34)

	25 
	Kururi 
	A3

	26 
	Le Bretagne 
	A2

	
6Où prendre un verre et faire la fête

	27 
	@ Home Cafe 
	F2

	28 
	AKB48 Cafe 
	G2

	29 
	Imasa 
	F2

	30 
	N3331 
	F3

	
3Où sortir

	31 
	Théâtre AKB48 
	G2

	32 
	Nippon Budōkan 
	C3

	
7Achats

	33 
	2k540 Aki-Oka Artisan 
	G1

	34 
	Chabara 
	G2

	35 
	Marchands de livres de Jimbōchō 
	E3

	36 
	mAAch ecute 
	F3

	37 
	Mandarake Complex 
	F2

	38 
	Ohya Shobō 
	E3

	39 
	Yodobashi Akiba 
	G2




 Chaque 15 août, jour anniversaire de la défaite japonaise, la décision des leaders politiques de se rendre ou non sur le site est scrutée de près par les pays voisins, durement éprouvés par l’expansionnisme nippon au cours du XXe siècle.





 Yūshū-kan

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte ci-contre ; %03-3261-8326 ; www.yasukuni.or.jp ; 3-1-1 Kudankita, Chiyoda-ku ; tarif plein/étudiant 800/500 ¥ ; h9h-16h ; bligne Hanzōmon jusqu’à Kudanshita, sortie n° 1). Ce musée de la guerre controversé, dans l’enceinte du Yasukuni-jinja, commence par la tradition des samouraïs et s’achève par la défaite du Japon au terme de la Seconde Guerre mondiale. La vision pour le moins singulière de l’histoire mise en œuvre ici ne manque pas de rebuter certains visiteurs.





 Musée-mémorial national Shōwa

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; Shōwa-kan ; carte ci-contre ; %03-3222-2577 ; www.showakan.go.jp ; 1-6-1 Kudan-minami, Chiyoda-ku ; tarif plein/étudiant/enfant 300/150/80 ¥ ; h10h-17h30 ; gligne Hanzōmon jusqu’à Kudanshita, sortie n° 4). Ce musée, consacré au Tōkyō de la Seconde Guerre mondiale, donne un aperçu du quotidien des habitants. Un audioguide en anglais (gratuit) ajoute à la visite de bonnes explications.





 Spa LaQua

 
ONSEN

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte ci-contre ; www.laqua.jp ; 5e-9e niv, Tokyo Dome City, 1-3-61 Kōraku, Bunkyō-ku ; semaine/week-end 2 634/2 958 ¥ ; h11h-9h ; bligne Marunouchi jusqu’à Kōrakuen, sortie n° 2). L’un des rares vrais onsen de Tōkyō, alimenté par une source chaude à 1 700 m sous terre, cet établissement chic comprend des bassins couverts et d’autres en plein air. Il dispense une gamme de soins en option, comme l’akasuri (gommage corporel à la coréenne). Bref, une manière de découvrir avec classe le rituel du bain.







 1Akihabara et alentour [image: Illustration]

 
Si “Akiba” est l’épicentre de la culture otaku (geek), pas besoin d’être un fan de mangas et d’anime pour apprécier ce quartier décalé, fourmillant de stimulations sensorielles et d’inventivité. Les secteurs alentour, jadis sur le déclin, remontent aujourd’hui la pente grâce aux projets culturels et commerciaux intéressants qui ont investi des bâtiments désaffectés.



 oAkihabara Electric Town

 
QUARTIER

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Akihabara Denki-Gai ; carte Cliquez ici ; dligne JR Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town). Akihabara a commencé à devenir Electric Town après la Seconde Guerre mondiale, quand les abords de la gare ont accueilli un marché noir de pièces détachées de radio et d’autres appareils. Réputé dans les années 1960 et 1970 pour son matériel électronique à bas prix, neuf ou d’occasion, le quartier a souffert par la suite de la concurrence des commerces discount installés ailleurs en ville. Il a rebondi depuis et s’illustre désormais comme le fief de la culture otaku (geek), entraînant dans son orbite les adeptes de la J-pop.

 Personnages de manga en plastique, BD pornographiques, tenues de cosplay (“costume play”), tout cela et bien d’autres choses encore vous attendent à “Akiba”. Procurez-vous un plan au Tokyo Anime Center Akiba Info ([image: Illustration] Akiba Info ; carte Cliquez ici ; www.animecenter.jp ; 2e niv, Akihabara UDX Bldg, 4-14-1 Soto-Kanda, Chiyoda-ku ; h11h-19h mar-dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town), dont le personnel, obligeant, parle anglais.


À NE PAS MANQUER

KAGURAZAKA
 
Au début du XXe siècle, Kagurazaka ([image: Illustration]) était un hanamachi (littéralement “rue des fleurs”) ou quartier de geishas. Si ces dernières ont disparu, les ruelles pavées sinueuses et les cafés cosy confèrent à l’endroit un charme désuet. La pittoresque Hyogo-yokochō, doyenne des rues, sert souvent de décor à des films. Fort d’excellentes tables, comme Le Bretagne (Cliquez ici) ou Kado (Cliquez ici), Kagurazaka a la faveur des gastronomes. Pour découvrir le secteur, montez Kagurazaka Hill depuis la gare de Iidabashi, puis tournez à droite au niveau du restaurant Royal Host.







 Akihabara Radio Center

 
ÉDIFICE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 1-14-2 Soto-Kanda, Chiyoda-ku ; hhoraires variables ; gligne JR Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town). Paradis des férus d’électronique, ce labyrinthe sur 2 niveaux, fort de dizaines de stands installés sous la voie ferrée surélevée, reste le cœur originel d’Akihabara. On y trouve connecteurs, prises, LED, interrupteurs et autres composants. Même si vous n’avez besoin de rien, jetez-y un coup d’œil pour l’aspect culturel. L’accès le plus facile se fait par l’étroite entrée sous la voie ferrée, dans Chūō-dōri.





 3331 Arts Chiyoda

 
GALERIE

Plan offline GoogleMaps

(carte Cliquez ici ; %03-6803 2441 ; www.3331.jp/en ; 6-11-14 Soto-Kanda, Chiyoda-ku ; h12h-19h mer-lun ; W ; gligne Ginza jusqu’à Suehirochō, sortie n°4). FLa plateforme artistique d’avant-garde du quartier, dans un ancien lycée, rassemble des galeries et ateliers créatifs, un sympathique café et une boutique de jolis objets design. Il y a même une aire de jeu pour les enfants avec des jouets recyclés et des dinosaures géants multicolores fabriqués à partir de vieux jouets en plastique.





 Origami Kaikan

 
ARTISANAT
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3811-4025 ; www.origamikaikan.co.jp ; 1-7-14 Yushima, Bunkyō-ku ; hboutique 9h-18h, galerie 10h-17h30 lun-sam ; gligne JR Chūō ou Sōbu jusqu’à Ochanomizu, sortie Hijiri-bashi). FUn centre consacré à l’art typiquement japonais de l’origami, avec une boutique/galerie (1er niv), un espace d’exposition (2e niv) et un atelier (4e niv) où l’on peut observer la fabrication, la teinture et la décoration des œuvres en papier plié. Il est par ailleurs possible de prendre des cours.





 Super Potato Retro-kan

 
JEUX VIDÉO

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.superpotato.com ; 1-11-2 Soto-kanda, Chiyoda-ku ; h11h-20h lun-ven, à partir de 10h sam et dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town). Au 5e niveau de cette enseigne spécialisée dans les jeux vidéo d’occasion, une salle d’arcade est équipée de consoles rétro à disposition des joueurs.


AKB48 : UN PHÉNOMÈNE POP
 
Qu’on les adore ou qu’on les déteste, il est impossible de nos jours d’échapper à AKB48 (abréviation de Akihabara 48), un girls band composé de pas moins de 60 membres régulièrement renouvelés. Formé en 2005, AKB48 avait vocation de groupe de “chanteuses-idoles” destiné aux otaku (geeks). Une décennie plus tard, il s’agit d’un phénomène pop grand public, avec un succès et des ventes de disques record.

 Le groupe se produit chaque jour (par roulement) dans sa propre salle d’Akihabara, l’AKB48 Theatre (carte Cliquez ici ; www.akb48.co.jp/english/overseas/index.html ; 8e niv, Don Quijote, 4-3-3 Soto-Kanda, Chiyoda-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town). Les billets pour les concerts à guichets fermés sont attribués par tirage au sort ; les personnes qui vivent à l’étranger peuvent tenter leur chance en envoyant un courriel un mois avant leur arrivée au Japon (sfar@akb48.co.jp) – consultez le site Internet pour de plus amples détails.

Si AKB48 attire maints aficionados masculins (ce qui lui a valu des critiques quant à la sexualisation de ses jeunes chanteuses, des adolescentes âgées de parfois seulement 13 ans), le groupe a aussi de nombreuses fans de son âge. On trouve maintenant des groupes du même genre à Djakarta et Shanghai.

 Si tout cela suscite votre curiosité, faites un saut à l’AKB48 Cafe (carte Cliquez ici ; akb48cafeshops.com ; 1-1 Kanda Hanagaoka-chō, Chiyoda-ku ; h11h-23h ; gligne Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town). Des vidéos du groupe y sont projetées en boucle, et les serveuses, vêtues à la manière des chanteuses, servent des concoctions un peu mièvres à des fans béats.









1Ueno et Yanaka [image: Illustration]

 
Cœur culturel de la ville, Ueno figure parmi les quartiers phares depuis l’époque d’Edo. Il s’organise autour d’un immense parc, Uenokōen, siège de grands musées, à l’exemple du Musée national de Tōkyō.

À une courte distance à pied, Yanaka semble figé dans le temps. Il a miraculeusement survécu au grand séisme de Kantō en 1923, aux bombardements alliés de la Seconde Guerre mondiale et à la politique de modernisation forcenée de l’après-guerre, d’où la présence de nombreux bâtiments en bois. Mais ce qui rend Yanaka vraiment unique, ce sont aussi ses temples – plus d’une centaine – transférés de divers coins de Tōkyō à la faveur d’un réaménagement urbain de l’ère d’Edo. Pour résumer, il s’agit d’un lieu formidable où flâner.



 oMusée national de Tōkyō

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; Tokyo Kokuritsu Hakubutsukan ; carte Cliquez ici ; %03-3822-1111 ; www.tnm.jp ; 13-9 Ueno-kōen, Taitō-ku ; tarif plein/étudiant/ enfant et senior 620/410 ¥/gratuit ; h9h30-17h mar-jeu toute l’année, jusqu’à 20h ven, 18h sam et dim mars-déc ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Ueno-kōen). Le musée incontournable de Tōkyō recèle la plus importante collection d’art japonais au monde, composée, entre autres, de céramiques, sculptures bouddhiques, sabres de samouraï, ukiyo-e (estampes) et kimonos exquis. Si vous ne disposez que de 2 ou 3 heures, concentrez-vous sur le Honkan (galerie principale) et la ravissante galerie des trésors de Hōryū-ji, où sont exposés des masques, des kakemono (peintures sur rouleau) et des bouddhas dorés provenant du premier temple boud-dhique du Japon (607), dans la préfecture de Nara.

Si vous avez plus de temps, explorez le Tōyōkan (salle des Antiquités orientales) récemment restauré, dont les trois niveaux renferment un ensemble de sculptures bouddhiques d’Asie et de délicates porcelaines chinoises. Le Heiseikan, desservi par un passage au 1er niveau du Honkan, renferme la galerie d’Archéologie japonaise, remplie d’objets préhistoriques. Pendant quelques semaines au printemps et en automne, le jardin et ses vieilles maisons de thé ouvrent au public.

Le musée accueille de bonnes expositions temporaires (payantes), hélas souvent dépourvues d’explications en anglais, contrairement aux collections permanentes.





 oUeno-kōen

 
PARC

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; h5h-23h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sorties Ueno-kōen et Shinobazu). Ce vaste espace vert aux allées boisées recèle des temples du XVIIe siècle et un zoo. 
On peut louer des barques (600 ¥/heure) pour parcourir le Shinobazu-ike couvert de nénuphars, à l’extrémité sud. En suivant la chaussée qui sépare l’étang en deux, vous rejoindrez le Benten-dō, dédié à Benzaiten (déesse de la Mer), où l’on a bel aperçu de la végétation et des oiseaux du parc. De grands plans en anglais facilitent l’orientation.



 Musée national de Tōkyō

 
TRÉSORS HISTORIQUES
 
Visiter le Musée national de Tōkyō en une journée tiendrait d’une gageure. Heureusement, le Honkan (salle principale) est conçu de manière à fournir aux visiteurs un condensé d’histoire de l’art japonais depuis l’ère Jōmon (13 000-300 av. J.-C.) jusqu’à la période d’Edo (1603-1868). Les œuvres exposées changent régulièrement, afin de protéger les plus fragiles et d’assurer aux visiteurs une part de nouveauté.

 


Achetez votre billet devant l’entrée principale puis gagnez tout droit le Honkan, repérable à son toit pentu en tuiles. Une fois votre manteau rangé dans un casier, empruntez l’escalier jusqu’au 2e niveau, où les expositions sont présentées dans l’ordre chronologique. Prévoyez deux heures pour ce circuit des incontournables de l’art japonais.

 


La première salle sur votre droite est dévolue à l’art japonais antique 1. N’oubliez pas de récupérer un exemplaire de la brochure Highlights of Japanese Art à l’entrée.

 


Poursuivez par la galerie des Trésors nationaux 2. Le titre de “trésor national” est la plus haute distinction attribuée à une œuvre d’art au Japon, et d’autres spécimens, distingués par une étiquette rouge, sont disséminés ailleurs dans le musée.

 


Tout en continuant la visite, arrêtez-vous le temps d’admirer l’art de la Cour impériale 3, les armures et sabres de samouraïs 4ainsi que les ukiyo-e et kimonos 5.

 


Ensuite, descendez par l’escalier jusqu’au 1er niveau, où chaque salle est consacrée à un artisanat différent, comme la laque ou la céramique. Ne manquez pas les superbes exemplaires de sculpture religieuse 6et d’art folklorique 7.

 


Terminez la visite par un coup d’œil à la splendide galerie des trésors de Hōryū-ji 8.
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 Ueno Tōshō-gū

 
SANCTUAIRE SHINTOïSTE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte ci-contre ; www.uenotoshogu.com ; 9-88 Ueno-kōen, Taitō-ku ; 500 ¥ ; h9h30-16h30 ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Shinobazu). Comme celui de Nikkō (Cliquez ici), ce sanctuaire, dans l’enceinte du Ueno-kōen, fut édifié en l’honneur de Tokugawa Ieyasu, le seigneur de la guerre qui unifia le Japon. Étincelant d’ors et d’éléments décoratifs, il date de 1651 mais a subi des remaniements récents. Si vous ne voulez pas payer le billet, sachez qu’on le voit plutôt bien depuis l’entrée.

En janvier et février, un magnifique jardin de pivoines (billet combiné 1 000 ¥) complète le tableau.





 Kiyōmizu Kannon-dō

 
TEMPLE BOUDDHIQUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte ci-contre ; 1-29 Ueno-kōen, Taitō-ku ; h9h-16h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Shinobazu). Construit en 1631 et sur son site actuel du Ueno-kōen depuis 1698, cette reproduction miniature du célèbre Kiyomizu-dera de Kyoto a survécu à toute les catastrophes. Les femmes désireuses d’avoir des enfants s’y rendent en pèlerinage.





 Zoo d’Ueno

 
ZOO
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([image: Illustration] ; Ueno Dōbutsu-en ; carte ci-contre ; www.tokyo-zoo.net ; 9-83 Ueno-kōen, Taitō-ku ; adulte/enfant 600 ¥/gratuit ; h9h30-17h mar-dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Uenokōen). Le plus vieux zoo du Japon, créé en 1882, héberge des animaux du monde entier, mais a pour vedettes deux pandas géants, Rī Rī et Shin Shin, arrivés de Chine en 2011. À noter aussi tout un espace dédié aux lémuriens, créatures kawaii (mignonnes) bien dans le goût japonais.





 Musée national des Sciences

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; Kokuritsu Kagaku Hakubutsukan ; carte ci-contre ; www.kahaku.go.jp ; 7-20 Ueno-kōen, Taitō-ku ; adulte/enfant 600 ¥/ gratuit ; h9h-17h mar-jeu, sam et dim, 9h-20h ven ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Ueno-kōen). La galerie du Japon expose la riche biodiversité de l’archipel, des ours d’Hokkaido aux scarabées géants d’Okinawa. On y voit aussi un sismographe numérique qui trace les ondes sismiques en temps réel. Signalétique en anglais dans tout le musée, et audioguide en anglais (300 ¥).





 Musée national d’Art occidental

 
MUSÉE
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([image: Illustration] ; Kokuritsu Seiyō Bijutsukan ; carte ci-contre ; www.nmwa.go.jp ; 7-7 Ueno-kōen, Taitō-ku ; tarif plein/étudiant 420/130 ¥, 2e et 4e sam gratuit ; h9h30-17h30 mar-jeu, sam et dim, 9h30-20h ven ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Ueno-kōen). La collection permanente va d’images médiévales de la Vierge à l’Enfant à l’expressionnisme abstrait du XXe siècle, mais elle met particulièrement l’accent sur l’impressionnisme français notamment au moyen d’une galerie complète dévolue à Monet. Le bâtiment principal, dessiné par Le Corbusier à la fin des années 1950, est aujourd’hui inscrit au Patrimoine mondial de l’Unesco. Plusieurs bronzes d’Auguste Rodin se découvrent à l’extérieur.
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Yanaka
 

DÉPART MUSÉE NATIONAL DE TŌKYŌ

ARRIVÉE STATION SENDAGI

DISTANCE ET DURÉE 3 KM, 2 HEURES



Si vous avez assez de temps, visitez 1le Musée national de Tōkyō (Cliquez ici) avant de partir à la découverte des temples, galeries et bâtiments en bois anciens de Yanaka. Dans le cas contraire, suivez l’artère qui part du 2Ueno-kōen (Cliquez ici) vers le nord-ouest et débouche sur Kototoi-dōri. Au croisement se tient 3l’annexe du musée Shitamachi, installé dans une vieille boutique des spiritueux. Pour un petit remontant, arrêtez-vous en face au 4Kayaba Coffee (Cliquez ici). Une courte marche conduit ensuite au 5SCAI the Bathhouse, bain public devenu galerie d’art contemporain. Cela vaut la peine de faire un détour pour voir 6l’atelier du peintre Allan West et le vénérable 7cèdre de l’Himalaya au tronc épais qui se dresse à l’angle. Dans le secteur, vous passerez devant de nombreux temples, dont 8l’Enju-ji dédié à Nichika-sama, le “dieu aux jambes puissantes” vénéré par les coureurs. N’hésitez pas à entrer dans les sanctuaires, mais adoptez une attitude respectueuse et parlez à voix basse.

Rebroussez chemin pour rejoindre l’entrée du pittoresque et prestigieux cimetière 9Yanaka-reien, où les chats errants du quartier lézardent au soleil. En sortant, marchez avec les rails sur votre droite jusqu’au pont qui surplombe la voie ferrée, lieu de prédilection des passionnés de trains.

Prenez à gauche et repérez le panneau indiquant ale musée Chōso Asakura, maison et atelier d’un sculpteur du début du XXe siècle. De retour sur l’artère principale, descendez les bYūyake Dandan – littéralement “escaliers du coucher de soleil” – pour rejoindre cYanaka Ginza, une rue commerçante des années 1950. Vous pourrez acheter quelques en-cas et vous asseoir sur une caisse pour siroter une bière.

Enfin, dirigez-vous vers l’ouest pour prendre le métro à la station Sendagi.







 Musée Shitamachi

 
MUSÉE
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 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; % 03-3823-7451 ; www.taitocity.net/taito/shitamachi ; 2-1 Ueno-kōen, Taitō-ku ; adulte/enfant 300/100 ¥ ; h9h30-16h30 mar-dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Shinobazu). Ce musée donne à voir la vie des quartiers populaires de Tōkyō aux périodes Meiji et Taishō (1868-1926), avant que la ville ne soit détruite par le grand tremblement de terre de Kantō et la Seconde Guerre mondiale. Les visiteurs peuvent entrer dans des immeubles d’habitation et des échoppes.





 Ameya-yokochō

 
MARCHÉ

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 4 Ueno, Taitō-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ueno, sortie Uenokōen). Une ruelle parallèle aux rails de la ligne JR abrite ce marché en plein air, à mille lieues du Tōkyō chic, où l’on commença par vendre au noir des produits américains après la guerre. Aujourd’hui, on y trouve de tout, du poisson frais aux baskets.





 Kyū Iwasaki-teien

 
ÉDIFICE HISTORIQUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %3823-8340 ; teien.tokyo-park.or.jp/en/kyu-iwasaki/index. html ; 1-3-45 Ike-no-hata, Taitō-ku ; adulte/ enfant 400 ¥/gratuit ; h9h-17h ; gligne Chiyoda jusqu’à Yushima, sortie n° 1). Cette majestueuse demeure, jadis celle de Hisaya Iwasaki, fils du fondateur de Mitsubishi, témoigne aujourd’hui de la manière dont l’élite culturelle du début de l’ère Meiji essayait de conjuguer tradition et apports extérieurs. Construite en 1896, elle est ouverte au public depuis 2001.





 Yanaka Ginza

 
RUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; gligne JR Yamanote jusqu’à Nippori, sortie nord). Cette rue piétonne jalonnée de boucheries, de marchands de fruits et légumes et autres commerces de proximité fleure bon le Japon des années 1950. Avant l’avènement des supermarchés, la plupart des quartiers en possédaient de semblables. Outre des riverains tout à leurs emplettes, on y croise nombre de badauds, attirés par l’atmosphère nostalgique du lieu.





 Musée Asakura Chōso

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.taitocity.net/taito/asakura ; 7-16-10 Yanaka, Taitō-ku ; tarif plein/ étudiant 400/150 ¥ ; h9h30-16h30 mar-jeu, sam et dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Nippori, sortie nord). Le sculpteur Fumio Asakura (1883-1964), dit Chōso, conçut lui-même cet ensemble architectural organisé autour d’un jardin d’eau et de rochers, qui comprend une partie résidentielle de style japonais et un atelier à l’occidentale. Transformée en musée, la demeure renferme plusieurs de ses œuvres réalistes, surtout des portraits de personnes et de chats.





 Yanaka-reien

 
CIMETIÈRE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 7-5-24 Yanaka, Taitō-ku ; gligne JR Yamanote jusqu’à Nippori, sortie ouest). Ce cimetière, l’un des plus grands de Tōkyō, est l’ultime demeure de plus de 7 000 âmes, dont bon nombre de personnages célèbres. Vous trouverez aussi sur place la tombe de Tokugawa Yoshinobu ([image: Illustration]), le dernier shogun.





 Studio Allan West

 
ATELIER ARTISTIQUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3827-1907 ; www.allanwest.jp ; 1-6-17 Yanaka, Taitō-ku ; h13h-17h, 15h-17h dim, fermé de temps à autre ; bligne Chiyoda jusqu’à Nezu, sortie n° 1). F Habitant de longue date Yanaka, Allan West peint de ravissants paravents dans le style japonais traditionnel. Lorsqu’il est là, il accepte volontiers que les visiteurs jettent un coup d’œil à son atelier.





 SCAI the Bathhouse

 
GALERIE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3821-1144 ; www.scaithebathhouse.com ; 6-1-23 Yanaka, Taitō-ku ; h12h-18h mar-sam ; bligne Chiyoda jusqu’à Nezu, sortie n° 1). FCes thermes, deux fois centenaires, sont aujourd’hui une galerie avant-gardiste qui expose des artistes japonais et internationaux dans un espace voûté d’allure austère.



8 BUS MEGURIN

 
Le bus Megurin ([image: Illustration] ; www.city.taito.lg.jp/index/kurashi/kotsu/megurin ; haller simple/forfait journée 100/300 ¥) parcourt trois lignes bien commodes, reliant de nombreux sites d’Ueno et d’Asakusa. Procurez-vous un plan au centre d’information touristique ou sur le site Internet.







 Annexe du musée Shitamachi

 
ÉDIFICE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 2-10-6 Ueno-sakuragi, Taitō-ku ; h9h30-16h30 mar-dim ; bligne Chiyoda jusqu’à Nezu, sortie n° 1). FCette boutique de spiritueux centenaire (en activité jusqu’en 1986) a recouvré son aspect originel, avec vieilles barriques de saké, affiches et poids et mesures d’époque.







1Asakusa et Sumida-gawa [image: Illustration]

 
Bienvenue dans la partie est de Tōkyō, Shitamachi (la “ville basse”), où vivaient les marchands et les artisans à l’époque d’Edo. Avec son temple ancien et ses magasins d’artisanat, Asakusa garde un côté suranné.

Les quartiers situés de l’autre côté de la Sumida-gawa ressemblent beaucoup, eux aussi, à ce qu’ils étaient autrefois, car, hormis le Tokyo Sky Tree, ils ont été relativement épargnés par la frénésie de construction qui a fait rage ailleurs dans la ville. En regard de son emplacement, au milieu de bâtiments bas et de fils électriques à découvert, la toute nouvelle tour emblématique de Tōkyō semble comme déposée ici par des extraterrestres.


À NE PAS MANQUER

DE BONS PRÉSAGES
 
Tirer au sort un omikuji (papier divinatoire) fait partie du rituel d’une visite dans un sanctuaire ou un temple. Au Sensō-ji (ci-contre), ils sont rédigés en anglais (au verso). Ils sont en vente dans ce qui s’apparente à un distributeur automatique. Introduisez une pièce de 100 ¥ dans la fente, récupérez une boîte argentée et secouez-la pour en extraire un bâtonnet numéroté (en kanji), puis retirez un papier de “bonne fortune” dans le tiroir du distributeur et replacez le bâtonnet dans la boîte. Si le présage est mauvais – et ils le sont parfois ! – , n’ayez crainte. Pour conjurer le sort, attachez le papier sur une rampe juste à côté, priez pour que les dieux se montrent plus cléments, et recommencez.



Ryōgoku, également à l’est de la Sumida-gawa, abrite le Kokugikan (Cliquez ici), stade national de sumo. On voit souvent des sumotoris aux alentours de la station Ryōguku.



 oSensō-ji

 
TEMPLE BOUDDHIQUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %3842-0181 ; www.sensoji.jp ; 2-3-1 Asakusa, Taitō-ku ; h24h/24 ; gligne Ginza jusqu’à Asakusa, sortie n° 1). FLe temple le plus visité de Tōkyō renferme une statue en or de Kannon (la déesse boud-dhique de la Compassion). Selon la légende, deux pêcheurs l’auraient miraculeusement tirée des eaux de la Sumida-gawa en 628. Depuis, la statue est restée. La structure actuelle date de 1958. On y pénètre par la monumentale Kaminari-mon ([image: Illustration] ; porte du Tonnerre) de couleur rouge.

Juste après la porte, protégée par Fūjin (le dieu du Vent) et Raijin (le dieu du Tonnerre), voici Nakamise-dōri, artère commerçante du temple. On y vend de tout, des babioles pour touristes à de l’authentique artisanat de style Edo. Au bout de Nakamise-dōri se trouve le temple lui-même, et à gauche, on aperçoit la pagode à 5 niveaux ([image: Illustration]) haute de 55 m. Il s’agit de la réplique (1973) d’une pagode construite par Tokugawa Iemitsu. Elle est particulièrement pittoresque à la faveur des illuminations nocturnes.

L’existence de la statue de Kannon demeure un secret car elle n’est pas exposée au public. Cela ne dissuade pas un flot continu de fidèles de venir en pèlerinage. Devant le temple, de l’encens brûle dans un grand chaudron. La fumée aurait des vertus curatives, aussi les dévots en imprègnent-ils leurs vêtements.

À la lisière est du complexe, l’Asakusa-jinja ([image: Illustration]) a été érigé en l’honneur des frères qui ont découvert la statue de Kannon à l’origine de la construction du Sensō-ji. Il témoigne de la coexistence, fréquente à l’époque, de lieux de culte bouddhiques et shintoïstes sur un même site. La structure actuelle, d’un rouge profond, date de 1649. Elle est un exemple saisissant du style architectural gongenzukuri remontant au début de la période d’Edo. Le sanctuaire est aussi au centre de l’une des fêtes les plus importantes de Tōkyō, Sanja Matsuri, en mai.





 Super Dry Hall

 
ARCHITECTURE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Flamme d’Or ; carte Cliquez ici ; 1-23-1 Azuma-bashi, Sumida-ku ; bligne Ginza jusqu’à Asakusa, sortie n° 4). Conçu par Philippe 
Starck et achevé en 1989, le siège d’Asahi Breweries compte parmi les structures modernes emblématiques de Tōkyō. La “flamme” dorée de 360 tonnes qui surmonte l’édifice est sujette à interprétation. Si la compagnie se plaît à penser qu’elle représente la mousse sur un verre de bière, les habitants la surnomment “l’étron d’or”.





 Musée Amuse

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.amusemuseum.com ; 2-34-3 Asakusa, Taitō-ku ; tarif plein/étudiant 1 080/864 ¥ ; h10h-18h ; bligne Ginza jusqu’à Asakusa). L’endroit présente une fascinante collection d’art populaire japonais, essentiellement des vêtements et des textiles boro (en patchwork), rassemblée par l’ethnologue de renom Chūzaburō Tanaka. On peut également admirer les superbes ukiyo-e (estampes japonaises) numérisées du musée des Beaux-Arts de Boston sous forme de projection vidéo (sous-titrée en anglais) Vue sur le Sensō-ji depuis le toit en terrasse.





 Chingo-dō

 
TEMPLE BOUDDHIQUE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 2-3-1 Asakusa, Taitō-ku ; h6h-17h ; bligne Ginza jusqu’à Asakusa, sortie n°1). Ce petit temple paisible fait en réalité partie du Sensō-ji mais possède une entrée séparée dans Dembō-in-dōri. Il rend hommage au tanuki (chien viverrin), canidé ressemblant à un raton laveur, connu dans la mythologie japonaise comme un personnage farceur et capable de changer de forme, qui protégerait contre les incendies et le vol (d’où les figurines à son effigie aux devantures des restaurants).





 Musée du Taiko

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; Taiko-kan ; carte Cliquez ici ; www.miyamotounosuke.co.jp/taikokan ; 4e niv, 2-1-1 Nishi-Asakusa, Taitō-ku ; adulte/enfant 500/150 ¥ ; h10h-17h mer-dim ; bligne Ginza jusqu’à Tawaramachi, sortie n° 3). On admire ici des centaines de tambours du monde entier, dont plusieurs taiko japonais traditionnels. Le petit plus : on peut jouer de la plupart de ces instruments (à savoir, de ceux marqués d’une note de musique).





 oTokyo Sky Tree

 
VISITE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyoskytree.jp ; 1-1-2 Oshiage, Sumida-ku ; entrée des plateformes panoramiques à 350 m/450 m 2 060/3 090 ¥ ; h8h-22h ; bligne Hanzōmon jusqu’à Oshiage, sortie Sky Tree). Le Tokyo Sky Tree – plus haute “tour de radiodiffusion sur pied” du monde (634 m) – a été inauguré en mai 2012. Sa silhouette argentée en grillage d’acier, de forme triangulaire à la base, prend la forme d’un cercle à 300 m de hauteur. Il comporte deux plateformes panoramiques, l’une à 350 m, l’autre à 450 m. Dans la journée, au meilleur de la visibilité, le regard porte sur 100 km jusqu’au mont Fuji. C’est toutefois la nuit que Tōkyō apparaît sous son aspect le plus magique.

Le Tembō Deck, plateforme inférieure, dévoile une vue tout bonnement spectaculaire. Ne manquez pas la petite section au sol en panneaux de verre, avec sa vue plongeante.

La Tembō Galleria, plateforme supérieure située en dessous des antennes de diffusion numérique, comporte un couloir circulaire en verre offrant une perspective encore plus vertigineuse. Également vitré, l’ascenseur qui relie les deux plateformes est une expérience à lui tout seul.

La billetterie se trouve au 4e niveau. Des panneaux en anglais indiquent le temps d’attente et la visibilité du moment. Tâchez d’éviter le week-end, car vous devrez sans doute y faire la queue.

Au pied de la tour, Tokyo Sky Tree Town abrite le centre commercial Solamachi (Cliquez ici).





 oMusée Edo-Tōkyō

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3626-9974 ; www.edo-tokyo-museum.or.jp ; 1-4-1 Yokoami, Sumida-ku ; adulte/enfant 600 ¥/gratuit ; h9h30-17h30 mar-ven et dim, jusqu’à 19h30 sam ; gligne JR Sōbu jusqu’à Ryōgoku, sortie ouest). À l’aide de maquettes de la ville, reproductions de bâtiments, cartes et ukiyo-e (estampes), ce musée d’histoire illustre avec brio la longue transition entre le Tōkyō féodal de la période d’Edo et la capitale moderne d’aujourd’hui. La réplique grandeur nature du pont Nihonbashi retient particulièrement l’attention. Explications en anglais et audioguide gratuit (caution 1 000 ¥).





 Musée du Sumo

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.sumo.or.jp/sumo_museum ; 1-3-28 Yokoami, Sumida-ku ; h10h-16h30 lun-ven ; gligne JR Sōbu jusqu’à Ryōgoku, sortie ouest). FAu rez-de-chaussée du stade Ryōgoku Kokugikan, ce petit musée expose les photos ou portraits sur estampe de tous les yokozuna (meilleurs sumotoris) du passé. Il n’est ouvert qu’aux détenteurs de billets lors des tournois, en accès libre le reste du temps.
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 Musée d’Art contemporain, Tokyo (MOT)

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.mot-art-museum.jp ; 4-1-1 Miyoshi, Kōtō-ku ; adulte/enfant 500 ¥/gratuit ; h10h-18h mar-dim ; gligne Ōedo jusqu’à Kiyosumi-Shirakawa, sortie B2). La collection permanente constitue une bonne initiation aux grands mouvements de l’art japonais d’après-guerre. Les expositions temporaires (en sus) abordent des thèmes divers tels que mode, architecture et design. Le bâtiment en pierre, acier et bois, conçu par Takahiko Yanagisawa, fait lui-même figure œuvre d’art. Bien indiqué, le musée se situe en bordure du Kiba-kōen, à 10 minutes à pied de la station de métro.







1Odaiba et baie de Tōkyō [image: Illustration]

 
Développée essentiellement dans les années 1990, cette île artificielle de la baie de Tōkyō se distingue par ses grands bâtiments, ses rues larges et, surtout, son front de mer attrayant. Qu’on l’aime ou non, elle donne l’impression d’être dans un autre Tōkyō.

La présence de centres commerciaux géants et de complexes de loisirs en fait une destination prisée des familles et un lieu de rendez-vous amoureux pour les ados.

Il est plus amusant de se rendre à Odaiba en prenant le train sans conducteur Yurikamome, qui part de la station Shimbashi et serpente parmi les gratte-ciel avant de franchir le Rainbow Bridge (pont Arc-en-Ciel).



 Musée national des Nouvelles Sciences et de l’Innovation (Mirai-kan)

 
MUSÉE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.miraikan.jst.go.jp ; 2-3-6 Aomi, Kōtō-ku ; adulte/enfant 620/210 ¥ ; h10h-17h mer-lun ; gligne Yurikamome jusqu’à Telecom Centre). Les expositions du Miraikan (“salle du futur”) présentent des sciences et des technologies dont certaines façonneront sans doute les années à venir. Les nombreuses installations interactives ravissent les enfants et les adultes curieux. Il y a aussi des démonstrations, dont celle du robot humanoïde ASIMO et de l’androïde Otonaroid, plus vrai que nature. Très fréquenté, le dôme-planétarium Gaia propose une version audio en anglais ; réservez vos places dès l’arrivée.





 Odaiba Kaihin-kōen

 
PARC

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; parc marin d’Odaiba ; carte Cliquez ici ; www.tptc.co.jp/en/park/tabid/846/Default.aspx ; 1-4-1 Daiba, Minato-ku ; h24h/24 ; gligne Yurikamome jusqu’à Odaiba Kaihin-kōen). Depuis les promenades et les passerelles surélevées de ce parc, on peut profiter de de l’une des plus belles perspectives sur Tōkyō, en particulier la nuit, lorsque des yakatabune (bateaux traditionnels en bois) décorés de 
lanternes traversent la baie. Il abrite une plage artificielle de 800 m et une réplique de la statue de la Liberté (carte ci-dessus), haute de 11 m, dont la silhouette très photogénique se détache sur fond de Rainbow Bridge.
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 Diver City Tokyo Plaza

 
CENTRE COMMERCIAL

Plan offline GoogleMaps

 (carte ci-dessus ; %03-6380-7800 ; www.divercity-tokyo.com ; 1-1-10 Aomi, Kōtō-ku ; gligne Yurikamome jusqu’à Daiba). Ce centre commercial mérite le détour pour autre chose que ses boutiques, notamment le parc d’attractions et d’activités sportives Round1 Stadium, le skate-park sur le toit et l’espace Gundam Front Tokyo (gundamfront-tokyo.com/en), qui recrée l’univers de science-fiction de la série de dessins animés, immensément populaire, Mobile Suit Gundam. Une maquette à taille réelle du robot Gundam ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici), haute de 18 m, trône devant.





 Fuji TV

 
ARCHITECTURE

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte ci-dessus ; %03-5500-8888 ; 2-4-8 Daiba, Minato-ku ; plateforme panoramique adulte/enfant 500/300 ¥ ; h10h-18h mar-dim ; gligne Yurikamome jusqu’à Daiba). Dessiné par feu le grand architecte Kenzō Tange, le siège de Fuji TV se reconnaît à sa structure évoquant un jeu de mécano et son globe géant de 1 200 tonnes pourvu d’une plateforme panoramique. Procurez-vous un guide en anglais à la caisse devant le bâtiment.





 oŌedo Onsen Monogatari

 
ONSEN

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte ci-dessus ; www.ooedoonsen.jp ; 2-6-3 Aomi, Kōtō-ku ; adulte/ enfant à partir de 1 980/900 ¥, après 18h à partir de 1 480/900 ¥ ; h11h-9h, dernière entrée 7h ; gligne Yurikamome jusqu’à Telecom Centre, ligne Rinkai jusqu’à Tokyo Teleport puis navette 
gratuite). Quoi de plus japonais que cette sorte de parc de loisirs sur le thème du bain ? L’intérieur, éclairé par des lanternes, reproduit un quartier du vieil Edo façon Disneyland, avec des jeux et des stands de restauration. À l’entrée, les visiteurs troquent leurs vêtements contre des yukata (kimonos d’été en coton léger) de couleurs vives. Sachez que les porteurs de tatouages se voient refuser l’accès.

 Alimentés par une source chaude à 1 400 m sous la baie de Tōkyō, les bassins couverts et les rotemburo (bains en plein air) ne sont pas mixtes, mais couples et familles pourront profiter ensemble de tout le reste, notamment du bain de pied extérieur. Iwashioyoku (bain de pierres chaudes), tsunaburo (bain de sable chaud) et massages en sus sur réservation.

Un supplément de 2 000 ¥ par personne s’applique entre 2h et 5h, et une cabine pour dormir coûte 3 980 ¥. La nuit revient ainsi aussi cher que dans certains hôtels d’affaires.





 Tokyo Joypolis

 
PARC D’ATTRACTIONS

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte ci-contre ; tokyo-joypolis. com ; 3e-5e niv, Decks Tokyo Beach, 1-6-1 Daiba, Minato-ku ; adulte/enfant 800/300 ¥, forfait manèges 3 900/2 900 ¥, forfait après 17h 2 900/1 900 ¥ ; h10h-22h ; gligne Yurikamome jusqu’à Odaiba Kaihin-kōen). Des attractions à composante virtuelle et à sensations fortes, comme le Halfpipe Canyon rehaussé d’images vidéo, vous attendent dans ce parc couvert, géré par le concepteur de jeux Sega, sans oublier des manèges pour les enfants. Pour qui souhaite profiter de plus d’une demi-douzaine d’entre eux, le forfait illimité se révèle plus avantageux que les billets individuels (500 ¥ pour la plupart).




Tokyo Disney Resort
 
PARC D’ATTRACTIONS

([image: Illustration] ; www.tokyodisneyresort.co.jp ; 1-1 Maihama, Urayasu-shi ; billet journalier pour 1 parc adulte/enfant 6 400/4 200 ¥, après 18h 3 400 ¥ ; hvariable selon saison ; gligne JR Keiyō jusqu’à Maihama). Une réplique quasi parfaite du Disneyland californien d’Anaheim, assorti d’un parc aquatique destiné aux adultes, Tokyo DisneySea, et d’hôtel Disney. Prévoyez un bento (boîte repas) car les restaurants sur place sont presque toujours pris d’assaut.









 CCours

 

A Taste of Culture
 
CUISINE

(www.tasteofculture.com). Elizabeth Andoh, experte en gastronomie japonaise, dispense des cours saisonniers et des visites sur les marchés, nourris de sa profonde connaissance de la culture niponne. Inscrivez-vous longtemps à l’avance. Formule d’une demi-journée à partir de 7 000 ¥/personne, repas inclus.


TŌKYŌ POUR LES ENFANTS
 
Odaiba a la faveur des familles tokyoïtes. Les enfants peuvent rencontrer le robot humanoïde ASIMO au musée national des Nouvelles Sciences et de l’Innovation (Cliquez ici) et s’amuser avec les jeux de réalité virtuelle de Tokyo Joypolis (ci-dessus). On peut également les emmener se baigner à l’Ōedo Onsen Monogatari (ci-contre).

Avec son zoo (Cliquez ici) et son musée national des Sciences (Cliquez ici), Ueno est une autre valeur sûre. Dans le quartier, le musée national de Tōkyō (Cliquez ici) donne à voir des katana de samouraï qui frapperont l’imagination de votre progéniture. De même, le musée du Sabre japonais (Cliquez ici) à Shinjuku.

 Le musée Ghibli (Cliquez ici) rend hommage au génie de l’animation japonaise, Hayao Miyazaki et s’intègre dans un parc plus vaste, l’Inokashira-kōen (Cliquez ici). Et puis, vous pouvez toujours leur offrir un cadeau acheté dans le grand magasin de jouets KiddyLand (Cliquez ici) ou à Tōkyō Character Street (Cliquez ici).

Les petits Japonais adorent les trains – vos enfants devraient les adorer aussi. La terrasse sud de la station Shinjuku surplombe les voies ferrées qui “alimentent” la gare ferroviaire la plus fréquentée au monde. Pensez également à embarquer à bord du monorail sans conducteur de la ligne Yurikamome qui serpente entre les gratte-ciel. Pour plus de suggestions, consultez le site Tokyo Urban Baby (www.Tōkyōurbanbaby.com).

Les enfants un peu plus grands et les ados devraient apprécier la culture pop et les rues étincelantes de néons. Shibuya et Harajuku comptent pléthore de boutiques, restaurants et salles d’arcade chers aux jeunes Nippons. Enfin, les photos à retoucher soi-même du Purikura no Mecca à Shibuya (Cliquez ici) et les séances de karaoké ont toujours du succès.
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1. Takeshita-dōri (Cliquez ici)

Un flot permanent d’acheteurs déferle dans cette rue piétonne, haut lieu de la mode adolescente du quartier branché de Harajuku.
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2. Sumo (Cliquez ici)

Les jeunes lutteurs vivent et s’entraînent dans des écuries de sumo. Pour assister à un tournoi à Tōkyō, direction le Ryōgoku Kokugikan (Cliquez ici).
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 3. Marché de Tsukiji (Cliquez ici) Après avoir assisté à la criée de ce célèbre marché au poisson, un petit-déjeuner de riz, miso et fruits de mer s’impose.
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 1. Akihabara (Cliquez ici)

Les magasins d’électronique, de mangas et d’anime font la réputation de ce quartier de Tōkyō.
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2. Diseuse de bonne aventure, Tōkyō

Au Japon, la culture traditionnelle demeure vivace jusque dans les villes les plus futuristes.
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[image: Illustration]


3. Musée national de Tōkyō (Cliquez ici)

La plus importante collection d’art japonais au monde.
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4. Sensō-ji (Cliquez ici)

Ce pittoresque temple bouddhique d’Asakusa, vieux de plusieurs siècles, est le plus visité de Tōkyō.



MAUEMAGNUM / GETTY IMAGES ©






 LES BAINS PUBLICS

 
 Avant la révolution économique qu’a connue le Japon après la Seconde Guerre mondiale, la plupart des habitations étaient dépourvues de salles de bains. Les gens avaient l’habitude de se laver – et d’échanger les dernières nouvelles – au sentō (bain public) du coin. Bien que leur nombre diminue, il en reste environ un millier à Tōkyō et la plupart des quartiers en possède au moins un.

 L’accueillant Jakotsu-yu ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3841-8645 ; www.jakotsuyu.co.jp ; 1-11-11 Asakusa, Taitō-ku ; 460 ¥ ; h13h-minuit mer-lun ; bligne Ginza jusqu’à Tawaramachi, sortie n° 3), pourvu d’une signalisation en anglais, convient bien pour expérimenter cette tradition locale. Il accepte par ailleurs les porteurs de tatouages. Contrairement à la majorité des sentō, l’établissement est alimenté par une source chaude et la couleur de l’eau évoque un thé léger. Un rotemburo (bain en plein air) entouré de rochers et éclairé par des lanternes ajoute à l’attrait du lieu. Accès au sauna et petite serviette moyennant supplément (200/140 ¥).






Buddha Bellies
 
CUISINE

(buddhabelliestokyo.jimdo.com). Spécialiste des sushis et du saké, Ayuko vous apprendra à préparer sushis, bentos et udon. Comptez à partir de 7 000 ¥/personne pour une séance de 2 heures 30.





 Ohara School of Ikebana

 
IKEBANA

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5774-5097 ; www.ohararyu.or.jp ; 5-7-17 Minami-Aoyama, Minato-ku ; 4 000 ¥/cours ; bligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie B1). Chaque jeudi de 10h30 à 12h30, cette école réputée enseigne l’ikebana (art de la composition florale) en anglais. Inscription par courriel la veille avant 15h.





 Mokuhankan

 
ESTAMPES

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %070-5011-1418 ; mokuhankan. com/parties ; 2e niv, 1-41-8 Asakusa, Taitō-ku ; 2 000 ¥/pers ; h10h-17h30 ; gTsukuba Express jusqu’à Asakusa, sortie n° 5). Venez vous initier à l’ukiyo-e dans l’atelier de David Bull, où des séances de 1 heure ont lieu chaque jour (inscription en ligne). La boutique sur place présente des séries d’estampes humoristiques de l’artiste et de Jed Henry mettant en scène des personnages de jeux vidéo dans des décors traditionnels japonais.







 TCircuits organisés

 

Promenades à pied
 
Un guide vous aidera à percer le secret des rues de Tōkyō tout en vous faisant gagner du temps. Si nombre de guides sont anglophones, certains parlent français.


Haunted Tokyo Tours
 
VISITES GUIDÉES

(www.hauntedtokyotours.com ; à partir de 3 000 ¥ par pers). Des guides sympathiques et pleins d’humour conduisent les visiteurs sur les sites hantés ou sources de légendes urbaines les plus connus. Vous ne verrez plus jamais Tōkyō du même œil !




New Tsukiji Tour
 
VISITES GUIDÉES

(homepage3.nifty.com/tokyoworks/TsukijiTour/newtsukijitour.html ; 7 500 ¥/pers). Dès 3h du matin, Naoto Nakamura, ancien employé de la criée de Tsukiji, emmène 1 à 6 personnes dans les coulisses du marché au poisson.




Visites du gouvernement métropolitain de Tōkyō
 
VISITES GUIDÉES

(www.gotokyo.org/fr/tourists/guideservice/guide-service/index.html). Le bureau du tourisme du gouvernement de Tōkyō organise des visites gratuites, ou peu s’en faut, conduites par des guides bénévoles (7 langues au choix, français notamment). Plusieurs itinéraires sont proposés, chacun durant environ 3 heures.




Tokyo SGG Club
 
VISITES GUIDÉES

(www2.ocn.ne.jp/~sgg) FCircuits gratuits à Asakusa (11h-13h15 sam-dim) et Ueno (10h30-13h30 mer et ven) sur la base du “premier arrivé, premier servi”.






Circuits en bus
 
Les agences suivantes proposent un choix de circuits en bus avec des guides anglophones.



 Hato Bus Tours

 
CIRCUITS EN BUS

Plan offline GoogleMaps

(carte Cliquez ici ; %3435-6081 ; www.hatobus.com ; 1 500-12 000 ¥/pers ; gligne JR Yamanote jusqu’à Hamamatsuchō, sortie sud). L’agence de bus touristiques la plus réputée de Tōkyō propose des circuits d’une heure, d’une demi-journée et d’une journée complète. 
Les plus brefs font découvrir les sites à bord de bus à impériale ; les plus longs y marquent un arrêt. Les circuits partent du terminal Hato Bus à Hamamatsuchō.




Gray Line
 
CIRCUITS EN BUS

 (% 3595-5948 ; www.jgl.co.jp/inbound/index.htm ; 4 000-9 700 ¥ par pers). Des circuits d’une demi-journée/journée avec arrêts, englobant les principaux sites du centre-ville, ainsi que des excursions à Hakone. On pourra venir vous chercher dans les grands hôtels, sinon départs du Dai-Ichi Hotel à Shimbashi, près de Ginza.





 SkyBus

 
CIRCUITS EN BUS

Plan offline GoogleMaps

(carte Cliquez ici ; %3215-0008 ; www.skybus.jp ; 2-5-2 Marunouchi, Chiyoda-ku ; circuits adulte/ enfant à partir de 1 600/700 ¥, Sky Hop Bus adulte/enfant 2 500/1 200 ¥ ; hbilletterie 9h-18h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Tokyo, Marunouchi sortie sud). Des bus à impériale, le plus souvent équipés d’audioguides, sillonnent différents quartiers (50-80 minutes). Le Sky Hop Bus permet de monter et descendre à volonté sur n’importe lequel des 3 itinéraires proposés.









 zFêtes et festivals

 
Tōkyō accueille chaque année quantité de fêtes, dont les plus importantes ont lieu à la belle saison. Voici quelques événements majeurs ; consultez Go Tokyo (www.gotokyo.org/en) pour connaître la programmation mensuelle.


Tokyo International Anime Fair
 
FILM D’ANIMATION

(www.tokyoanime.jp/en). Des événements et des expositions destinés aux professionnels et aux fans d’anime ont lieu fin mars dans le cadre de cette foire.




Hanami
 
FÊTE DES CERISIERS EN FLEUR

([image: Illustration]). De fin mars à mi-avril, on se presse dans les parcs, jardins et cimetières pour admirer la floraison des cerisiers.




Design Festa
 
ART

(www.designfesta.com). À la mi-mai et en novembre, la plus grande foire artistique d’Asie attire les créateurs et les artistes émergents au Tokyo Big Sight.




Sanja Matsuri
 
PROCESSION

([image: Illustration]). Au cours de la fête la plus grandiose de Tōkyō, le 3e week-end de mai, des centaines de mikoshi (autels portatifs) sont promenés en procession dans Asakusa.




Mitama Matsuri
 
CULTURE

([image: Illustration]). Yasukuni-jinja célèbre la fête estivale des morts avec 30 000 lanternes en papier, à la mi-juillet.




Feux d’artifice de la Sumida-gawa
 
FEUX D’ARTIFICE

([image: Illustration] ; Sumida-gawa Hanabi Taikai). Au cours du plus important spectacle de feux d’artifice de l’été, 20 000 merveilles de pyrotechnie explosent dans le ciel d’Asakusa le dernier samedi de juillet.




Tokyo Designers Week
 
DESIGN

(www.tdwa.com/en_index.html). Fin octobre, le monde du design et de la décoration d’intérieur se retrouve pour une semaine d’expositions au Meiji-jingū Gyoen et des manifestations satellites dans des boutiques et galeries.




Gishi-sai
 
CULTURE

([image: Illustration]). Le 14 décembre, une cérémonie commémorative a lieu au Sengaku-ji en l’honneur des 47 samouraïs qui vengèrent leur seigneur (les ronins, voir Cliquez ici). Pour l’occasion, les habitants revêtent des costumes médiévaux.




Anniversaire de l’empereur
 
CULTURE

(www.kunaicho.go.jp). Le 23 décembre est l’un des deux seuls jours de l’année où le Palais impérial est ouvert au public. Le second jour est le 2 janvier.







 4Où se loger

 
Tōkyō a la réputation de destination onéreuse en matière d’hébergement. Toutefois, un nombre croissant d’adresses économiques et de catégorie moyenne attrayantes ouvrent chaque année. Les options les moins chères se concentrent du côte est de la ville, à Ueno et Asakusa.

Quel que soit le quartier choisi, nous vous recommandons vivement de réserver. Les tarifs proposés en ligne (souvent sur le site Internet de l’hôtel) sont presque toujours plus bas.

Notez que certains établissements petits budgets et de gamme intermédiaire n’acceptent pas les cartes de crédit.



4Marunouchi (quartier de la gare de Tōkyō) [image: Illustration]

 


 Yaesu Terminal Hotel

 
BUSINESS HOTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3281-3771 ; www.yth.jp ; 1-5-14 Yaesu, Chūō-ku ; s/d 11 500/16 500 ¥ ; iW ; glignes JR 
jusqu’à Tokyo, sortie Yaesu nord). Dans Sakuradōri, une rue plantée de cerisiers, ce petit hôtel affiche un style contemporain épuré. Les chambres modernes, de dimension généralement modeste, coûte un prix raisonnable pour le quartier et s’agrémentent de photos aux rayons X de l’artiste Steven Meyers.





 Tokyo Station Hotel

 
HÔTEL DE LUXE ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5220-1112 ; www.tokyostationhotel.jp ; 1-9-1 Marunouchi, Chiyoda-ku ; ch à partir de 41 000 ¥ ; niW ; glignes JR jusqu’à Tokyo, sortie Marunouchi sud). Partie intégrante de la gare de Tōkyō, l’établissement a été joliment rafraîchi dans le cadre des restaurations de ce monument historique. Chambres spacieuses à l’opulente décoration européenne, avec hauts plafonds, comptoirs en marbre et lustres richement ornementés. Certaines ont vue sur le Palais impérial.







4Ginza et Tsukiji [image: Illustration]

 


 oMitsui Garden Hotel Ginza Premier

 
BUSINESS HOTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3543-1131 ; www.gardenhotels.co.jp ; 8-13-1 Ginza, Chūō-ku ; ch à partir de 16 000 ¥ ; niW ; bligne Ginza jusqu’à Shimbashi, sortie n°1). Aménagée dans une tour, cette adresse haut de gamme, forte d’un emplacement de premier ordre, pratique des prix honnêtes. Elle comprend 361 chambres à la décoration plaisante et un hall avec vue mémorable sur Shiodome et la tour de Tōkyō. En réservant bien à l’avance et en ligne, vous ferez une excellente affaire.





 Tokyo Stay Higashi-Ginza

 
BUSINESS HOTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5551-0109 ; www.tokyustay.co.jp ; 4-11-5 Tsukiji, Chūō-ku ; s/d à partir de 14 000/19 900 ¥ ; ni ; bligne Hibiya jusqu’à Tskuji, sortie n° 1 et 2). Avec son poisson géant peint sur le côté, difficile de manquer ce bâtiment proche du marché extérieur de Tsukiji, mélange d’hôtel d’affaires et d’appartements pour longs séjours. Toutes les chambres, confortables et sans place perdue, comportent une kitchenette et une machine à laver-sèche linge.





 Imperial Hotel

 
HÔTEL DE LUXE ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3504-1111 ; www.imperialhotel.co.jp ; 1-1-1 Uchisaiwai-chō, Chiyoda-ku ; s/d à partir de 42 770/48 710 ¥ ; niWs ; bligne Hibiya jusqu’à Hibiya, sortie A13). Le successeur du chef-d’œuvre conçu en 1923 par Frank Lloyd Wright rend, par touches çà et là, hommage au style du célèbre architecte américain. À défaut d’être les plus chics de Tōkyō, les chambres allient espace, confort et, le plus souvent, une perspective impressionnante. Celles du bâtiment principal sont à la pointe de la modernité. Service hors pair.


QUEL QUARTIER CHOISIR
 
Marunouchi Central et bien desservi ; pas d’hébergements petits budgets et peu d’animation le soir.

Ginza et Tsukiji Idéals pour le shopping et les restaurants ; proximité du marché au poisson ; quartiers chers et remplis de monde.

Roppongi Musées d’art et vie nocturne à votre porte ; bruyant le soir.

Ebisu et Meguro Restaurants et bars branchés ; à l’écart des sites majeurs.

Shibuya et Harajuku Cadre urbain effervescent, riche en bons restaurants, commerces et lignes de transport ; surpeuplé et fatigant pour les sens.

Shinjuku Nœud de transports foisonnant de monde, fort de nombreuses tables et d’une scène nocturne animée ; beaucoup d’hôtels bon marché se trouvent dans le quartier chaud.

Kōrakuen et Akihabara Situation centrale, bonne desserte et hôtels petits budgets ; quartier morne, pauvre en restaurants et lieux de sortie.

Ueno et Yanaka Ryokan traditionnels, hôtels économiques et accès pratique à l’aéroport ; majorité des hébergements dans des secteurs résidentiels tranquilles.

Asakusa Haut lieu des routards, avec une atmosphère d’antan et des auberges de jeunesse de qualité ; longs trajets en train pour rallier les autres coins de la ville.









4Roppongi [image: Illustration]

 


 oHotel S

 
BOUTIQUE-HÔTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] S ; carte Cliquez ici ; %03-5771-2469 ; hr-roppongi.jp ; 1-11-6 Nishi-Azabu, Minato-ku ; ch à partir de 18 200 ¥ ; iW ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 2). Les huit styles de chambres de l’établissement reflètent l’esprit design de Roppongi. Certaines des options les plus chères, en duplex, comportent des éléments décoratifs japonais tels que tatami (gris anthracite) et baignoire ronde en hinoki (cyprès du Japon). Les chambres de base se classent elles aussi un cran au-dessus de la moyenne. Si vous envisagez un séjour prolongé, optez pour l’un des appartements avec services.





 B Roppongi

 
BUSINESS HOTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %5412-0451 ; www.theb-hotels.com/the-b-roppongi/en/index.html ; 3-9-8 Roppongi, Minato-ku ; s/d petit-déj inclus à partir de 13 600/14 100 ¥ ; niW ; gligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 5). Cet hôtel d’affaires à l’atmosphère décontractée se révèle idéalement situé pour qui souhaite sortir le soir dans Roppongi. Ses chambres élégantes, aux tons blanc et brun, vont de 10 à 31 m2 de surface. On regrettera juste les petites salles de bains préfabriquées. S’il affiche complet, le quartier voisin d’Akasaka compte deux autres enseignes de la chaîne.





 Ritz-Carlton Tokyo

 
HÔTEL DE LUXE ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3423-8000 ; www.ritzcarlton.com ; Tokyo Midtown, 9-7-1 Akasaka, Minato-ku ; s/ste à partir de 73 500/126 500 ¥ ; niWs ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 8). La réception, ornée de peintures grand format de Sam Francis, occupe le 45e niveau d’où la vue embrasse le Palais impérial. Les chambres vastes se trouvent au-dessus. Les réceptionnistes peuvent satisfaire presque toutes les demandes : pour exemple, si vous donnez vos chaussures à cirer, on vous les rendra dans une jolie boîte en bois.







4Ebisu et Meguro [image: Illustration]

 


 oClaska

 
BOUTIQUE-HÔTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3719-8121 ; www.claska.com/en/hotel ; 1-3-18 Chūō-chō, Meguro-ku ; s/d à partir de 13 200/20 900 ¥, en semaine s 8 200 ¥ ; nWc ; gn°1, 2 ou 7 de la station Meguro jusqu’à Shimizu, gligne Tōyoko jusqu’à Gakugei Daigaku, sortie est). Voici de loin l’établissement le plus chic de Tōkyō, même s’il ressemble du dehors à un hôtel d’affaires rétro. Les 20 chambres, rapidement complètes, diffèrent toutes les unes des autres : certaines ont des tatamis et des coussins sur le sol, d’autres une grande terrasse et une salle de bains vitrée. Sa situation excentrée, à 2 km à l’ouest de la station Meguro, en constitue le seul inconvénient.





 Weekly Dormy Inn Meguro Aobadai

 
BUSINESS HOTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-6894-5489 ; www.hotespa.net/weekly/meguro/en ; 3-21-8 Aobadai, Meguro-ku ; s/d à partir de 7 400/12 400 ¥ ; niW ; bligne Hibiya jusqu’à Naka-Meguro). Si vous préférez vous poser dans un endroit moins trépidant, mais néanmoins divertissant, direction cette adresse du secteur branché de Naka-Meguro. Les chambres comprennent une plaque chauffante et un réfrigérateur. Faible dans certaines, le Wi-Fi fonctionne bien dans le hall. Le prix inclut le petit-déjeuner (boulettes de riz) et le dîner (nouilles). Machines à laver à disposition et prêt de vélos.







4Shibuya et Harajuku [image: Illustration]

 


 Capsule & Sauna Century

 
HÔTEL-CAPSULE ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3464-1777 ; www.century-grp.com ; 1-19-14 Dōgenzaka, Shibuya-ku ; capsules à partir de 3 990 ¥ ; n ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Cet hôtel-capsule réservé aux hommes, au sommet de la colline de Dōgenzaka, comporte de grandes salles de bains communes, des fauteuils de massage et des machines à laver à pièces. Les capsules “deluxe” sont un peu plus spacieuses. Propre et bien tenu, l’endroit a du succès et mieux vaut réserver. Principales cartes de crédit acceptées.





 Dormy Inn Premium Shibuya Jingūmae

 
BUSINESS HOTEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5774-5489 ; www.hotespa.net/hotels/shibuya ; 6-24-4 Jingūmae, Shibuya-ku ; s/d à partir de 11 490/15 990 ¥ ; nW ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Outre les petites chambres habituelles avec lits doubles (140 cm), cette nouvelle enseigne de la chaîne Dormy Inn propose une foule d’avantages : petit-déjeuner et dîner (nouilles) gratuits, blanchisserie, 
bain et service de navette jusqu’à la gare de Shibuya (7h-12h).





 Hotel Fukudaya

 
RYOKAN ¥¥

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3467-5833 ; www2.gol.com/users/ryokan-fukudaya/index.html ; 4-5-9 Aobadai, Meguro-ku ; s/d à partir de 6 600/11 500 ¥ ; niWc ; gligne Keiō jusqu’à Shinsen). Les chambres à la japonaise, avec tatamis récents, futons et draps blancs impeccables, en côtoient ici d’autres, à l’occidentale, moins chères et moins jolies. Certaines disposent d’une salle de bains et il y a aussi un o-furo (baignoire en bois traditionnelle) commun. Le ryokan s’inscrit dans un quartier résidentiel, à 7 minutes de marche de la station Shinsen et à 20 minutes de Shibuya.





 oShibuya Granbell Hotel

 
BOUTIQUE-HÔTEL ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5457-2681 ; www.granbellhotel.jp ; 15-17 Sakuragaoka-chō, Shibuya-ku ; s/d à partir de 13 000/22 000 ¥ ; niW ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie sud). Pour le prix d’un hôtel d’affaires, vous aurez droit à des chambres beaucoup plus chics, avec salle de bains vitrée, literie Simmons et rideaux pop art, dans la partie calme de Shibuya en direction de Daikanyama, à quelques minutes à pied de la gare. Le Granbell fait également office de love hotel haut de gamme (ch à partir de 10 500 ¥ pour 5 heures).


SI VOUS RATEZ LE DERNIER TRAIN
 
Vous avez laissé passer les douze coups de minuit et le dernier train s’est transformé en kabocha (citrouille) ? Pas de panique. Plutôt que de danser jusqu’à l’aube ou de dépenser une fortune pour un taxi, repliez-vous sur un manga kissa. Ces “cafés à BD” possèdent des cabines privées où l’on peut lire, regarder des DVD, consulter ses courriels et, très souvent, dormir.

La formule nuit complète – 1 500 ¥ pour 8 heures maximum – défie toute concurrence. Présentez-vous à la réception, payez votre nuit et attendez l’aube. Certains manga kissa ont même des douches, et vous loueront couverture et sèche-cheveux. Gran Cyber Cafe Bagus (www.bagus-99.com/internet_cafe), l’une des chaînes les plus plaisantes, possède des enseignes pratiques à Shinjuku, Shibuya et Roppongi.







 Hotel Mets Shibuya

 
BUSINESS HOTEL ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3409-0011 ; www.hotelmets.jp/shibuya ; 3-29-17 Shibuya, Shibuya-ku ; s/d avec petit-déj à partir de 15 500/25 000 ¥ ; niW ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, nouvel sortie sud). Confortable et très pratique, cet établissement jouxte la tranquille sortie sud de la gare de Shibuya. Plutôt chic pour un hôtel d’affaires, il loue des chambres garnies de grands lits doubles (160 cm) et inclut le petit-déjeuner (buffet ou œufs et de toasts servis dans le café sur place). Réception au 4e niveau.





 Excel Hotel Tokyu

 
HÔTEL ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5457-0109 ; www.tokyuhotelsjapan.com/en/TE/TE_SHIBU/index.html ; 1-12-2 Dōgenzaka, Shibuya-ku ; s/d à partir de 24 948/34 452 ¥ ; niWc ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Cette tour du complexe Mark City, au sommet de la gare de Shibuya, renferme des chambres spacieuses mais ordinaires, dont le prix augmente à mesure qu’on grimpe dans les étages. Un simple supplément de 2 000 ¥ par nuitée garantit toutefois une assez belle vue sur la ville.







4Shinjuku [image: Illustration]

 


 Ladies 510

 
HÔTEL-CAPSULE ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3200-1945 ; www.capsule510.jp/ladies510 ; 2-40-1 Kabukichō, Shinjuku-ku ; capsule 4 300 ¥ ; nW ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie est). Ce petit établissement bien tenu de Kabukichō s’adresse uniquement aux femmes. En arrivant, mettez vos affaires dans un étroit casier et enfilez le pyjama qu’on vous aura fourni en sus d’une serviette, d’une brosse à cheveux et d’une crème pour la peau. Salle de bains commune, sauna, café et prêt d’iPads. Vite complet le week-end.





 E Hotel Higashi-Shinjuku

 
BUSINESS HOTEL ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.shinjuku-hotel.co.jp/eng ; 2-3-15 Kabukichō, Shinjuku-ku ; s/d à partir de 9 000/11 000 ¥ ; niW ; bligne Ōedo jusqu’à Higashi-Shinjuku, sortie A1). Le chouchou des voyageurs conjugue emplacement de choix – juste devant la station de métro Higashi-Shinjuku – personnel avenant et abondance d’informations sur Tōkyō. 
Les chambres, petites comme à l’ordinaire, ont un cadre moderne et de confortables lits doubles. Celles qui donnent sur l’artère principale peuvent être bruyantes, mais profitent, pour certaines, d’une belle vue nocturne. Café au rez-de-chaussée.





 Sekitei

 
RYOKAN ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3365-5931 ; licensekanren.com/sekitei?lang=en ; 2-15-10 Hyakunin-chō, Shinjuku-ku ; s/d 7 800/11 400 ¥ ; niW ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shin-Ōkubo). À 15 minutes à pied au nord de Shinjuku, cette auberge calme et agréable renferme des chambres nettes et confortables garnies de tatamis. Réservez, si possible, celle agrémentée d’un jardin de rocaille central. Le personnel parle un peu anglais. Petit salon et buanderie.





 Citadines

 
APPART’HÔTEL ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5379-7208 ; www.citadines.com ; 1-28-13 Shinjuku, Shinjuku-ku ; ch à partir de 14 256 ¥ ; niWc ; bligne Marunouchi jusqu’à Shinjuku-gyoenmae, sortie n° 2). Des studios compacts, modernes et lumineux, dotés de grands lits doubles (160 cm), d’une kitchenette et d’un coin salon, pouvant loger jusqu’à 3 personnes. L’adresse se trouve un peu loin de l’animation de Shinjuku, mais les voyageurs restant plus de quelques jours apprécieront sans doute son calme relatif. Salle de fitness et laverie automatique. Anglais parlé.





 Kadoya Hotel

 
HÔTEL ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3346-2561 ; www.kadoya-hotel.co.jp ; 1-23-1 Nishi-Shinjuku, Shinjuku-ku ; s/d à partir de 9 000/14 000 ¥ ; niW ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie ouest). Sympathique et obligeant, le Kadoya reçoit des touristes étrangers depuis des décennies. Si les chambres standards accusent leur âge, elles sont propres, douillettes et d’un prix très avantageux pour Nishi-Shinjuku. Les “comfort rooms” (à partir de 19 500 ¥), plus récentes et mieux décorées, affichent plus d’espace, et sont équipées de matelas Simmons et d’une baignoire à la japonaise. Laverie automatique.





 oPark Hyatt Tokyo

 
HÔTEL DE LUXE ¥¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5322-1234 ; tokyo.park.hyatt.com ; 3-7-1-2 Nishi-Shinjuku, Shinjuku-ku ; d à partir de 43 000 ¥ ; niWsc ; bligne Ōedo jusqu’à Tochōmae, sortie A4). Depuis son inauguration il y a 20 ans, le Park Hyatt n’a rien perdu en termes d’élégance et de bon goût. Il débute au 41e niveau du gratte-ciel conçu par Kenzō Tange dans la partie ouest de Shinjuku, ce qui veut dire que même les chambres de base y ont une vue somptueuse. Le prêt de téléphones portables (seuls les appels sortants sont facturés) et les cours de yoga le matin figurent parmi les plus appréciables.







4Kōrakuen et Akihabara [image: Illustration]

 


 Kimi Ryokan

 
RYOKAN ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3971-3766 ; www.kimi-ryokan.jp ; 2-36-8 Ikebukuro, Toshima-ku ; s/d à partir de 4 860/6 590 ¥ ; niWc ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ikebukuro, sortie ouest). De loin l’un des meilleurs ryokan bon marché de Tōkyō, cette adresse conviviale compte des chambres avec tatamis de différentes tailles et un salon de style japonais propice aux rencontres. Aux toilettes et douches communes propres s’ajoute une charmante baignoire en hinoki (cèdre du Japon). Réservez bien à l’avance.





 Tokyo Central Youth Hostel

 
AUBERGE DE JEUNESSE ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3235-1107 ; www.jyh.gr.jp/tcyh ; 18e niv, 1-1 Kagurakashi, Shinjuku-ku ; dort 4 050 ¥, avec réduction YHA 3 450 ¥ ; niWc ; gligne JR Sōbu jusqu’à Iidabashi, sortie ouest). Au sommet de la gare de Iidabashi, où transitent 5 lignes ferroviaires, cette auberge bien gérée tire avantage d’une très bonne desserte et d’une vue nocturne digne d’un hôtel de luxe. Entre autres inconvénients, notons le cadre tout juste fonctionnel, le Wi-Fi uniquement dans le hall et le couvre-feu à 23h. Les hôtes logent dans des dortoirs non mixtes, garnis de lits superposés en bois spartiates. Buffet petit-déjeuner (600 ¥) et machines à laver.

Il n’y a guère d’enseigne en façade ; repérez le grand immeuble de bureau devant la gare et prenez l’ascenseur jusqu’au 18e niveau.





 Sakura Hotel Jimbocho

 
AUBERGE DE JEUNESSE ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3261-3939 ; www.sakura-hotel.co.jp ; 2-21-4 Kanda-Jimbōchō, Chiyoda-ku ; dort/s/d à partir de 3 300/6 300/8 450 ¥ ; iW ; gligne Marunouchi jusqu’à Jimbōchō, sortie A6). Une vieille institution pour petits budgets où l’on sympathise facilement. Les chambres, quoique basiques et de taille réduite, affichent un 
confort et une propreté satisfaisants. Café ouvert 24h/24, laverie et accès Internet. Le personnel, aimable, parle anglais.



8 LOCATIONS LONGS SÉJOURS

 
Si vous comptez rester au moins une semaine, un appartement meublé ou une chambre dans une maison à partager (“gaijin house”) vous feront faire des économies.

Sakura House (www.sakura-house.com), qui propose des dizaines de gaijin houses dans toute la ville, constitue depuis longtemps le passage obligé des expatriés débarquant à Tōkyō. Sinon, le Kimi Information Center (www.kimiwillbe.com) loue, à court ou long terme, des appartements meublés ou non et renseigne sur les emplois de professeur.







 Hilltop Hotel

 
HÔTEL HISTORIQUE ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3293-2311 ; www.yamanoue-hotel.co.jp ; 1-1 Kanda-Surugadai, Chiyoda-ku ; s/d à partir de 20 396/21 584 ¥ ; iW ; gligne JR Chūō ou Sōbu jusqu’à Ochanomizu, sortie Ochanomizu). Avec ses meubles en bois d’époque et son salon lambrissé, cette merveille Art déco des années 1930 ne manque certainement pas de cachet. C’est dans ce cadre que Yukio Mishima écrivit ses derniers romans. Les chambres, plus anciennes, du bâtiment principal ont de vieux secrétaires et des sièges en cuir capitonnés.





 The Agnes Hotel

 
BOUTIQUE-HÔTEL ¥¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3267-5505 ; www.agneshotel.com/foreign/english.html ; 2-20-1 Kagurazaka, Shinjuku-ku ; s/d 22 000/27 000 ¥ ; nic ; gligne JR Sōbu jusqu’à Iidabashi, sortie ouest). Sis dans une rue transversale du pittoresque Kagurazaka, l’endroit, quoique à quelques minutes à pied de la gare ferroviaire, donne l’impression d’être à l’écart du monde. Les 56 chambres, assez grandes pour s’y mouvoir, ont l’attrait de leurs teintes douces et de leurs fauteuils confortables.







4Ueno et Yanaka [image: Illustration]

 


 oToco

 
AUBERGE DE JEUNESSE ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-6458-1686 ; backpackersjapan. co.jp ; 2-13-21 Shitaya, Taitō-ku ; dort/ch à partir de 2 700/6 500 ¥ ; iW ; bligne Hibiya jusqu’à Iriya, sortie n° 4). Un groupe d’amis a rénové ce bâtiment en bois datant de 1920, jadis fréquenté par des geishas, et en a fait une auberge de jeunesse particulièrement séduisante. Les chambres individuelles sont recouvertes de tatamis et les dortoirs sont garnis de lits superposés. Le tout s’organise autour d’un jardinet. Plaisant bar-lounge sur le devant.





 oSawanoya Ryokan

 
RYOKAN ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3822-2251 ; www.sawanoya.com ; 2-3-11 Yanaka, Taitō-ku ; s/d à partir de 5 184/9 720 ¥ ; niWc ; bligne Chiyoda jusqu’à Nezu, sortie n° 1). Fort d’un personnel très accueillant, ce petit bijou du paisible quartier de Yanaka offre tout ce qu’on peut espérer d’un ryokan en termes d’hospitalité. Les bains communs en cyprès et terre cuite délassent très agréablement après une longue journée (certaines chambres sont aussi équipées de leur propre baignoire traditionnelle). La réception fournit quantité de renseignements touristiques sur le Japon et loue des vélos.





 oHōmeikan

 
RYOKAN ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3811-1181 ; www.homeikan.com ; 5-10-5 Hongō, Bunkyō-ku ; s/d à partir de 8 100/14 040 ¥ ; Wc ; bligne Ōedo jusqu’à Kasuga, sortie A6). Situé au sommet d’une pente dans un quartier résidentiel tranquille, ce superbe ryokan en bois forme une véritable oasis d’antan en plein Tōkyō. Le Honkan (aile principale) datant de l’ère Meiji est classé comme Bien culturel important. Nous lui préférons malgré tout le Daimachi Bekkan, avec ses couloirs sinueux et son jardin. Petit-déjeuner compris.





 Annex Katsutarō Ryokan

 
RYOKAN ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3828-2500 ; www.katsutaro.com ; 3-8-4 Yanaka, Taitō-ku ; s/d à partir de 6 500/10 800 ¥ ; niWc ; bligne Chiyoda jusqu’à Sendagi, sortie n° 2). Évoquant davantage un hôtel moderne qu’un traditionnel ryokan, l’Annex Katsutarō, tenu en famille, loue d’impeccables chambres avec tatamis décorées avec soin, et pourvues de salles de bains attenantes. Bien qu’un peu loin à pied des principaux sites d’Ueno, l’établissement reste idéal pour découvrir le vieux quartier de Yanaka. Petit-déjeuner et vélos moyennant un modeste supplément.





 Ryokan Katsutarō

 
RYOKAN ¥¥

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3821-9808 ; www.katsutaro.com ; 4-16-8 Ike-no-hata, Taitō-ku ; s/d à partir de 5 500/9 000 ¥ ; niWc ; bligne Chiyoda jusqu’à Nezu, sortie n° 2). Géré par d’affables propriétaires, le Katsutarō originel baigne dans une atmosphère paisible et familiale. Si le bâtiment est ancien, les 8 chambres avec tatamis ont été rénovées sans altérer le cachet de l’ensemble ; certaines disposent d’une salle de bains, d’autres non. Vélos à louer.





 TokHouse

 
MAISON À LOUER ¥¥
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(carte Cliquez ici ; %090-9674-4198 ; www.tokhouse.com ; 3-52-9 Sendagi, Bunkyō-ku ; s/d/qua à partir de 8 000/10 000/13 000 ¥ ; nWc ; gligne JR Yamanote jusqu’à Nishi-Nippori, sortie ouest). Pour le prix d’une chambre dans un hôtel d’affaires, offrez-vous un appartement pourvu d’une cuisine entièrement équipée au cœur de Yanaka. Séjour de 2 nuitées minimum et frais de ménage en sus (5 000-6 000 ¥). Renseignez-vous au sujet des réductions pour les familles avec enfants. Richard, le propriétaire américain établi de longue date à Tōkyō, dispense abondance de tuyaux.







4Asakusa et Sumida-gawa [image: Illustration]

 


 oNui

 
AUBERGE DE JEUNESSE ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-6240-9854 ; backpackersjapan. co.jp/nui_en ; 2-14-13 Kuramae, Taitō-ku ; dort/d à partir de 2 700/6 800 ¥ ; niW ; gligne Ōedo jusqu’à Kuramae, sortie A7). Aménagée dans un ancien entrepôt, cette auberge de jeunesse rehausse le standing des établissements tokyoïtes pour petits budgets. Du fait de la hauteur sous plafond, on peut s’asseoir confortablement sur les lits superposés. Il y a aussi une immense cuisine et un espace de travail. Mais, surtout, signalons le bar/lounge du rez-de-chaussée, prisé de la clientèle locale, avec son mobilier fabriqué à partir de bois recyclé.





 Khaosan World

 
AUBERGE DE JEUNESSE ¥
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(carte Cliquez ici ; www.khaosan-tokyo.com/en/world/index.html ; 3-15-1 Nishi-Asakusa, Taitō-ku ; dort/d à partir de 2 200/8 400 ¥, f 12 000 ¥ ; niWc ; gTsukuba Express jusqu’à Asakusa, sortie A2). Voici de loin l’auberge de jeunesse la plus insolite de Tōkyō, aménagée dans les locaux d’un love hotel vieillissant dont subsiste une grande partie des éléments décoratifs (miroirs au plafond, papier peint à ramages, etc). Large choix de chambres – avec tatamis, lits superposés de style capsule – , cuisine et laverie.





 Andon Ryokan

 
RYOKAN ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3873-8611 ; www.andon.co.jp ; 2-34-10 Nihonzutsumi, Taitō-ku ; s/d à partir de 6 020/7 140 ¥ ; niW ; bligne Hibiya jusqu’à Minowa, sortie n° 3). À environ 2 km au nord d’Asakusa, ce ryokan moderne à la décoration minimaliste a été formidablement conçu sur le plan esthétique et fonctionnel. Petites chambres avec tatamis impeccables et beau spa au dernier étage pouvant être utilisé à titre individuel. Le propriétaire, collectionneur d’antiquités, sert le petit-déjeuner dans des assiettes qui valent leur pesant d’or.





 K’s House Tokyo

 
AUBERGE DE JEUNESSE ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5833-0555 ; kshouse.jp ; 3-20-10 Kuramae, Taitō-ku ; dort/s/d 2 900/4 500/7 200 ¥ ; niW ;b ligne Ōedo jusqu’à Kuramae, sortie A6). Une adresse moderne et accueillante, privilégiée par les voyageurs indépendants, riche d’un salon aux canapés moelleux, d’une cuisine et d’une terrasse sur le toit. De la sortie A6, suivez Asakusa-dōri vers le nord-ouest, tournez à gauche au premier croisement et repérez le bâtiment jaune au bout du pâté de maisons.





 Tokyo Ryokan

 
RYOKAN ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %090-8879-3599 ; www.tokyoryokan.com ; 2-4-8 Nishi-Asakusa, Taitō-ku ; ch à partir de 7 000 ¥ ; nW ; bligne Ginza jusqu’à Tawaramachi, sortie n° 3). Cet établissement soigné ne compte que trois chambres avec tatamis et salle de bains commune, mais ses éléments en bois, panneaux coulissants et calligraphies lui confèrent un charme fou. Le maître des lieux, un passionné de voyages, parle couramment anglais et connaît Asakusa comme sa poche.





 Sukeroku No Yado Sadachiyo

 
RYOKAN ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3842-6431 ; www.sadachiyo.co.jp ; 2-20-1 Asakusa, Taitō-ku ; d avec/sans 2 repas à partir de 33 600/19 600 ¥ ; niW ; bligne Ginza jusqu’à Asakusa, sortie n° 1). Les chambres à tatamis, très soignées de ce ryokan traditionnel ont toutes ont une salle de bains moderne à l’occidentale. Ne regardez pas à la dépense en vous offrant un exquis repas sur place, et prévoyez un moment dans les o-furo (bains japonais traditionnels), l’un en odorant bois de cyprès du Japon, l’autre en granit noir. Ne manquez pas le rickshaw stationné à l’extérieur.









 5Où se restaurer

 
 S’il faut user de superlatifs concernant Tōkyō, sa gastronomie y tient bonne part. Il y a plus de restaurants dans cette vibrante mégalopole que dans toute autre ville du monde. Et la qualité est sans pareille, puisque l’on est rarement à plus de 500 m d’un bon restaurant, voire d’une excellente table.

Autre atout et non des moindres, on mange très bien pour tous types de budget dans presque tous les quartiers. Le déjeuner est en principe d’un excellent rapport qualité/prix, car nombre de restaurants chers proposent des plats bon marché à midi. Il n’est nécessaire de réserver que dans les restaurants haut de gamme, quoique le faire dans les établissements de catégorie moyenne se révèle également une bonne idée (surtout les vendredis et samedis soir) si vous comptez vous y rendre à plus de deux personnes.

Des quartiers plus historiques comme Ueno et Asakusa se distinguent par leurs tables traditionnelles, certaines centenaires. Cosmopolite, Roppongi affiche un large choix de cuisines du monde entier. En matière de sushis, rien n’égale Ginza et Tsukiji, le premier étant également réputé pour ses restaurants haut de gamme. Dans la partie ouest de Tōkyō, Ebisu, Shibuya et Harajuku regroupent davantage d’adresses branchées. De nombreuses exceptions viennent bien sûr faire pendant local à ces généralités.


LE TOP DES EXPÉRIENCES CULINAIRES À TŌKYŌ
 
	
¨Une visite, à l’aube, du marché de Tsukiji, suivie d’un petit-déjeuner de sushis dans son enceinte. Daiwa Sushi (Cliquez ici) figure parmi les adresses les plus réputées, mais il en existe bien d’autres.
 
	
¨Siroter du saké sur le comptoir en bois d’un izakaya (bistrot) traditionnel, tel que Shinsuke (Cliquez ici).
 
	
¨Des yakitori arrosés de bières en compagnie d’employés tokyoïtes sous la voie ferrée à Yurakuchō. Essayez Manpuku Shokudō (Cliquez ici).
 
	
¨Déguster un omakase (menu dégustation du chef) dans un restaurant de sushis haut de gamme à l’image de Kyūbey (Cliquez ici).
 
	
¨Un des “restaurants debout”, dernier cri de la gastronomie à prix réduit, où l’on se bouscule. Ore-no-dashi (Cliquez ici) a notre préférence.
 
	
¨Une table séculaire de style Edo dans la veine du Komagata Dojō (Cliquez ici).
 
	
¨Un bol de nouilles nocturne après un karaoké. Nous vous conseillons Tsurutontan ou Afuri (Cliquez ici).






 5Marunouchi (quartier de la gare de Tōkyō) [image: Illustration]

 


 Rose Bakery Marunouchi

 
BOULANGERIE ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3212-1715 ; rosebakery.jp ; Meiji-Yasada Bldg, 2-1-1 Marunouchi, Chiyoda-ku ; gâteaux et quiches à partir de 410 ¥, menu déjeuner 1 350 ¥ ; h11h-19h ; Ev ; bligne Chiyoda jusqu’à Nijūbashimae, sortie n°3). La chaîne parisienne Rose Bakery a essaimé à Tōkyō. Des enseignes de ce café bio ont ouvert dans la boutique Comme des Garçons ainsi que dans les grands magasins Dover Street Market à Ginza et Isetan à Shinjuku. Les végétariens y trouvent leur bonheur, de même que les amateurs de vrai brunch anglais le week-end.





 Tokyo Rāmen Street

 
RāMEN ¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tokyoeki-1bangai.co.jp/ramenstreet ; B1 First Avenue Tokyo Station, 1-9-1 Marunouchi, Chiyoda-ku ; rāmen à partir de 800 ¥ ; h7h30-22h30 ; glignes de JR jusqu’à la gare de Tōkyō, sortie Yaesu sud). Huit rāmen-ya triés sur le volet tiennent boutique dans cette galerie marchande en sous-sol, du côté Yaesu de la gare de Tōkyō. Tous les grands classiques sont représentés, des shōyu (à la sauce soja) aux tsukemen (nouilles froides servies à côté du bouillon). De longues files d’attente se forment devant les échoppes les plus appréciées, mais elles avancent d’ordinaire assez vite.





 Meal MUJI Yūrakuchō

 
TRAITEUR ¥
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(MealMUJI[image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; % 03-5208-8241 ; www.muji.net/cafemeal/ ; 3-8-3 Marunouchi, Chiyoda-ku ; repas à partir de 780 ¥ ; h10h-21h ; nv ; gligne JR Yamanote jusqu’à Yūrakuchō, sortie Kyōbashi). Quiconque adhère au style minimaliste de la “marque sans nom” sera séduit par ce traiteur installé dans la boutique Muji. Celui-ci s’inscrit dans la tendance “plus c’est simple, mieux c’est” et sert par conséquent des plats frais et naturels.





 oHōnen Manpuku

 
JAPONAIS ¥¥
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([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3277-3330 ; www.hounenmanpuku.jp ; 1-8-16 Nihombashi-Muromachi, Chūō-ku ; plats 1 280-1 850 ¥ ; h11h30-14h30 et 17h-23h lun-sam, 17h-22h dim ; E ; bligne Ginza jusqu’à Mitsukoshimae, sortie A1). Installés sous de grosses lanternes en papier ou en terrasse, au bord de l’eau, les clients dégustent des sukiyaki de bœuf ou de porc à prix d’ami et autres plats traditionnels. Les produits utilisés proviennent de fournisseurs haut de gamme de Nihombashi. Menus déjeuner d’un excellent rapport qualité/prix.







5Ginza et Tsukiji [image: Illustration]

 


 Ore-no-dashi

 
JAPONAIS ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3571-6762 ; www.oreno.co.jp/en/eaterycat/dashi ; 7-6-6 Ginza ; plats à partir de 380-1 480 ¥ ; h17h-2h lun-ven, 16h-23h sam et dim ; E ; bligne Ginza jusqu’à Ginza, sortie A2). L’idée directrice de la chaîne Ore-no – des plats gastronomiques à prix doux mitonnés par des chefs de talent et que les clients savourent debout – a connu un succès monstre à Ginza. Cette enseigne a pour spécialité les oden, sortes de pot-au-feu dont les ingrédients mijotent dans un dashi (bouillon d’algues et de poisson séché). Elle comporte aussi des places assises et offre un beau choix de vins.





 Daiwa Sushi

 
SUSHIS ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3547-6807 ; Bldg 6, 5-2-1 Tsukiji, Chūō-ku ; formule sushis 3 500 ¥ ; h5h-13h30 lun-sam, parfois fermé mer ; n ; bligne Ōedo jusqu’à Tsukijishijomae, sortie A1). Les attentes de plus d’une heure sont monnaie courante pour accéder au comptoir à sushis le plus connu de Tsukiji, dont le succès est tel qu’il faut pratiquement s’en éclipser sitôt servi. Le jeu en vaut toutefois la chandelle. À moins d’être capable de commander en japonais, le menu standard (7 nigiri, maki et soupe miso) reste une valeur sûre. Carte illustrée.





 Trattoria Tsukiji Paradiso !

 
ITALIEN ¥¥

Plan offline GoogleMaps

(carte Cliquez ici ; %03-3545-5550 ; www.tsukiji-paradiso.com ; 6-27-3 Tsukiji, Chūō-ku ; plats 1 500-3 600 ¥ ; h11h-14h et 18h-22h ; bligne Hibiya jusqu’à Tsukiji, sortie n° 2). Le paradis des gastronomes, comme son nom l’indique. Jouant de sa proximité avec le marché de Tsukiji, cette charmante trattoria couleur aigue-marine prépare de succulentes pâtes aux fruits de mer. Les linguine, spécialité de la maison, sont généreusement garnis en coquillages, agrémentés d’une sauce tomate au piment et à l’ail. Le déjeuner (à partir de 980 ¥) est une véritable affaire. Réservez pour le soir.





 oKyūbey

 
SUSHIS ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3571-6523 ; www.kyubey.jp ; 8-7-6 Ginza, Chūō-ku ; formule sushis déjeuner 5 000-8 400 ¥, dîner à partir de 10 500 ¥ ; h11h30-14h et 17h-22h lun-sam ; E ; bligne Ginza jusqu’à Shimbashi, sortie n° 3). Depuis 1936, le soin apporté à la qualité et à la présentation vaut au Kyūbey une clientèle riche et célèbre. Pour autant, il s’agit d’une table décontractée où les étrangers se sentent parfaitement à leur aise. Attendez-vous à être accueilli en anglais par Imada-san et son équipe de cuisiniers virtuoses, qui confectionnent et servent les sushis un par un.





 Maru

 
JAPONAIS ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5537-7420 ; www.maru-mayfont.jp/ginza ; 2e niv, Ichigo Ginza 612 Bldg, 6-12-15 Ginza, Chūō-ku ; déjeuner/dîner à partir de 1 100/6 000 ¥ ; h11h30-14h et 17h30-21h lun-sam ; E ; bligne Ginza jusqu’à Ginza, sortie A3). De jeunes chefs inventifs mettent ici au goût du jour la grande cuisine japonaise ou kaiseki. On peut les voir à l’œuvre derrière un comptoir donnant sur la jolie salle à manger. Les formules déjeuner, avantageuses, comprennent pour l’essentiel du poisson.







5Roppongi et alentour [image: Illustration]

 
Le sous-sol de Tokyo Midtown (Cliquez ici) abrite quantité d’adresses aux tarifs raisonnables ainsi que des comptoirs de vente à emporter – l’idéal pour un pique-nique dans le jardin situé à l’arrière.



 Tsurutontan

 
NOUILLES ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.tsurutontan.co.jp ; 3-14-12 Roppongi, Minato-ku ; udon 680-1 800 ¥ ; h11h-20h ; nvE ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 5). Les gros bols d’udon (épaisses nouilles de blé) sont ici à l’honneur. Optez pour la simplicité (aux algues ou prunes en saumure), l’exotisme (à la carbonara) ou les calories (Tsuruton zanmai, avec tofu, tempura et bœuf).





 Chinese Cafe 8

 
CHINOIS ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5414-5708 ; 2e niv, 3-2-13 Nishi-Azabu, Minato-ku ; plats à partir de 550 ¥ ; h24h/24 ; vE ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 1). Une table simple et bon marché, connue 
pour son décor fantaisiste, son canard laqué proposé à toute heure et son service un peu cavalier (dans cet ordre).





 Tokyo Curry Lab

 
CURRY ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 2e niv, tour de Tokyo, 4-2-8 Shiba-kōen, Minato-ku ; repas 1 000-1 350 ¥ ; h11h-22h ; E ; b ligne Hibiya jusqu’à Kamiyachō, sortie n° 1). Pour une majorité de Japonais, le riz au curry représente la nourriture régressive par excellence. À l’ombre de la tour de Tōkyō, ce restaurant au design étudié affiche un côté science-fiction, avec un mini-écran de télévision devant chacun des tabourets disposés autour du comptoir. Les sets de table aux motifs hilarants sont typiquement tokyoïtes.





 Gonpachi

 
IZAKAYA ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5771-0170 ; www.gonpachi.jp/nishiazabu ; 1-13-11 Nishi-Azabu, Minato-ku ; brochettes 180-1 500 ¥, formules déjeuner semaine/ week-end à partir de 800/2 050 ¥ ; h11h30-15h30 ; nE ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 2). En l’espace d’une décennie, ce vaste espace sombre de style Edo (qui inspira une scène mémorable du film Kill Bill) est devenu une véritable institution à Tōkyō. Au programme : kushiyaki (brochettes grillées à la braise), nouilles, tempura et sushis. Il existe d’autres enseignes moins pittoresques ailleurs en ville.


À NE PAS MANQUER

RAYONS ALIMENTATION DES GRANDS MAGASINS
 
Les depachika ([image: Illustration] ; sous-sols des grands magasins) abritent des rayons alimentation offrant un choix étourdissant de délices de toutes sortes, sucrées et salées. Tout est de la plus grande qualité et joliment présenté afin de pouvoir être offert en cadeau.

Faites-vous plaisir avec des gâteaux dignes d’être exposés, des wagashi (pâtisseries traditionnelles) en forme de fleurs ou un bento presque trop beau pour qu’on ose y toucher. Après 17h, les prix de certains articles, comme les plateaux de sushis, baissent – une aubaine pour qui cherche un plat économique à emporter. Ces rayons sont aussi parfaits pour acheter des souvenirs tels que thé vert et galettes de riz.

 Mention spéciale à deux depachika : Isetan (Cliquez ici) à Shinjuku et Mitsukoshi ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3241-3311 ; www.mitsukoshi.co.jp ; 1-4-1 Nihombashi-Muromachi, Chūō-ku ; h10h-19h ; bligne Ginza jusqu’à Mitsukoshimae, sortie A2). Food Show vend aussi des denrées du même type.







 Jōmon

 
IZAKAYA ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3405-2585 ; www.teyandei.com/jomon_rop ; 5-9-17 Roppongi, Minato-ku ; brochettes 150-1 600 ¥ ; h18h-5h ; vE ; bligne Hibiya jusqu’à Roppongi, sortie n° 3). Une cuisine cosy pourvue de tabourets de bar et dont les murs disparaissent sous des carafes de shochu (alcool de riz) alignées. Parmi les dizaines de brochettes fraîches présentées aux convives, goûtez en particulier le délicieux zabuton (“coussin”) de bœuf (400 ¥). Repérez le nom en japonais sur la porte, presque en face du Family Mart.





 oTofuya-Ukai

 
KAISEKI ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3436-1028 ; www.ukai.co.jp/english/shiba ; 4-4-13 Shiba-kōen, Minato-ku ; menu déjeuner/dîner à partir de 5 500/8 400 ¥ ; h11h30-22h, dernière commande 20h ; vE ; bligne Toei Ōedo jusqu’à Akabanebashi, sortie n° 8). Ce restaurant, particulièrement raffiné, occupe une ancienne distillerie de saké (transférée depuis le nord du Japon), assortie d’un ravissant jardin traditionnel, au pied de la tour de Tōkyō. Recettes de saison à base de tofu et accompagnements du plus pur style kaiseki (grande cuisine japonaise). Réservez longtemps à l’avance.







5Ebisu et Meguro [image: Illustration]

 


 oTonki

 
TONKATSU ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 1-2-1 Shimo-Meguro, Meguro-ku ; repas 1 900 ¥ ; h16h-22h45 mer-lun, fermé 3e lun du mois ; nE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Meguro, sortie ouest). L’un des meilleurs spécialistes du tonkatsu (côtelette de porc panée), fréquenté par une clientèle d’habitués fidèles. Les places au comptoir, d’où l’on observe le ballet parfaitement chorégraphié des chefs, sont les plus convoitées. De la station Meguro, descendez Meguro-dōri et prenez la première ruelle à gauche. Repérez ensuite l’enseigne blanche et le noren (court rideau en tissu fendu) de l’autre côté des portes coulissantes.





 Afuri

 
RāMEN ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 1-1-7 Ebisu, Shibuya-ku ; nouilles à partir de 750 ¥ ; h11h-5h ; nE ; 
gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est). Ici, on est loin du service bourru du rāmen-ya typique. Les jeunes cuisiniers enjoués s’affairent dans une décoration industrielle tendance. Peu orthodoxe, la carte pourra choquer les puristes, pourtant, les spécialités maison comme le yuzu-shio (léger bouillon salé parfumé au yuzu – une espèce d’agrume) attirent les foules au déjeuner. Précommandez à la caisse automatique.





 Ganko Dako

 
CUISINE DE RUE ¥

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 3-11-6 Meguro, Meguro-ku ; 6 pour 500 ¥ ; h11h-1h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Meguro, sortie ouest). Cet étal de rue sert des tako-yaki (raviolis grillés au poulpe) brûlants. Vous le trouverez en face du musée de la Parasitologie de Meguro (Cliquez ici), emplacement qui ne l’empêche en aucune manière d’attirer les foules, comme en témoignent les autographes de célébrités sur les murs.





 Ouca

 
GLACES ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.ice-ouca.com ; 1-6-6 Ebisu, Shibuya-ku ; glaces à partir de 390 ¥ ; h11h-23h30 mars-oct, 12h-23h nov-fév ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est). Outre le classique thé vert, ce glacier décline un éventail de parfums originaux tels que sésame noir (kuro-goma) ou patate douce violette (beni imo).





 oHigashi-Yama

 
JAPONAIS ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5720-1300 ; www.higashiyama-tokyo.jp ; 1-21-25 Higashiyama, Meguro-ku ; plats déjeuner/dîner à partir de 2 500/4 500 ¥ ; h11h30-14h mar-sam, 18h-1h lun-sam ; E ; bligne Hibiya jusqu’à Naka-Meguro). La cuisine moderne de qualité se marie ici avec un intérieur élégamment minimaliste et une vaisselle splendide. Les plats dégustation facilitent la commande et la “formule du chef” (8 200 ¥) justifie la dépense. Le restaurant est caché dans une rue latérale mal indiquée ; consultez la carte sur le site Internet. Réservation conseillée.





 Ippo

 
IZAKAYA ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3445-8418 ; 2e niv, 1-22-10 Ebisu, Shibuya-ku ; plats 500-1 500 ¥ ; h18h-3h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est). Ce petit bar-restaurant tranquille, dépourvu d’enseigne (entrée en haut d’un escalier en bois), donne dans les plaisirs simples. Les cuisiniers sympathiques, qui parlent un peu anglais, vous aideront à choisir parmi les plats grillés, frits, mijotés ou cuits à la vapeur.





 Ebisu-yokochō

 
CUISINE DE RUE ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.ebisu-yokocho.com ; 1-7-4 Ebisu, Shibuya-ku ; plats 500-1 500 ¥ ; h17h-tard ; gligne JR Yamanote jusqu’à Ebisu, sortie est). La clientèle locale apprécie cette galerie rétro jalonnée de stands de mets en tout genre ; des saint-jacques grillées aux yaki soba (nouilles de sarrasin sautées). On s’assied sur des tabourets, autour de tables bricolées à partir de caisses de bière et autres objets recyclés. Atmosphère animée, bruyante et enfumée, surtout le vendredi soir.







 5Shibuya [image: Illustration]

 
Plan offline GoogleMaps

Pour plus d’options, direction les restaurants aux 6e et 7e niveaux du Shibuya Hikarie (Cliquez ici). Sinon, l’espace restauration au sous-sol (niveau 3) regroupe de bons comptoirs de vente à emporter.



 d47 Shokudō

 
JAPONAIS ¥

Plan offline GoogleMaps

(d47[image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.hikarie8.com/d47shokudo/about.shtml ; 8e niv, Shibuya Hikarie, 2-21-1 Shibuya, Shibuya-ku ; repas 1 100-1 680 ¥ ; h11h-14h30 et 18h-23h ; nE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie est). Cette enseigne prépare un choix régulièrement renouvelé de teishoku (menus) à base de spécialités provenant de chacune des 47 préfectures du Japon, du tofu fermenté d’Okinawa aux calmars farcis d’Hokkaidō. Une carte de petits plats plus étendue est proposée le soir. Les baies vitrées ont vue panoramique sur les trains qui arrivent en gare de Shibuya ou en repartent.





 Sagatani

 
SOBA ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 2-25-7 Dōgenzaka, Shibuya-ku ; nouilles à partir de 280 ¥ ; h24h/24 ; nv ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Tōkyō n’est chère que pour qui ne la connaît pas. En témoigne cette table ouverte toute la nuit, dont les nouilles, délicieuses, servies dans des paniers vapeur en bambou ne coûtent que 280 ¥ et la bière à 150 ¥. Les [image: Illustration] (goma-dare soba ; nouilles de sarrasin à tremper dans une sauce au sésame) à 380 ¥ vous sembleront presque une folie. Repérez la meule en pierre en vitrine et commandez à la caisse automatique.





 Food Show

 
SUPERMARCHÉ ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; sous-sol, 2-24-1 Shibuya, Shibuya-ku ; h10h-21h ; v ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Au sous-sol de la gare de Shibuya, 
faites le plein de mets à emporter tels que raviolis vapeur, poulet karaage (mariné et cuit dans une pâte à friture) croustillant, salades et gâteaux presque trop beaux pour être mangés. Après 17h, des autocollants indiquent les bentos (boîtes repas) et les menus sushis en promotion. Un panneau de couleur verte pointant vers le bas marque l’entrée du magasin dans le Hachikō Plaza.





 Viron

 
BOULANGERIE ¥

Plan offline GoogleMaps

 (carte Cliquez ici ; %5458-1770 ; 33-8 Udagawa-chō, Shibuya-ku ; sandwichs 600-1200 ¥ ; h9h-22h ; vE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Cette fantastique boulangerie française vend sandwichs et quiches à emporter.





 Kaikaya

 
PRODUITS DE LA MER ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3770-0878 ; www.kaikaya.com ; 23-7 Maruyama-chō, Shibuya-ku ; déjeuner à partir de 780 ¥, plats 680-2 300 ¥ ; h11h30-14h et 17h30-23h30 lun-ven, 17h30-23h30 sam et dim ; nE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). SCe qui figure ici à la carte, servi à la japonaise ou à l’occidentale, provient pour l’essentiel de la baie voisine de Sagami. Mention spéciale pour le maguro no kama (collier de thon). Très prisé, l’endroit est joliment animé. Réservation recommandée.





 Sushi-no-Midori

 
SUSHIS ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.sushinomidori.co.jp ; 4e niv, Mark City, 1-12-3 Dōgenzaka, Shibuya-ku ; repas 800-2 800 ¥ ; h11h-22h ; nE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Il y a presque toujours la queue dans ce restaurant réputé pour ses menus de sushis copieux à prix très raisonnable. Prenez un ticket au distributeur et, si la file est longue, profitez-en pour aller faire un peu de shopping en attendant votre tour. Il y a moins de monde vers 15h en semaine.





 oMatsukiya

 
SUKIYAKI ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3461-2651 ; 6-8 Maruyama-chō, Shibuya-ku ; sukiyaki à partir de 5 250 ¥ ; h11h30-13h30 et 17h-23h lun-sam ; E ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shibuya, sortie Hachikō). Maître du sukiyaki (fondue/ pot-au-feu japonais) depuis 1890, Matsukiya connaît vraiment son affaire. Cela vaut la peine de choisir le plat au prix fort (7 350 ¥) pour déguster une viande encore plus fondante, cuite à la perfection à votre table. Enseigne blanche en façade et entrée au sommet de marches. Réservation conseillée.







5Harajuku [image: Illustration]

 
Les crêpes sucrées sont l’apanage de Takeshita-dōri.



 oHarajuku Gyōza-rō

 
GYŌZA ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 6-4-2 Jingūmae, Shibuya-ku ; 6 gyōza 290 ¥ ; h11h30-4h30 ; E ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Les gyōza (raviolis) sont l’unique spécialité au menu, mais nul ne songerait à s’en plaindre dans la file d’attente d’habitués. Mangez-les sui (bouillis) ou yaki (sautés), avec ou sans niniku (ail) ou nira (ciboulette) – ils sont tous délicieux. Attente garantie le week-end.





 Maisen

 
TONKATSU ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; mai-sen.com ; 4-8-5 Jingūmae, Shibuya-ku ; déj/dîner à partir de 995/1 680 ¥ ; h11h-22h ; nE ; gligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie A2). On peut commander autre chose (des crevettes frites par exemple), mais tout le monde ou presque vient ici pour les tonkatsu (côtelettes de porc panées et frites). La carte comprend différentes qualités de viande, dont l’onéreux kurobuta (cochon noir), mais même les moins chères fondent dans la bouche. Le restaurant occupe un ancien bain public. La vitrine de plats à emporter sert de délicieux tonkatsu sando (sandwichs).





 Kyūsyū Jangara

 
RāMEN ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 1-13-21 Jingūmae, Shibuya-ku ; rāmen 630-1 130 ¥ ; h10h45-minuit lun-ven, à partir de 10h sam et dim ; E ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Omote-sandō). Venez goûter les fines rāmen, le chāshū (porc rôti) et le karashi takana (feuilles de moutarde en saumure chaudes) qui font la réputation du lieu. Le zembu-iri, qui contient les trois, ne vous décevra pas.





 Sakura-tei

 
OKONOMIYAKI ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3479-0039 ; www.sakuratei.co.jp ; 3-20-1 Jingūmae, Shibuya-ku ; okonomiyaki 950-1 350 ¥ ; h11h-23h ; vE ; dligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Takeshita). Un endroit sympathique à l’intérieur de la galerie Design Festa (Cliquez ici), où chacun cuisine son propre okonomiyaki (“crêpe” salée japonaise) sur une plaque chauffante. Au déjeuner (11h-15h), formule à volonté pendant 1 heure 30 pour 1 060 ¥, avec une boisson.





 Mominoki House

 
BIO ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; omotesando. mominokihouse.net ; 2-18-5 Jingūmae, Shibuya-ku ; menu déj/dîner à partir de 800/3 200 ¥ ; 
h11h30-22h ; nvE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Harajuku, sortie Takeshita). SMominoki House sert une savoureuse cuisine macrobiotique depuis 1976. La salle, douillette et décontractée, a vu défiler des célébrités comme Paul McCartney. Le menu, concocté par le chef Yamada, fait la part belle aux plats végétariens, mais comporte aussi du poulet élevé en plein air et de l’Ezo shika (gibier d’Hokkaidō ; 4 800 ¥).





 oYanmo

 
PRODUITS DE LA MER ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.yanmo.co.jp/aoyama/index.html ; sous-sol, T Place bldg, 5-5-25 Minami-Aoyama, Minato-ku ; plats déj/dîner à partir de 1100/7 560 ¥ ; h11h30-14h et 18h-22h30 lun-sam ; n ; bligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie A5). Haut de gamme sans être guindé, ce restaurant est l’endroit idéal pour qui veut s’offrir un somptueux dîner de fruits de mer, pêchés près de la péninsule d’Izu voisine. Parmi les plats à prix raisonnables figurent des sashimis et du poisson grillé ou cuit à la vapeur. Le déjeuner se révèle très avantageux, mais il y a parfois la queue. Réservation indispensable le soir.







5Shinjuku [image: Illustration]

 
  Shinjuku abonde en restaurants en tous genres et pour tous les budgets. Pour affiner son choix – ou manger sur le pouce sans avoir à braver la foule – cap sur l’une des resutoran-gai (“villes” de restaurants) que l’on trouve au dernier niveau de la plupart des grands magasins ; Lumine ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.lumine.ne.jp/shinjuku ; Shinjuku Station, Shinjuku-ku ; h11h-23h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie sud) et Mylord ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.shinjuku-mylord.com ; Shinjuku Station, Shinjuku-ku ; h11h-23h ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie sud), dans la gare de Shinjuku près de la sortie sud, ont des établissements aux tarifs raisonnables.

À un arrêt au nord de Shinjuku sur la ligne Yamanote, Shin-Ōkubo, la “petite Séoul” de Tōkyō, compte nombre d’authentiques restaurants coréens.



 oNagi

 
RāMEN ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.n-nagi.com ; 2e niv, Golden Gai G2, 1-1-10 Kabukichō, Shinjuku-ku ; rāmen à partir de 820 ¥ ; h24h/24 ; E ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie est). Cet établissement pittoresque de Golden Gai, au sommet d’un escalier périlleux, excelle dans les niboshi rāmen (nouilles aux œufs dans un bouillon à base de sardines séchées). Il y a presque toujours la queue ; achetez d’abord votre commande au distributeur de l’intérieur, puis intégrez la file d’attente. L’enseigne porte un cercle rouge.





 Nakajima

 
KAISEKI ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3356-4534 ; www.shinjyuku-nakajima.com ; sous-sol, 3-32-5 Shinjuku, Shinjuku-ku ; déj/dîner à partir de 800/8 640 ¥ ; h11h30-14h et 17h30-22h lun-sam ; nE ; bligne Marunouchi jusqu’à Shinjuku-sanchōme, sortie A1). Le soir, ce restaurant étoilé au Michelin sert d’exquis repas de kaiseki (grande cuisine japonaise). En semaine, il propose une formule déjeuner à base d’humbles iwashi (sardines) pour le dixième du prix. Préparées par les chefs du Nakajima, elles sont divines. La file d’attente au déjeuner commence à se former un peu avant l’ouverture. Repérez l’enseigne blanche en haut des escaliers.





 Omoide-yokochō

 
YAKITORIS ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; Nishi-Shinjuku 1-chōme, Shinjuku-ku ; brochettes à partir de 100 ¥ ; h12h-minuit, horaires variables selon établissements ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie ouest). Depuis l’après-guerre, des volutes de fumée s’échappent nuit et jour des stands de yakitoris qui bordent cette ruelle à côté de la voie ferrée, dont le nom signifie littéralement “ruelle du Souvenir” (aussi appelée Shonben-yokochō, ou… “allée des Pissotières”). Plusieurs stands proposent un menu en anglais.



8 FAIRE SES COURSES

 
Grâce à l’abondance de konbini (supérettes), il est facile de faire ses courses. Toutefois, si vous rêvez de bon chocolat ou de pain croustillant, il vous faudra opter pour les adresses favorites des expatriés :

 Kinokuniya International Supermarket ([image: Illustration] [image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.super-kinokuniya.jp/store/international ; sous-sol, bât AO, 3-11-7 Kita-Aoyama, Minato-ku ; h9h30-21h ; v ; bligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie B2). Assez onéreux, mais bien fourni en pain frais, fruits impeccables, fromages d’importation et nombreux chocolats.

 Natural House ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; www.naturalhouse.co.jp ; 3-6-18 Kita-Aoyama, Minato-ku ; h10h-22h ; v ; bligne Ginza jusqu’à Omote-sandō, sortie B4). SIdéal pour les produits bio, le pain bis et les bentos végétariens.




 INTERVIEW

LE CHEMIN DES RĀMEN
 
Le chef Ivan Orkin, de l’Ivan’s Rāmen (www.ivanramen.com ; 3-24-7 Minami-Karasuyama, Setagaya-ku ; h11h30-14h et 18h-23h lun-mar et jeu-ven, 11h30-21h30 sam-dim, fermé mer et 4e mar du mois ; E ; gligne Keio jusqu’à Rokakōen), nous a tout dit de l’art d’aspirer bruyamment les nouilles, et de ses échoppes préférées.

Comment les manger
 
Les rāmen, c’est comme une pizza au feu de bois. Si on attend un peu, elles ont un goût différent. Il faut donc commencer à les manger sitôt servies, même si le plat est brûlant. Aspirez-les bruyamment mais ne les mastiquez pas.

Où les manger
 
Nagi (Cliquez ici) est l’une de mes enseignes favorites. Celle du Golden Gai est le lieu idéal après un verre. J’aime aussi Kikanbō (ci-contre) à Kanda. C’est un peu un restaurant nouvelle vague. On y sert des rāmen au miso absolument délicieuses.







 Numazukō

 
SUSHIS ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; sous-sol, My bldg, 1-10-1 Nishi-Shinjuku, Shinjuku-ku ; plats 90-550 ¥ ; h11h-22h30 ; nE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie ouest). Avec son long comptoir et sa carte très étendue, voici le meilleur restaurant de kaiten-sushi (sushis sur tapis roulant) du quartier, deux niveaux sous la gare routière de la Shinjuku Highway. S’il pratique des tarifs plus élevés que la moyenne, la qualité le justifie amplement. On peut également s’y rendre en empruntant un passage souterrain depuis la gare de Shinjuku ; cherchez l’enseigne en forme de poisson au-dessus de la porte.





 Shinjuku Asia-yokochō

 
ASIATIQUE ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; terrasse sur le toit, 2nd Toa Hall bldg, 1-21-1 Kabukichō, Shinjuku-ku ; plats à partir de 650 ¥ ; h17h-5h ; E ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie est). Un marché de nuit sur un toit, dont les stands de restauration couvrent tout le continent asiatique, du bibimbap coréen au pho vietnamien. Ambiance bruyante et vaguement chaotique, qu’on apprécie mieux en groupe.





 Tsunahachi

 
TEMPURA ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3352-1012 ; www.tunahachi.co.jp ; 3-31-8 Shinjuku, Shinjuku-ku ; déj/dîner à partir de 1 296/2 268 ¥ ; h11h-22h30 ; nE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Shinjuku, sortie est). Ici, on cuisine habilement, depuis près de 90 ans, crevettes et légumes de saison sautés. Les plats des formules sont servis un par un, et arrivent donc brûlants. Prenez place au comptoir pour avoir le plaisir d’observer les chefs à l’œuvre. Un noren (rideau) indigo marque l’entrée.





 Kozue

 
JAPONAIS ¥¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-5323-3460 ; tokyo.park.hyatt.jp/en/hotel/dining/Kozue.html ; 40e niv, Park Hyatt, 3-7-1-2 Nishi-Shinjuku, Shinjuku-ku ; plats déj/ dîner à partir de 2 700/15 000 ¥ ; h11h30-14h30 et 17h30-21h30 ; nE ; bligne Ōedo jusqu’à Tochōmae, sortie A4). Le mariage fort réussi d’une exquise cuisine japonaise de saison, servie dans de la vaisselle artisanale, et d’une vue vertigineuse sur Shinjuku, à travers d’immenses baies vitrées. Réservation indispensable.







5Kōrakuen et alentour [image: Illustration]

 
Tokyo Dome City abrite des dizaines de restaurants, surtout des chaînes convenant aux familles avec enfants.



 Kururi

 
RĀMEN ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; 3-2 Ichigaya-Tamachi, Shinjuku-ku ; nouilles 700-950 ¥ ; h11h-21h ; gligne JR Sōbu jusqu’à Iidabashi, sortie ouest). La file qui s’étire au-devant de cette échoppe de nouilles anonyme et exiguë en dit long sur son crédit auprès des connaisseurs. Le miso-rāmen ([image: Illustration]), au bouillon riche et épais à souhait, est un régal. À défaut d’enseigne, l’auvent rayé du magasin de spiritueux voisin vous aidera à débusquer l’endroit. Un fois dedans, précommandez à la caisse automatique.





 Le Bretagne

 
FRANÇAIS ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3235-3001 ; www.le-bretagne.com/e/top.html ; 4-2 Kagurazaka, Shinjuku-ku ; crêpes 750-1 850 ¥ ; h11h30-22h30 
mar-sam, 11h30-22h dim ; nvE ; gligne JR Sōbu jusqu’à Iidabashi, sortie ouest). Ce café appartenant à des Français et niché dans une ruelle pavée de Kagurazaka serait, dit-on, à l’origine de l’engouement japonais pour les crêpes. Les galettes de sarrasin sont préparées avec du jambon et du fromage importés de France. Les crêpes sucrées (au beurre caramélisé, à la compote de pommes et à la glace) sont succulentes.





 Kado

 
JAPONAIS TRADITIONNEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3268-2410 ; kagurazakakado. com ; 1-32 Akagi-Motomachi, Shinjuku-ku ; menus déj/dîner à partir de 800/3 150 ¥ ; h11h30-14h30 et 17h-23h ; nE ; gligne Tōzai jusqu’à Kagurazaka, sortie n° 1). Aménagé dans une vieille maison, ce restaurant à la devanture en bois, avec pour enseigne une lanterne blanche, prépare une cuisine familiale (katei-ryōri). Dîner sous forme de menu, avec des plats de saison tels que caille grillée ou soupe de crabe. Pas de carte en anglais au déjeuner, mais le plat du jour ([image: Illustration] kado teishoku) reste une valeur sûre. Réservation indipensable le soir.





 Canal Café

 
ITALIEN ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3260-8068 ; www.canalcafe.jp ; 1-9 Kagurazaka, Shinjuku-ku ; menu déj à partir de 1 600 ¥, plats dîner 1 500-2 800 ¥ ; h11h30-23h mar-sam, 11h30-21h30 dim ; nvE ; gligne JR Sōbu jusqu’à Iidabashi, sortie ouest). Au bord des douves qui constituent la lisière du Kitanomaru-kōen, voici l’un des meilleurs restaurants en plein air de Tōkyō. On y déguste de savoureuses pizzas au feu de bois, pâtes aux fruits de mer et viandes grillées. Du “côté terrasse”, on sert plutôt des sandwichs, des muffins ou simplement du café.







5Akihabara et alentour [image: Illustration]

 


 Kanda Yabu Soba

 
SOBA ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3251-0287 ; www.yabusoba.net ; 2-10 Kanda-Awajichō, Chiyoda-ku ; nouilles 700-2 000 ¥ ; h11h30-20h30 ; E ; bligne Marunouchi jusqu’à Awajichō, sortie A3). Cette vénérable échoppe de nouilles a été entièrement reconstruite en 2013 à la suite d’un incendie. Dès l’entrée, le personnel, qui crie les commandes, témoigne du caractère singulier et intemporel de l’endroit. Les soba, confectionnées à la main, s’accompagnent de garnitures telles que tempura de crevettes (ten-seiro soba) ou tranches de canard (kamo-nanban soba).





 Kikanbō

 
RāMEN ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; karashibi.com ; 2-10-8 Kajichō, Chiyoda-ku ; rāmen à partir de 780 ¥ ; h11h-21h30 lun-sam, jusqu’à 16h dim ; gligne JR Yamanote jusqu’à Kanda, sortie nord). Les rāmen au miso épicées “karashibi” ([image: Illustration]) servies ici font l’objet d’une véritable adoration. On choisit le degré de kara (épices) et de shibi (sensation d’engourdissement de la bouche due au poivre japonais sanshō). Pour les débutants, nous recommandons les nouilles futsū-futsū (niveau standard pour les deux composantes) ; le niveau oni (diabolique) coûte 100 ¥ en supplément. Repérez le rideau rouge de la porte et commandez au distributeur.





 Komaki Shokudō

 
VÉGÉTALIEN ¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; konnichiha. net/fushikian ; Chabara, 8-2 Kanda Neribei-chō, Chiyoda-ku ; menus à partir de 980 ¥ ; h11h-19h30 ; gligne JR Yamanote jusqu’à Akihabara, sortie Electric Town). Une école culinaire de Kamakura, spécialisée dans la cuisine bouddhique végétalienne (shōjin-ryōri), tient ce café à l’intérieur du marché d’alimentation de Chabara. On peut même acheter sur place certains des ingrédients entrant dans la composition des plats. L’excellent café du Yanaka Coffee, en face, conclura agréablement le repas.







5Ueno et Yanaka [image: Illustration]

 
L’artère commerçante Ameya-yokochō (Cliquez ici) et ses abords comptent maints restaurants informels ouvrant sur la rue, où dîner dans une ambiance sympathique. Yanaka Ginza (Cliquez ici) est jalonné de marchands d’en-cas et de comptoirs de vente à emporter.



 oShinsuke

 
IZAKAYA ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3832-0469 ; 3-31-5 Yushima, Bunkyō-ku ; h17h-21h30 lun-ven, 17h-21h sam ; nE ; bligne Chiyoda jusqu’à Yushima, sortie n° 3). En activité depuis 1925, Shinsuke incarne l’archétype de l’izakaya : long comptoir en cèdre, “maître” portant happi (manteau court en coton) et hachimaki (bandeau), et dai-ginjo (saké de premier choix) goulayant. C’est typiquement le genre d’endroit propre à intimider les étrangers, mais il n’en est pourtant rien. La cuisine – des classiques revisités – se révèle succulente et le personnel, avenant, pourra, en anglais, vous en dire davantage sur les plats. 
Ne manquez pas le kitsune raclette (tofu frit fourré de fromage à raclette).





 oHantei

 
JAPONAIS TRADITIONNEL ¥¥

Plan offline GoogleMaps

 ([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3828-1440 ; www.hantei.co.jp/nedu.html ; 2-12-15 Nezu, Bunkyō-ku ; plat déj/dîner à partir de 3 150/2 835 ¥ ; h12h-15h et 17h-22h mar-dim ; E ; bligne Chiyoda jusqu’à Nezu, sortie n° 2). Occupant un édifice en bois traditionnel presque centenaire et superbement entretenu, Hantei est une véritable institution locale. De délicieuses brochettes saisonnières de kushiage (viande, poisson et légumes frits) sont servies avec de petits plats d’accompagnement très rafraîchissants. Les plats du déjeuner comportent 8 brochettes, ceux du soir un minimum de six, après quoi on continuera de vous en servir (210 ¥ la brochette) jusqu’à satiété.





 Sasa-no-Yuki

 
TOFU ¥¥

Plan offline GoogleMaps

([image: Illustration] ; carte Cliquez ici ; %03-3873-1145 ; 2-15-10 Negishi, Taitō-ku ; plats 400-700 ¥, menus déj/ dîner à partir à partir de 2 200/5 000 ¥ ; h11h30-20h mar-dim ; vE ; gligne JR Yamanote jusqu’à Uguisudani, sortie nord). SCe restaurant, qui a ouvert ses portes à la période d’Edo, sert toujours les plats qui ont fait sa renommée, à base de tofu frais préparé chaque matin avec de l’eau tirée du puits de l’établissement. On y déguste, entre autres, de l’ankake-dofu (tofu dans une épaisse sauce sucrée) et du goma-dofu (tofu au sésame). Les meilleures places donnent sur un minuscule jardin qui compte pourtant un joli bassin où nagent de paisibles koi (carpes).
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